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Une maison bien ordinaire, 
pas différente de ses voisi­

nes, clans le quartier résidentiel 
de Brossard. Entre les dalles qui 
mènent à la porte, l'herbe à 
poussé librement. Celui qui habi­
te ici n'est certainement pas un 
jardinier et il y a de fortes chan­
ces qu'il soit célibataire... 

La porte est déjà entrouverte. 
Je sonne. Un cri de l ' intér ieur 
m ' inv i te à entrer . Pas de céré­
monie, donc pas de gène . Au 
sommet du petit esca l ier , le 
grand Tom m ' inv i t e à faire 
comme chez moi avant de re­
tourner à la sal le de bain, ser­
viette autour de la taille, finir de 
s'arranger le portrait. 

Je revois ce physique qui m'a­
vai t tant impressionné la pre­
mière fois que j 'é tais entré dans 
le vestiaire des Alouettes. Le cou 
comme un tronc d 'a rbre , sous 
une tignasse frisée, les bras d'un 
bûcheron, les épaules larges, la 
tai l le fine, les pectoraux angu­
leux comme deux gale t tes de 
pierre , le dos sculptural, les 
j ambes musclées sur la lon­
gueur. Du haut de ses 6 '3", il 
ne trahit pas ses 230 et quelques 
l ivres et di f fère en cela de la 
plupart des taupins massifs qui 
font légion au football à des pos­
tes qui nécessitent du gabar i t . 
Rodin n'aurait sûrement pas 
hésité à en faire son Penseur... 
«Make yourself at home! » 

L e salon est plus à l ' i m a g e 
d'un jeune univers i ta i re qu'à 
celle du joueur le mieux payé du 
football canadien: une couple de 
fauteuils, un sofa, une bicyclet­
te, des plantes et une a rmoi re 
vitrée abritant quelques bouteil­
les d'excellent wisky. L'eau cou­
le bruyamment, .mon hôte siffle 
tandis que monte du sous-sol le 
rock matinal de C H O M - F M ou 
de l'un des postes «in» de Mont­
réal. ! 

Le voici enfin, vêtu de jeans , 
la barbe raide. Il s'enfonce dans 
un fauteuil et m'avoue qu'il pré­
fère être a r raché du lit tôt le 
matin et avo i r quelque chose à 
faire. «Quand j e n'ai rien sur le 
carreau, j e dors jusqu'à midi , 
mais ça m ' e m m e r d e . Dormi r 
me donne l'impression de perdre 
mon temps.» 

Au fait, celuixjui fut l 'année 
dernière le tout premier choix au 
repêchage de la prest igieuse 
N F L n'a-t-il pas l'impression de 
perdre non seulement du temps 
mais bien davan tage en jouant 
dans la l igue Canadienne de 
football? 

Tom Cousineau se frotte le 
menton. Il a bien envie de régler 
la question une fois pour toutes, 
tandis qu'il y est, car s'il est une 
question qui lui déplaî t , c 'est 
bien celle-là. 

« L e s gens ne me demandent 
pas si j e vais m'en aller (vers la 
N F L ) , ils me demandent plutôt 
quand je vais part ir . Certains 
veulent presque que je parte. Ils 
n'ont pas confiance dans ce foot­
ball qui est le leur et ça me dé­
çoit rée l lement . J'en parlais 
l 'autre jour avec Fred 
(Bi le tn ikof f ) et il est d 'accord 
avec moi. C'est pourtant évident 
que si je n'avais pas voulu jouer 
ici, j ' au ra i s commencé par ne 
pas venir.» 

Le grand Tom aimerait plutôt 
que les gens, y compris le public 
américain lu i -même, sachent 
qu'i l y a des joueurs très mal­
heureux dans la N F L et qui ne 
tarderaient pas à faire le saut 
dans la LCF si on leur offrait un 
bon deal. 

« L e s gens ne voient que l 'as­
pect romantique du football 
amér ica in . Ils ne voient pas la 
réalité, les mauvais salaires, la 
pression, la façon dont sont trai­
tés les joueurs. I ls voient 
Howard Cossell , le Monday 
Night Football et le show mis sur 
pied par ABC. C'est essentielle­
ment une affaire de production, 
parce qu'aux Etats-Unis les 

tranquille 
moyens sont plus étendus, le 
market ing plus poussé et l ' em­
ballage plus beau.» 

Les différences qui existent 
entre les footballs canadien et 
américain ne sont pas importan­
tes, estime Cousineau qui situe 
la L C F à mi-chemin entre le ni­
veau univers i ta i re et la N F L , 
«pa rce qu'à leurs débuts, les 
joueurs canadiens ont moins de 
background. Mais on remarque 
qu'ils deviennent très bons lors­
qu'ils acquièrent de l'expérien­
ce» . L'intensité des contacts est 
la même, poursuit-il, sauf que la 
N F L , à cause du bassin de popu­
lation, peut recruter un plus 
grand nombre de porteurs de 
ballons, de receveurs de passes 
et de plaqueurs de talent. 

Ton Cousineau comprend éga­
lement que le football est au 
moins troisième ici, derrière le 
hockey et le baseball, alors que 
la N F L est comme la fin du 
monde aux Etats-Unis. 

«L'autre jour, j e suis allé voir 
un match des Browns, à C leve­
land. Il y avait 87,000 personnes 
dans le stade et pendant le 
match, assis sur ma chaise, j e 
me suis r e m é m o r é le temps où 
je jouais pour les Buckeyes d'O-
hio State devant j ama i s moins 
de 85,000 spectateurs. Mais 
après la game, je me suis dit que 
je m'en voudrais à mort d'aller 
jouer dans la N F L et d'aban­
donner la belle situation que j ' a i 
ici .» 

Les rumeurs voulant qu'il s'en 
aille dans la N F L agacent suprê­
mement le secondeur intérieur 
des Alouettes qui qualifie le tout 
de spéculation et de maraudage 
de mauvais aloi (tampering). 

«L'argent a été le motif princi­
pal de ma venue à Mont réa l , et 
ça compte toujours. Quand j e 
suis parti, les gens de chez nous 
ne croyaient pas qu'une équipe 
de la LCF paierait mieux un pre­
mier choix qu'une équipe de la 
N F L . A vrai dire, je n'avais pas 
crû non plus que \r Alouet tes 
me donneraient plus que les Bills 
de Buffalo.» 

E t re le p remie r choix de la 
N F L , c'est quelque chose. Habi­
tuel lement, c 'est un joueur of­
fensif qui est ainsi coté, un 
quart-arrière, un porteur de bal­
lon ou un receveur , très rare­
ment un joueur défensif. C'est 
pourtant le cas de Cousineau et 
l'on comprend que les A m é r i ­
cains ne cesseront j a m a i s de 
déplorer l'absence du meilleur 
joueur défensif de toute une 
génération, une incarnation de 
l 'Amér ica in Dream. Quel bon 
show il donnerait dans la N F L ! 

« A u x Etats-Unis, les gens di­
sent que Jack L a m b e r t est le 
mei l leur secondeur de la N F L . 
C'est une opinion personnelle, 

.mais j e dis que j e suis le mei l ­
leur en A m é r i q u e du Nord . 
Lamber t a trois « A l l - p r o s » de­
vant lui, ce qui lui permet de 
mieux faire sa job. Le secondeur 
intérieur est toujours au moins 
aussi bon que les gars qui sont 
sur la l igne p r imai re , devant 
l u i . . . » 

La radio fait entendre « L . A . 
Woman». Celui qui est devenu le 
disc-jockey du ves t i a i re des 
Alouettes m'explique qu'il vient 
de lire un bouquin sur Jim Mor-
risson, le chanteur des Doors . 
Les trucs disco ne l'attirent pas. 
Il préfère les bonnes choses tra­
ditionnelles et ses goûts, en ma­
tière de musique, vont du rock 
aux blues, en passant par Bach 
et Beethoven... 

«City of night! City of light! » . 
Le grand Tom ne peut s'empê­
cher de faire un parallèle. 
«Montréal est une ville unique où 
il est vraiment agréable de vivre 
six mois par année. L 'an der­
nier, quand j e suis arrivé, j ' a i eu 
du mal à m'adapter, surtout par­
ce que je ne savais pas quoi faire 
de mes temps l ibres . Mais 
maintenant, j e me suis fait de 
très bons amis et j e me plais ici. 
J ' a ime al ler au c inéma, sort ir , 
faire un tour sur la rue Crescent 
ou prendre un bon gueuleton 
dans un restaurant. Non, vra i ­
ment, je ne quitterais pas Mont­
réal sans y avo i r bien pensé et 
cela ne se ferait pas sans émo­
tion non plus.» 

C'est peut-être aussi parce 
qu'il aime essayer des choses 
nouvelles que Cousineau a défié 
le «bon sens» des Amér i ca ins 
pour venir faire ca r r i è re dans 
une équipe de la LCF. On ne s'é­
tonne pas qu'il aime les voyages, 
les gens, les l ieux, les choses 
nouvelles et, bien entendu, les 
sports de toutes sortes, spéciale­
ment ceux qui offrent un contenu 
d 'aventure c o m m e le ski aqua­
tique, le ski alpin, la plongée 
sous-marine ou la voile. 

Fi ls d'un couple de profes­
seurs d'Indianapolis. Tom Cousi­
neau a toujours accordé une 
grande importance aux études. 
Président de sa classe au High 
School, il a été décoré du Natio­
nal Honour Society et a fait partie 
de gouvernements étudiants. S'il 
n'était devenu joueur de foot­
ball, il serait aujourd'hui méde­
cin, option qu'i l avai t d 'abord 
choisie à son entrée à l'université. 

«Mais la médecine implique de 
grandes responsabilités. Tu ne 
peux pas v o y a g e r ou te ret i rer , 
parce qu'il y a trop de gens qui 
dépendent de toi et qui t 'accor­
dent leur confiance. Et puis j e 
voulais tellement jouer au foot­
ball que j e suis devenu moins 
fervent, moins concentré vis-à-
vis mes études, alors après deux 
ans à l'école de médecine, je me 
suis d i r igé vers des études en 
market ing et relations publi­
ques.» 

Diplômé dans cette dernière 
sphère, le grand Tom songe à 
l'après-football et il commence 
déjà à s 'orienter vers la 
«product ion», sans toutefois 
donner plus de précision. Mais il 
en indique l 'essentiel : « E n au­
tant que ça ne soit pas du neuf à 
cinq...» 

L'enfant d'Indianapolis a aus­
si des principes qui témoignent 
de son at tachement à des va­
leurs essentiel les . «Je ne veux 
pas être reconnu à cause du foot-

Tom Cousineau dans son salon à l'image d'un jeune universitaire. (Photo Robert NADON) 

ball. Okay! si ça ouvre des por­
tes, mais après, j e veux être 
reconnu pour ce que j e vaux 
comme être humain. Sur le ter­
rain, ma job c'est de plaquer les 
gens. Mais dans la vie, c'est dif­
férent. Je ne veux pas écraser , 
je veux persuader.» 

Aimer persuader, c'est aimer 
gagner. Tom a connu très jeune 
le succès dans les études et dans 
le sport et avoue qu'il n'a jamais 
été un bon perdant (ce qui n'est 
peut-être pas i l logique, après 
tout) . « J ' adore gagner , j ' a i le 
goût de l'accomplissement. C'est 
un aspect que j ' a i m e beaucoup 

du sport en général et du football 
en particulier, parce que c'est 
une série de défis qui viennent 
très vite — un défi par semaine 
— qui te permettent de réaliser 
des progrès en peu de temps, 
alors que dans la v ie , les défis se 
mesurent en nombre d'années.» 

Pendant tout près de deux 
mois cette saison, le numéro 45 
des Alouettes a souffert d'un éti-
rement musculaire à la hanche 
qui le gêne dans les brusques 
changements de direct ion qui 
sont le lot du secondeur. Mais 
cela ne l'a pas empêché de jouer 
et de dominer les statistiques 

Les 
Roya I s 
n'ont pas 
dit leur 
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défensives de l 'équipe. De la 
même façon, au cours des der­
niers matches, le plus averti des 
observateurs n'aurait j a m a i s 
deviné, à le voir aller, qu'il souf­
frait d'une fracture au carpe de 
l'auriculaire gauche. . . 

On s'étonne de l 'entendre en­
suite dire qu'il ne perd jamais de. 
vue que «le football est un diver­
tissement, une source de détente, 
pour les gens.» 

L e football n'est pas la seule 
chose dans la vie de Tom Cousi­
neau qui ne regarde j amais de 
football à la télévision. A l'affût 
des nouveautés, il n'a qu'une 
seule vér i tab le a l l e rg ie : les 
films d'horreur, «parce que j e 
n'aime pas avoir peur...». 

Son dada: les belles v ie i l l es 
voitures. Il a eu quelques Corvet­
te, il s'est r écemment départ i 
d'une luxueuse Panthera, il a 
roulé une Chevrolet 1955 et il est 
à pied le jour de l ' ent revue: 
«Peux-tu m 'amener au centre 
d 'achats?Je dois passer à la. 
banque et changer au magasin 
une paire de running-shoes trop 
petits...». 

Il n'a que 23 ans mais il est 
conscient de ce qui lui a r r i ve . 
«Ma vie ne fait que commencer 
après des années d'encadrement 
académique. Je suis chanceux et 
je pense que le Bon Dieu a é té 
bien bon pour moi.» 

Son bonheur à Montréal ne 
sera toutefois vraiment complet 
que quand Kathy , son amie de 
coeur depuis le high school, sa* 
«cosmic m a t e » comme il la dé­
crit, viendra le retrouver, bien­
tôt. 

Le grand Tom jette un regard 
attendri vers le portrait qu'il a 
placé sur la petite table du salon, 
près d'une plante. Il se referme. 
C'est sa vie. . . 

C'est Tom Cousineau. 

J écoute... du lundi au vendredi 

LE COMMENTAIRE D'YVES LETOURNEAU 
à 6 h 5 5 e t ô H 3 5 

LES AMATEURS DE SPORTS 
avec PIERRE TRUDEL de 18M5 à 19hl5 

en premier ! 
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La Série Mondiale 
Série quatre de sept 

M a r d i , 14 o c t o b r e 
Kansas City 6. Philadelphie 7 
M e r c r e d i , 15 o c t o b r e 
Kansas City 4, Philadelphie 6 
V e n d r e d i , 17 o c t o b r e 
Kansas City 4, Phi ladelphie 3 ( 1 0 
manches) 
(Philadelphie mène 2-1 ). 
S a m e d i , 18 o c t o b r e 
Philadelphie à Kansas City 13:45 
(Christenson 5-1 vs Leonard 20- 11) 

D i m a n c h e , 19 octobre» 
Philadelphie à Kansas City 

M a r d i , 2 1 o c t o b r e 
Kansas City à Philadelphie 

(Si nécessaire) 

M e r c r e d i , 2 2 o c t o b r e 
Kansas City à Philadelphie 

(Si nécessaire) 

16:15 

20:35 

20:35 

_LE HOCKEY DE LA LIGUE MATI0ML2L. 
DIMANCHE 
Canadien 2, Boston 3 
Pittsburgh 6, NY Rangers 3 
Québec 2, Vancouver 8 
NY Islanders 2, Washington 1 
Toronto 4, Philadelphie 2 
Calgary 3, Chicago 3 
Hartford 3, Buffalo 3 
Colorado 3, Edmonton 2 

MARDI 
Québec 1 . Colorado 4 
St-Louis 5, NY Islanders 5 
Los Angeles à Calgary 

MERCREDI 

Canadien 3, Washington 3 
St-Louis 2. NY Rangers 1 
Hartford 5, Pittsburgh 2 
Détroit 4 , Toronto 6 
Edmonton 0, Buffalo 2 
Minnesota 3. Boston 2 
Chicago 4, Vancouver 2 

JEUDI 
NY Islanders 6, Détroit 4 
Vancouver 5, Philadelphie 2 
Boston 1, Calgary 2 
Québec 4, Los Angeles 6 

VENDREDI 
Chicago 2, Winnipeg 6 
Minnesota 5, Colorado 5 

SAMEDI 
Vancouver à Canadien 
NY Rangers à Washington 
Edmonton à NY Islanders 
Philadelphie à Toronto 
Minnesota à Calgary 
Détroit à Hartford 
Buffalo à Pittsburgh 
Colorado à Los Angeles 
Boston à St-Louis 

DIMANCHE 
Canadien à Philadelphie 
Edmonton à NY Rangers 
NY Islanders à Hartford 
Toronto à Buffalo 
Washington à Chicago 
Quebec à Winnipeg 

CLASSEMENT 
* CONFÉRENCE PRINCE-DE-GALLES 

(Division Norris) 

PJ G P N BP BC 
Los Angeles 3 2 1 0 16 9 
Pittsburgh 4 2 2 0 17 19 
Hartford 4 1 2 1 17 22 
Canadien 3 0 2 1 9 11 
Détroit 4 0 4 0 12 25 

(Division Adams) 
' Minnesota 3 2 0 1 17 10 
Toronto 3 2 1 0 13 14 

" Boston 5 2 3 0 16 13 
Buffalo 3 1 1 1 8 7 
Québec 5 1 3 1 19 27 

CONFÉRENCE CLARENCE CAMPBELL 
(Division Patrick) 

PJ G P N BP BC 
NY Islanders 4 3 1 0 18 12 
Calgary 5 2 1 2 16 17 
Philadelphie 4 2 2 0 16 14 
Washington 3 1 1 1 8 6 
NY Rangers 4 1 3 0 14 18 

(Division Smythe) 
Colorado 4 3 0 1 18 10 
Chicago 5 3 1 1 18 18 
Vancouver 4 3 1 0 20 11 
St. Louis 4 2 1 1 16 17 
Winnipeg 3 1 2 0 11 11 
Edmonton 3 0 3 0 6 12 

Pts 
4 
4 
3 
1 
0 

5 
4 
4 
3 
3 

Pts 
7 
6 
4 
3 
2 

7 
7 
6 
5 
2 
0 

CLASSEMENT GÉNÉRAL 
(Les 16 premiers participent aux séries) 

Pts 
1—Colorado 7 
2—NY Islanders 7 
3—Chicago 7 
4—Vancouver 6 
5—Calgary 6 
6—St-Louis 5 
7—Minnesota 5 
8—Toronto 4 
9—Pittsburgh 4 

10—Boston 4 
11—Los Angeles 4 

Pts 
12—Philadelphie 4 
13—Washington 3 
14—Hartford 3 
15—Québec 3 
16—Buffalo 3 
1 7—Winnipeg 2 
18—NY Rangers 2 
19—Canadien 1 
20—Edmonton 0 
21—Détroit 0 

FOOTBALL. LIGUE CANADIENNE 

DIMANCHE 
Ottawa 1 7. Alouettes 34 
Winnipeg 39. Regma 16 

LUNDI 
Caigary 28. Hamilton 30 
Vancouver 9. Edmonton 33 

SAMEDI 
Ottawa à Vancouver 

DIMANCHE 
Hamilton à Toronto 
Edmonton à Regina 
Winnipeg a Calgary 

• CLASSEMENT 
CONFÉRENCE DE L E S T 

g p n bp be pts 
Alouettes . 8 6 0 317 305 16 
Hamilton.... 6 6 1 258 310 13 
Ottawa 6 8 0 319 340 12 
Toronto 5 8 0 256 290 10 

CONFÉRENCE DE L'OUEST 
g p n bp be pts 

Edmonton.. 11 2 0 407 205 22 
Winnipeg.. . 9 4 0 323 288 18 
Vancouver. 6 6 1 291 289 13 
Calgary 6 7 0 305 292 12 
Regina 2 12 0 246 403 4 

Parc 

photo René Picard 
Le Canada accueillera-t-il la Coupe du Monde de soccer en 1990? On en a parlé hier entre George 
Schwartz, l'instigateur du projet, le Dr Joao Havelange, président de la FIFA, et Walter Sieber, de 
la RIO. 

LA COUPE DU MONDE DE SOCCER AU CANADA? 

-LIGUE JUNIOR MAJEURS DU QUÉBEC. 
MERCREDI 

•Sorel 11, Hull 4 
JEUDI 

Chicoutimi 4, Cornwall 7 
VENDREDI 

Montréal 4, Shawinigan 6 
: Laval 4, Québec 5 

T.-Rivières 5. Sherbrooke 1 
Chicoutimi 2 Sorel 7 

DIMANCHE 
^ C o r n w a l l à Montréal 

Lavai a Chicoutimi 
Sherbrooke a Hull 
(Québec à Sorel 
T.-Rivières à Shawinigan 

CLASSEMENT 

(Division Frank Oilio) 
G P N Bp Be Pts 

Shawinigan 9 2 1 64 40 19 
T.-Rivières 7 4 1 60 50 15 
Sherbrooke 5 5 1 60 44 11 
Québec 4 8 0 53 60 8 
Chicoutimi 2 10 0 45 84 4 

(Division Robert Lebel) 
Sorel 9 2 1 64 48 19 
Hull 6 3 3 46 52 15 
Cornwall 6 5 0 59 40 12 
Montréal 4 8 0 53 65 8 
Laval 3 8 1 48 59 7 

M U N D I A L 
La RIO c a r e s s e un a u t r e 
g r a n d p ro je t , celui d ' a m e ­

ner le MUNDIAL, la Coupe du 
Monde de soccer, au Canada et à 
Montréal en 1990. Hier, dans une 
sa l le de p r e s s e s i t u é e d a n s les 
entrailles du grand Stade olym­
pique, on r e c e v a i t le Dr J o a o 
H a v e l a n g e , p r é s i d e n t de la Fé ­
dération internationale de foot­
ball a s soc ia t ion ( F I F A ) . Un 
monsieur très important si Ton 

RONALD KING  

considère que le football-soccer 
est un peu le sport national de ia 
p l anè t e t e r r e . Le MUNDIAL 
aus s i , es t une g r o s s e a f fa i r e , 
c'est presque aussi gros que les 
J e u x O l y m p i q u e s . On s a i t les 
bizarreries qui se passent un peu 
partout dans le monde pendant 
cet événement, les suicides, les 
meurt res , les émeu tes , les jour­
nées de deuil n a t i o n a l a p r è s la 
défaite, les ca rnava l s incontrô­
lés après la victoire. ô 

Un «Comité de c a n d i d a t u r e 
pour la Coupe du Monde de la 
FIFA 1990», a été formé avec la 
bénédic t ion de la RIO et il es t 
composé d ' h o m m e s inf luents 
dont Pau l D e s r o c h e r s , Ro land 
Giroux, Raymond Lemay, Louis 
Chan t igny , W a l t e r S i ebe r et 
George S c h w a r t z , ce d e r n i e r 
étant l ' instigateur du projet et la 
voix du soccer au Québec. 

En 1982, le M U N D I A L s e r a 

joué en Espagne, en 1986 en Co­
lombie , et le C a n a d a a posé sa 
candidature pour 1990. Il a pour 
r i vaux la F r a n c e , la Yougos la ­
vie, l 'URSS, une a s s o c i a t i o n 
Be lg ique-Hol lande qui a dé jà 
presque été refusée et possible­
men t les U.S.A. e u x - m ê m e s . 
P r é c i s o n s tout de s u i t e que le 
MUNDIAL. qui comptera cette 
a n n é e 21 équ ipes n a t i o n a l e s , 
r e q u i e r t au moins six s t a d e s 
pendant les 28 jours de la compé­
tition. 

Au C a n a d a , on o r g a n i s e r a i t 
des m a t c h e s d a n s p l u s i e u r s 
g r a n d e s vil les et M o n t r é a l se 
r é s e r v e r a i t la f inale , se lon le 
projet de monsieur Schwartz et 
compagnie. 

Le Dr Joao H a v e l a n g e é t a i t 
donc au s t ade h ie r pour nous 
éclairer . Il est au pays pour as­
s i s t e r à un m a t c h C a n a d a -
Mexique à Toron to . On di t ceci 
de lui dans le kit de presse de la 
RIO: «Avocat, président direc­
t e u r g é n é r a l de s o c i é t é s f inan­
c i è r e s et i n d u s t r i e l l e s , ( . . . ) il a 
r e p r é s e n t é le Brés i l a u x J e u x 
Olympiques c o m m e n a g e u r en 
1936, j o u e u r de w a t e r - p o l o en 
1952 et chef de mis s ion en 
1956...» On dit aussi: «entre deux 
envo lées i n t e r n a t i o n a l e s , il a 
trouvé le temps...» 

Le Dr H a v e l a n g e n ' a pas fait 
de g r a n d e s p r o m e s s e s h ie r . 
Dans un d i scours poli et a s s e z 
long qu'il a tenu en français, il a 
laissé entendre, après avoir dit 

qu'il nous aimait beaucoup, que 
de choisir le Canada pour 1990 ne 
sera pas facile. 

Un p r e m i e r r è g l e m e n t veu t 
que la compé t i t i on se p r o m è n e 
d'un continent à l 'autre à tous les 
quatre ans . Or, en 1990, ce serai t 
normalement le tour de l 'Euro­
pe. Le r è g l e m e n t p o u r r a i t tou­
jours ê t re contourné, a dit le vi­
siteur, sans toutefois se mont re r 
franchement encourageant pour 
les gars de la RIO. 

Les grandes décisions seront 
prises en 1984, a-t-il précisé , et 
dans un autre propos assez neu­
tre , il a laissé entendre que 1994 
est p e u t - ê t r e une a n n é e que le 
Canada devrai t considérer . 

Si l 'on s ' a t t e n d a i t , chez les 
gens du Comité de candida ture , 
à des prises de position favora­
bles de m o n s i e u r H a v e l a n g e , 
c'est un peu décevant . 

George Schwartz, pa r contre, 
a p a r l é avec b e a u c o u p de con­
fiance hier. «Les quelques obsta­
cles peuvent ê tre surmontés.» Le 
football est en train de s ' implan­
t e r s o l i d e m e n t en A m é r i q u e du 
Nord e t le MUNDIAL, s ' i l a é t é 
c r é é p o u r la g lo i re du footbal l 
c o m m e on le di t , doi t v e n i r en 
A m é r i q u e du Nord un j o u r 
comme il doit visiter aussi l'Afri­
que et l'Asie.» 

Bref, il r e s t e q u e l q u e a n n é e s 
au g r o u p e c a n a d i e n pour con­
v a i n c r e les g ros b o n n e t s de la 
FIFA. 

A suivre. 

Brett 
manie bien 
l'humour 

KANSAS CITY — George 
B r e t t e s t sor t i de l ' ab r i en 

r iant . 
Il n ' a p a s fait dix pieds qu ' i l 

était déjà entouré d'une trentai­
ne de j o u r n a l i s t e s . «Oui, je me 
s ens bien.» P u i s il s ' e s t mis à 
r i re : «Mes problèmes sont main­
tenant «dernière» moi.» 

B r e t t é t a i t a r r i v é une h e u r e 
p lus tôt d a n s le v e s t i a i r e des 
Royals ap rès avoir quitté l'hôpi­
tal à la suite d 'une opération su­
bie j eud i mid i pour les hémor -
rhoïdes. 

J im F rey , son gérant , est aus­
s i tô t a l l é a u - d e v a n t de lui. «Ça 
v a ? » , lui a-t-il d e m a n d é . «Jus 
g r e a t . J e m e sens b e a u c o u p 
mieux m a i n t e n a n t . » F r e y a in­
scri t son nom sur l 'al ignement. 

«Ce s e r a s a n s doute une des 
p lus be l les h i s to i r e s des S é r i e s 
M o n d i a l e s , » . d e b l a g u e r B r e t t 
a v e c la p r e s s e tout en se d i r i ­
g e a n t v e r s la c a g e des f rap­
peurs . Puis il a raconté combien 
il avait souffert lors du match de 
mercred i , au cours duquel il fut 
re t i ré ap rès cinq manches . 

«Je n ' au ra i s j ama i s pu courir 
du deuxième but jusqu 'au mar­
b r e m ê m e si la ba l le a v a i t é t é 
frappée loin en lieu sûr.» 

Mais il n 'a pas demandé à ê t re 
remplacé . C'est Frey qui est allé 
le voir pour connaître sa condi­
tion: «George m'a dit que c 'étai t 
auss i souf f ran t que la vei l le . Il 
n 'étai t pas question qu'il conti­
nue à jouer.» 

Il va s a n s d i r e qu ' i l s ' e s t fait 
plusieurs blagues sur le te r ra in 
a v a n t le m a t c h d ' h i e r . E t l e s , 
commenta t eu r s de la télévision 
e t de la r a d i o d e m a n d a i e n t à-
B r e t t de cho i s i r des mots p lus i 
appropr iés pour leur émission! 

George Brett à son arrivée au 
stade 

PENDANT QUE GRUNDMAN TENTE DE L'ECHANGER 

«Je suis heureux, je m'amuse» • « 

Pendant que Rick Char t raw 
d e m e u r e ind i f fé ren t aux 

secousses qu'il provoque au sein 
du Canadien p a r son a t t i t u d e 
nonchalante. I rving Grundman a 
apparemment passé la majeure 
part ie de la journée d'hier, à ten­
ter de refiler ses services à une 
autre équipe. 

BERNARD BRISSET  

Il a p a r l é à un g r a n d n o m b r e 
de directeurs généraux, notam­
men t à Lou N a n n e des Nor th 
Stars du Minnesota et John Fer­
guson des J e t s de Winnipeg , 
ma i s j u s q u ' i c i ses d é m a r c h e s 
sont restées vaines . 

Selon c e r t a i n e s s o u r c e s , 
G r u n d m a n e x i g e un choix de 
d e u x i è m e r o n d e pour les s e r v i ­
ces de son défenseur-ail ier mais 
on ne s e m b l e pas i n t é r e s s é â 
p a y e r un si g r o s pr ix pour un 
j o u e u r dont le C a n a d i e n t i en t 
absolument à se déba r ras se r . 

Ca r à e n t e n d r e les p ropos de 
Claude Ruel à l ' issue de l 'exerci­
ce quot id ien , il ne fait aucun 
doute qu' i l a m a n i f e s t é à son 
patron le désir de voir Char t raw 
disparaî t re . Char t r aw est tombé 
dans la même disgrâce que Gil­
les Lupien à la fin de la dernière 
sa i son , pour des r a i sons tou tes 
différentes, cependant . 

«La patience a ses limites», a 
dit l ' instructeur ap rès avoir cons­
taté que son gros joueur n 'avai t 
pas travail lé davan tage lors de 
l 'exercice que les autres jours . 
I n t e r r o g é à s a v o i r si C h a r t r a w 
pouvait rent rer dans ses bonnes 
grâces advenant qu'il re t rouve 
un jour sa bonne condition physi­
que, Ruel a é té t rès évasif. 

«Comment as-tu jugé son exer­
cice de ce matin? 

«Disons qu'il a... prat iqué», a-
t-il fini par laisser tomber après 
une moue qui ne laissait place à 
aucune interprétat ion. 

Les deux hommes se sont ren­
c o n t r é s à l ' i ssue de l ' e x e r c i c e , 
mais le meeting a é té bref. Ruel 
a refusé de dévoiler quoi que ce 
soit de la c o n v e r s a t i o n , che r ­
chant même à donner l ' impres­
sion qu ' i l s ' a g i s s a i t d ' un t ê t e à 
t ê t e c o m m e il en a r é g u l i è r e ­
ment avec ses hommes . 

Quant à Chart raw, il a accueil­
li tout le branle-bas c réé autour 
de lui comme le fruit de l ' imagi­
nation des journal is tes . Il a cher­
ché à donner l ' i m p r e s s i o n d 'un 
gars qui se fout to ta lement de ce 
qui lui a r r i v e , m ê m e s'il m a n i ­
feste le dés i r de r e s t e r a v e c le 
Canadien. 

«Le fait que j ' a i e q u e l q u e s li­
vres en trop semble aussi impor­
t an t au jou rd ' hu i que si K ing 
Kong avait accouché d'un bébé 
sur le toit de l 'Empi re State Buil­
ding», a-t-il réagi . 

Dans un p r e m i e r t e m p s , de­
van t ses coéqu ip i e r s qui che r ­
chaient à connaître ses explica­
tions, Chartraw a joué les fron­
deurs . Il a été fidèle à son image 
par ailleurs fort sympath ique de 
«gros bonhomme» bohème pour 
qui toute forme de discipline est 
une atteinte aux l ibertés indivi­
duelles. Et dans son cas , l 'astrei­
gnante discipline de maigr i r est 
un t e r r i b l e f a r d e a u qui e n l è v e 
toute forme de plaisir à la vie. 

«Je me fous de tout ce qui se 
dit ou s ' éc r i t à mon su je t , a-t-il 
commencé par dire . J e suis heu­
reux, je m ' amuse et c 'est tout ce 
qui c o m p t e . A p r è s tou t , c ' e s t 

bien mieux d ' ê t r e g r a s e t de 
s ' a m u s e r que d ' ê t r e m a i g r e et 
de s 'emmerder .» 

Selon lui, il n 'y a rien à s 'éner­
ver parce que Ruel le trouve trop 
gras . C'est rien de neuf. Ce sont 
les j o u r n a l i s t e s qui r e m u e n t 
des m o n t a g n e s a v e c q u e l q u e s 
livres en trop, dit-il. C'est là une 
auss i g r o s s e nouve l l e q u ' u n 
bateau qui coule. 

A ses coéqu ip i e r s qui lui de ­
mandaient à la blague comment 
il s 'y p r e n d r a i t pour p e r d r e du 
po ids , C h a r t r a w a r i p o s t é p a r 
une r e m a r q u e c i n g l a n t e : «Le 
jour où vous m'invi terez à man­
ger chez vous, je vais maigr i r ! » 

Dans un deuxième temps , tou­
tefois, Char t raw est devenu plus 
sérieux. Il a reconnu s 'ê t re pré­
s e n t é au c a m p d ' e n t r a î n e m e n t 
b e a u c o u p t rop lourd m a i s il d i t 
avoir fait de réels efforts depuis 
quelque temps pour se plier aux 
demandes de son inst ructeur . 

Il prétend avoir perdu 10 l ivres 
depuis un mois après ê t re a r r ivé 
à 232 l ivres. 

C u r i e u s e m e n t , le poids d e s 
athlètes semble l'un des princi­
paux b a r è m e s d ' é v a l u a t i o n au 
sein du Canadien. On semble fai­
re un rapport proportionnel en­
t r e le m a u v a i s r e n d e m e n t d 'un 
j o u e u r et son e x c è s de g r a i s s e . 
Donc, on en fait un secret jalou­
s e m e n t g a r d é du poids de c h a ­
cun. 

M a i s selon c e r t a i n e s bonnes 
sources encore, Char t raw pesait 
227 l iv res h ie r m a t i n et non 222 
comme il l'a lui-même prétendu. 
C 'es t t ro is de moins q u e la se ­
maine dernière, mais 17 de plus 
que le poids ind iqué à sa f iche 
signalétique. 

«Je refuse de fa i re q u e l q u e 

Rick Chartraw 
commenta i re que ce soit au sujet 
de Rick Char t raw. a affirmé Ir­
v ing G r u n d m a n . P o u r le mo­
ment, il fait partie de l 'équipe et 
c'est tout ce que je peux dire. On 
ne s a i t j a m a i s ce qui peut se 
produire à l 'avenir.» 
BLOC-NOTES: Alan Eagleson 
é t a i t à M o n t r é a l , h ie r , pour sa 
t o u r n é e a n n u e l l e de tou tes les 
é q u i p e s de la LNH à t i t r e de di­
rec teur exécutif de l'Association 
des joueurs . Il s'est contenté tou­
tefois , de p a r l e r aux m e m b r e s 
des Canucks de Vancouver d 'une 
foule de sujets d 'ordre mineur . 
« J ' a u r a i s voulu p a r l e r aux 
joueurs montréala is , mais avec 
une fiche de 0 victoire, 2 défaites 
et une nulle, je pense qu'il vaut 
mieux revenir une aut re fois»... 
Larry Robinson ne jouera pas 
en fin de s e m a i n e à c a u s e de sa 
b l e s s u r e à P a i n e . Il se peut en 
revanche qu'il rejoigne l 'équipe 
pour le m a t c h de m a r d i à St-
Louis.. . Pierre Mondou a visité 
son m é d e c i n , et il e s t poss ib l e 
que son re tour au jeu ait lieu d 'i­
ci à une quinzaine.. . Bill Baker 
fera le voyage, mais il ne devrai t , 
pas j o u e r a v a n t m a r d i lui norî 
plus.. . Michel Larocque affron­
tera les Canucks et Denis Her-
ron les F l y e r s d e m a i n so i r , £l\ 
P h i l a d e l p h i e . . . Claude Ruel 
h é s i t e e n t r e Doug Wickenhei-
ser e t Keith Acton pour le 
m a t c h de ce so i r . . . Le g a r d i e n 4 

Richard Brodeur qui a p remis 
aux C a n u c k s de v a i n c r e P h i l a ­
delphie 5-2 jeudi soir, sera rem* 
p l acé p a r Glenn Hanlon au-, 
jourd 'hui . Brodeur est à l 'essai 
présentement . Il a affirmé qu'il 
p r e n d r a i t sa r e t r a i t e si j a m a i s 
les C a n u c k s déc ida i en t de \él] 
céder aux mineures. . . 
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VICTOIRE DE 4-3 À LA DIXIÈME MANCHE 

K A N S A S C I T Y — W i l l i e A i -
kens a poussé W i l l i e W i l s o n au 
marbre en d ix i ème manche hier 
soir et les Royals de Kansas City 
l'ont finalement rempor té 1-3. 

L e s R o y a l s r e m p o r t e n t ainsi 
leur p r e m i e r m a t c h dans ce t t e 
série mondiale après avoir per­
du les deux premiers à Philadel­
phie. 

M I C H E L 
M A G N Y 

(envoyé spécial 

de LA PRESSE) 

Jim Frey avai t placé Frank 
W h i t e au d e u x i è m e r ang des 
f rappeurs hier p a r c e qu ' i l vou­
lait deux coureurs r a p i d e s de­
vant George Brett . 

• W h i t e et W i l s o n sont deux 
exce l l en t s v o l e u r s de buts, et 
avec Brett qui les suit nous pou­
vons toujours espérer une grosse 
manche», explique-t-il. 

Au cours de la sa i son , W i l s o n 
ava i t v o l é 79 buts pendant que 
White réussissait 28 larcins. 

En dixième, U . L . Washington 
a frappé un s imple c o m m e pre­
mier frappeur puis Wilson a reçu 
un but sur b a l l e s . W a s h i n g t o n 
d e v a i t ê t re r e t i r é que lques in­
stants plus tard en tentant de se 
rendre au troisième but. 

Et c'est là que Wilson, encore 
posté au p r e m i e r , a d é c i d é de 
v o l e r le d e u x i è m e pour ensui te 
compter sur le double de Aikens, 
ce qui assurai t la v i c t o i r e aux 
Royals . 

Et qui a dit que le Roya l s Sta­
dium étai t un c a u c h e m a r pour 
les frappeurs de longue distan­
ce? Amos Otis a frappé la balle 
par-dessus la clôture, de m ê m e 
que Bre t t , pour les R o y a l s , et 
Mike Schmidt en a fait de m ê m e 
pour les Phil l ies. 

« N o u s avons hâ te de r e v e n i r 
devant nos partisans, sur notre 
propre terrain, et d 'être applau­

dis» , avait déclaré Darrell Por­
ter après les deux revers à Phi­
ladelphie. 

H i e r , plus d e 12,000 spec ta­
teurs en délire ont quitté le sta­
de. Ils avaient applaudi c o m m e 
des fous quand l ' annonceur 
maison a v a i t p ré sen té Bre t t 
avan t le match en faisant con­
naître les formations. 

«J 'a i frappé une balle rapide à 
l ' e x t é r i e u r » , a d é c l a r é A i k e n s 
après le match. -La balle a cour­
bé et j ' a i cru un m o m e n t que 
Maddox pourrait la capter .» 

«Je savais qu'ils accorderaient 
un but sur balles intentionnel à 
George quand Wil l ie (Wi l son ) a 
volé le deuxième. Je me suis dit 
que c'était là ma chance de faire 
g a g n e r mon é q u i p e : j e m e suis 
bien concentré avant d 'a r r iver 
au marbre et j ' a i réussi.» 

D e pour su iv re A i k e n s : 
«J 'attendais une balle rapide et 

j e l 'ai eue. C'est excitant d 'ê t re 
ici en Série mondiale, et encore 
plus quand vous gagnez .» 

Dan Q u i s e n b e r r y . a p p e l é en 
r e l è v e en h u i t i è m e m a n c h e , a 
pris une douce r e v a n c h e a p r è s 
avoir été maltrai té par les Phil­
l ies à P h i l a d e l p h i e dans le se­
cond match. Hier , il a récolté la 
victoire . 

«Ma i s il faut être réaliste et ne 
pas s ' e n f l a m m e r par ce t t e v i c ­
t o i r e . Nous avons e n c o r e un 
match à g a g n e r pour é g a l e r la 
série. Et ces Phill ies sont tena­
ces .» 

Et comment. Encore hier, ils 
sont revenus trois fois de l 'arriè­
re. En deuxième sur un mauvais 
jugement de Rich Gale quand il 
a préféré lancer au premier plu­
tôt qu'au marbre , en cinquième 
sur le c i rcu i t de Schmid t , et en 
huitième sur un simple de Rose 
qui a fait c o m p t e r B o w a . R o s e , 
ce qui est a ssez ra re dans son 
cas, avait été retiré deux fois sur 
trois prises avant de loger cet te 
balle en lieu sûr. 

La foule avai t passé sa soirée 
à le huer mais Rose, dont le fils 
é ta i t p r éposé au bâton pour les 
P h i l l i e s , h ier , a su c o m m e n t y 
répondre. 

J im F r e y a v a i t d e m a n d é à 
Rich G a l e de lui donner c inq à 
six bonnes manches au monticu-

Gale a accordé deux points en 
quatre manches et deux tiers et 
il s'est mis continuellement dans 
le trouble, si on fait exception de 
la quat r ième manche où il a reti­
ré dans l 'ordre Bob Boone, Lon-
nie Smith et Pe te Rose . 

Dès la première , il a donné un 
simple à Smith c o m m e premier 
frappeur dans le match, puis un 
but sur ba l l e s à M i k e Schmid t , 
après le r e t r a i t sur t rois pr i ses 
de Rose . 

A la d e u x i è m e , il aura i t pu 
empêcher les Phill ies de niveler 
le pointage à 1-1. Tr i l lo et Bowa, 
avec chacun un s imple, et Boone 
a v e c un but sur ba l l e s , a v a i e n t 
r e m p l i les buts. P u i s Smi th a 
frappé un dur roulant au monti­
cule qui a d é v i é sur le gan t de 
Gale . 

À la t r o i s i è m e , il s'en t i ra i t à 
bon c o m p t e quand les P h i l l i e s 
laissaient deux coureurs sur les 
buts pour la d e u x i è m e m a n c h e 
de suite. 

Mais Mike Schmidt, avec son 
circuit qui permettait aux Phil­
lies de niveler encore le compte 
(2-2) et Keith Moreland, avec un 
simple, amenaient F rey au mon­
t icu le qui a aussi tôt r e m p l a c é 
Gale par Rennie Martin. 

B L O C - N O T E S — L e s lanceurs 
p r o b a b l e s pour aujourd 'hui : 
Larry Christenson (5-1. 1.01), 
pour L e s P h i l l i e s , et Dennis 
Leonard (20-11, 3.79) pour les 
Royals . Christenson en sera à sa 
p r e m i è r e appar i t ion en S é r i e 
M o n d i a l e . L e o n a r d , lui a l ancé 
lors du p r e m i e r ma tch de ce t t e 
présente série et a subi la défai­
t e . . . Ce que Dal las Green, le 
g é r a n t des P h i l l i e s , dé tes t e le 
plus en Série Mondiale: répondre 
à des centaines de questions des 
journalistes. «Je suis habitué à 
ma rout ine à P h i l a d e l p h i e du­
rant la saison r é g u l i è r e ; j ' a i le 
temps d 'al ler sur le terrain avec 
mes joueurs, de j ase r avec mes 
ins t ruc teurs . M a i s p résen te ­

ment , j e ne peux fa i re ça, et 
c'est ce que je trouve le plus dif­
ficile. Mais je crois faire de mon 

mieux avec les journalistes pour 
les a c c o m m o d e r . » C 'es t v r a i , 
Green prend le temps de répon­

dre à toutes les questions. Il est 
même surprenant de constater à 
quel point il peut être patient. 

Un amateur a renversé son verre de bière sur la tête de George Brett lorsque ce dernier a tenté 
de mettre la main sur une fausse balle dans la loge des photographes. Photo UPI 
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Style courant de 

Blazers, vestons et manteaux de cuir 
pour hommes et dames. Vaste choix de 

styles et de teintes. 
EXEMPLES: 

Pour dames vestons C a b r e t t a 

Pour hommes 
vestons en cuir véritable 

Prix de détail s u g g é r é $180 

Maintenant 

Blousons d'aviateurs pour hommes, en 
peau do porc et cuir veritable. 

Prix de détail suggéré 5180 

maintenant 

Manteaux en peau de mouton naturelle 
45" long, pour dames. 

Prix de détail s u g g é r é 
5700-*800 

$349 
maintenant • 

Manteaux pleine longueur en cuir 
véritable, pour hommes et clames. 

Prix de détail s u g g é r é ' 2 5 9 

$129 
maintenant am inKSE 

NOMBREUX AUTRES ARTICLES! 

Choix de vêtement» en cuir: plonge, suède, peau de porc de Yougosla­
vie, peau de mouton, cabretta et cuir de fabrication d'Angleterre. 

TOUS DE PREMIERE QUALITE 

Tailles domesi 5 à 17 Certains manteaux pour dames, 
de taille 18 à 22, moyennant un léger supplément. 

TROIS JOURS SEULEMENT 

Taille» hommes: 
34 à 46. 
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1 19 octobre 20 octobre 21 octobre 
1 11hà18h 11hù 18h 11hà18h 1 
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VOTRE 
DÉPANNEUR 
MAISON 

Vous cherchez 
— une rose 

— ur plombier 
— un chat 

— un restaurant 
— la police 

— etc 

votre B O T T I N LOCAL ORANGE les 
a trouvés pour vous, près de chez vous. 
• Tous les commerçants et les services de votre 

voisinage y sont inscrits. 
• Une foule de renseignements utiles. 
• Une section aide-mémoire. 

SERVICE DE DISTRIBUTION DE CIRCULAIRES DISPONIBLE 

BOTTIN LOCAL ORANGE 326-9650 
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LA SEULE FAÇON 
D'OBTENIR VOS BILLETS 

POUR LA SÉRIE 
Voyez huit des meilleurs joueurs au monde s'affronter à l'aréna 

Maurice-Richard pour une bourse totale de S320,000. Vous pouvez 
vous procurer des billets pour la série complète (6 jours) par la 

poste, selon le principe «premier arrivé, premier servi». 

Renseignements: (514) 695-0850 
Poster le coupon à: 

World Championship Tennis - Canada Ltd 
39, boul. Hymus Pointe-Claire, Québec H9R 4T2 
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Nom 
Bruns — S l O O c h . S 

Adresse Rougos — $80 ch. S 
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tu 
• •••\ EN ISRAËL, DU TENNIS POUR AMÉLIORER LA QUALITÉ DE LA VIE (1 ) 

Un programme unique, audacieux, auquel 
4 

participent quinze pays dent le Canada 
La g u e r r e i rano-irakienne, le 
vieux conflit de la Pales t ine , 
le baril de p o u d r e perpé tue l 
q u e c o n s t i t u e le M o y e n - O ­
rient n 'on t p a s réussi à enle­
ver au spor t son droit d e ci té . 
En I s r a ë l p a r e x e m p l e , le 
s o c c e r et le basket-bal l con­
t inuen t de monopol iser l'at­
t e n t i o n t a n d i s q u ' u n a u d a ­
cieux p r o g r a m m e de tenn is a 
t o u c h é q u e l q u e 3 0 , 0 0 0 e n ­
f a n t s d e p u i s q u a t r e a n s e t 
d é j à p r o d u i t s e s p r e ­
mie r s c h a m p i o n s . 

«C'est le tennis qui t ' amène 
en I s r a e l ! P e r s o n n e n ' a le 

«temps de s ' o c c u p e r de t enn i s 
"ici! » 

Le piano-bar est devenu silen­
c i e u x . 

Je voudrais dispara i re . . . Nas-
tase, Okker et Solomon ont cessé 

'de c o n v e r s e r et nous j e t t e n t un 
regard de bêtes curieuses. 

«Le tennis, le tennis.. .» pour­
suit impi toyablement la voix de 
s t e n t o r de mon i n t e r l o c u t e u r , 
«c'est le pays de la Terre-Sainte 
ici! J ' a i 67 ans et j ' a i vu Jé rusa ­

l e m pour la p r e m i è r e fois au­
jourd 'hui . Et ce soir je prends un 
v e r r e . . . et demain j ' y re tourne. 
Le rêve de toute ma vie...» 

G I L L E S 
B L A N C H A R D 

R a s s u r é s , les j o u e u r s ont re ­
t r o u v é leur d i s cus s ion . T a n d i s 
que mon Britannique à ca r ru re 
de T e x a n con t inue son monolo­
gue p a s s i o n n é , j e me souviens 
q u ' à Zur ich le so lda t a fouillé 
mes b a g a g e s avec plus de soin 
e n c o r e , m 'a- t - i l s e m b l é , quand 
j ' a i parlé de tennis. 

Et le chauffeur de taxi qui m ' a 
conduit de l 'aéroport Ben Gurion 
à l 'hôte l Dan Accad ia de Herz-
l iya . à q u e l q u e s mi l l es de Tel -
Aviv, m ' a j e t é un drôle de re ­
gard aussi . 

Le C a n a d a , un voyage de 18 
heures , la tête pleine de moteurs 
d 'avion et de contrôles de sécuri­
t é , sa Peugeot qui a coûté 

C$20.000. ces trois mili taires auto-
*s{oppeurs que je lui ai permis de 

p rendre à bord, nous nous som-
i n i e s bien compris jusqu 'à ce que 
t & lui parle de tennis. 

-Non, il n'a pas entendu par ler 
Ic& ce tournoi i n t e r n a t i o n a l des 

S a b r a s (Israéliens autochtones) 
-Cjiii débute; non, il ne connaît pas 
lie p r o g r a m m e international du 

C e n t r e de tennis d ' Israël ; non. il 
5e savait pas que l ' amphi théâ t re 
€e 5 ,000 p l aces du complexe de 

; ïénnis de Ramat Hasharon s 'ap­
pelait le Stade du Canada. 

1 Et il s'en contrefiche. II aura à 
trrjon endroit, le res k de la cour­
t e , la pol i tesse condescendante 
I-giie méri tent les touristes obtus, 
rfa m ê m e qu 'on me s e r v i r a pa r -
v £out en Israel au cours de ce sé­
j o u r d 'une semaine chaque fois 

IqU 'il me faudra bien répondre; 
^«tennis» . On n 'a v r a i m e n t p a s 
-tdée d 'al ler faire du tennis. 

> ' E t c 'est lui qui a raison: lui et 
ie vieux Bri tannique émeché du 

£hfàr... et ce so lda t à Zur ich . A 
Œjretz (pays) Israël, hien avant 
-Ce t e n n i s , bien a v a n t m ê m e le 
Isport-roi qu'est le soccer ou son 
; 'âauphin. le basket-ball , il y a la 
• t e r r i b l e d u r e t é du quot id ien et 
Içes quat re millénaires de la bou-
*ete juive autour de la terre qu'on 
•vous f lanque pa r tou t sous les 
t j e u x . du V i e u x - J é r u s a l e m au 
M u s é e de la Diaspora (Beth 
t&atefutsoth) de l 'Université de 
.Tel-Aviv. 

• ; Avant le tennis, bien a l 'abris 
Ides hôte l s i n t e r n a t i o n a u x de la 
^ M é d i t e r r a n é e , il y a ( es té lévi ­
s e u r s de $2,000, c e t t e Peugeo t 
' o r d i n a i r e de $20.000. un t aux 
^ ' i n f l a t i o n annue l de 130% de-
ïjjuis deux a n s , une a r m é e qui 
•ronge 10% du budge t na t i ona l , 
[àçs soldats adolescents a tous les 
•100 pieds, le désert , la Méditer­
r a n é e , les o r a n g e r i e s et les 
.champs de cotton des kibboutz et 
;des moshav, des immigrants et 
une pleine générat ion de sabras , 

(Bçvêches m a i s t e n d r e s au de­
dans comme le fruit dont ils por-
.tpnt le nom. qui se moquent de la 
>ciligion de leurs p a r e n t s m a i s 
ylroient a b s o l u m e n t au c o n t r a t 
4Ç«torique et acceptent tranquil­
l e m e n t d'en mourir ; «Ce jour- là , 
p'wu fit alliance avec Abraham; 
•«"Je d o n n e , di t- i l , à tes descen -
ihints . ce pays, depuis le fleuve 
J p £ g y p t e jusqu 'au grand fleuve 
<fc l 'Euphrate». Genèse 15; 18).» 

£ - t ' a v e n t u r e du tennis israélien 
â c o m m e n c é en ju i l l e t au L a c 
"Echo dans les Lauren tides. 

. «Si tu n 'es pas occupé , v iens 
/ j u r e un tour» , m ' a v a i t l a n c é 
J^ lomme d'affaire montréala is 

et p r o m o t e u r de t enn i s à ses 
heures . Gerry Goldberg. «Tu vas 
voir de l'inédit». 

O u t r e les j o u e u r s c a n a d i e n s , 
Harry Fritz; Dale Power et Ré-
jean Génois qui se prêteront tout 
à l ' h e u r e à q u e l q u e s m a t c h e s 
h o r s - c o n c o u r s et qui é c h a n g e ­
ront avec une demi-douzaine de 
jeunes Israél iens , j e suis le seul 
Gentil (non-Juif) parmi la quin­
zaine d ' invités. 

Nos hôtes sont a c c u e i l l a n t s , 
pas compliqués du tout. La pro­
priété est superbe , le b a r m a n à 
son affaire, l ' a tmosphère est à la 
d e t e n t e . Tous ces gens se con­
n a i s s e n t et s a v e n t qu 'on leur 

d e m a n d e r a t o u t - à - l ' h e u r e de 
met t re la main à la poche. 

La jeune équipe d ' Is raël ar r i ­
ve. Le responsable du groupe, un 
neurochirurgien de l 'Ohio, pré­
sente les joueurs un à un. Ils ont 
10 ans . 12 ans. 1 ! ans . J e me sou­
viens qu'ils proviennent de tous 
les p a y s de la t e r r e , q u ' i l s sont 
po lona is , s o v i é t i q u e s , q u ' u n 
d 'entre eux a vu le jour en Belgi­
que et parle un mervei l leux fran­
ça i s . Un pet i t j o u e u r es t p lus 
chaleureusement applaudi ; c 'est 
un Sabra . 

Les p r é s e n t a t i o n s f a i t e s , le 
s p e c t a c l e c o m m e n c e . T o u r à 
tour, ils font face à l ' en t ra îneur 

de l ' a u t r e côté du filet, qui fait 
p leuvoi r les ba l l e s . De plus en 
plus rapidement, de plus en plus 
loin des en fan t s . La r ipos te e s t 
instantanée, précise; les enfants 
suivent le rythme, les dents ser­
rés. Difficile de croire qu'ils ont 
acqu i s ce jeu de p ieds et c e s 
coups en une ou deux années. 

Deux mois plus t a r d , au Cen­
tre de Ramat Rasharon, je com­
prendrai . C'est un grand privilè­
ge que de faire p a r t i e du pro­
g r a m m e de tennis et il n'y a pas 
de p l ace pour les m a u v i e t t e s . 
Deux h e u r e s , t ro i s h e u r e s , à 
s ' a r r a c h e r des points sous un 
soleil de plomb, le visage dur, les 

yeux r ivés s u r c h a q u e ba l le 
c o m m e si le so r t du m o n d e en 
dépendait . En Israël , la boîte de 
balles coûte $10.50: les jeunes ne 
p e r d e n t p a s de t e m p s s u r les 
cour ts . . . 

La d é m o n s t r a t i o n t e r m i n é e , 
les convives du Lac Echo ont été 
invités à questionner les jeunes . 
Les pe t i t s ont l ' h a b i t u d e ; ils 
s aven t p l a i r e . Dans tou tes les 
l a n g u e s , ils ont v i te r a s s u r é 
leurs bienfaiteurs; ils ambition­
nent tous devenir champions du 
monde. 

Mes vois ins ont j o u é le j eu 
mais ils savent mieux. Ce n'est 
pas à un p r o g r a m m e de dévelop-

******* 

. ..... 

p e m e n t de t enn i s j u n i o r qu ' i l s 
vont c o n t r i b u e r m a i s à un pro­
g r a m m e d 'aide à la jeunesse . En 
m ê m e t e m p s à un p r o g r a m i n g 
de masse destiné à r ehausser le 
n iveau de q u a l i t é de v ie en Is 
raël . 

On passe le chapeau, En quel­
ques m i n u t e s , $75 .000 . ont é t é ; 
recueillis. 

«Je vais acheter un court», d i t 
mon voisin, ce qui signifie qu ' i l ' 
v ient de d o n n e r $10 ,000 , le prix 
s y m b o l i q u e de c h a c u n des ter­
rains qu'on entend construire en 
Israël . 

Un aut re specta teur achète un I 
des c o u r t s du futur c e n t r e de" f 

Jé rusa lem. Il lui en coûtera donc 
$18,000. E t ainsi de suite. Leurs 
dons leur vaudront une plaquette 
a r b o r a n t l eu r nom à l 'entrée*, 
d 'un des fu turs c o m p l e x e s de \ 
tennis d ' I s raë l , un survêtement 
bleu qu'ils arboreront fièrement 
lors de l eu r p r o c h a i n e v i s i t e à 
Ramat Hasharon et la satisfac­
tion, bien sûr, d 'avoir contr ibué 
d ' une a u t r e façon à la survièt i 
d 'Eretz Israël . 

Depu is q u a t r e a n s . les Cana­
diens ont contribué près de deux 
millions de dollars au Centre de : 
tennis d ' Is raël dont $750,000 ont 
se rv i à c o n s t r u i r e le s u p e r b e 
s t a d e de 5 ,000 s i èges du C e n t r e 
de R a m a t H a s h a r o n d e v a n t le­
quel le drapeau canadien flotte 
en permanence . 

L'été dernier , deux équipes ont 
sillonné l 'Amérique du Nord et y 
ont donné 15 d é m o n s t r a t i o n s . 
Pu i s un g r o u p e de j u n i o r s est 
a l lé se p r o d u i r e une d i za ine de 
fois en Europe. 

«Les « juniors m i l l i o n n a i r e s » , 
ainsi que leurs coéquipiers israé-i. 

liens les ont su rnommés ont bien 
fait. Onze des $14 millions origi­
nalement budgetés ont mainte­
nan t é t é r ecue i l l i s ou, tout au 
moins, promis . Quinze pays sont 
impliqués. 

Au d e r n i e r e s t i m é , il f audra 
$18 mi l l ions pour c o m p l é t e r le 
p r o g r a m m e de six c e n t r e s en 
I s r a ë l ( c o n s t r u c t i o n ; $12 mil­
lions) et p lacer suffisamment de 
dollars pour a s su re r la viabilité 
f i nanc iè re de l ' e n t r e p r i s e au 
cours des prochaines années . 

Les p r o m o t e u r s sont dé jà as­
surés du succès. Le p r o g r a m m e 
fait par le r de lui, Isreël vient de 
c o u r o n n e r ses p r e m i e r s c h a m ­
pions s u r la s c è n e du t enn i s ju­
nior international et les donna-
t eu r s sont de plus en p lus nom­
breux. 

Lundi: 
Des leçons de tennis pour 
apprendre les bonnes ma­
nières et favoriser l'inté­
gration des nouveaux arri­
vants. 
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Pour hommes et femmes fatigués 

«Vois-tu, jusqu'à trente ans, 
j e t rouva i s l e t e m p s de 

j o u e r au tennis tous les j o u r s ; 
puis, j ' a i p l o n g é tê te p r e m i è r e 
dans la médecine; j ' a i t ravai l lé 
quatre-vingt heures par semaine 
pendant des années, j ' a i pris des 
p rés idences , j e suis devenu di­
recteur de l 'hôpital, j e suis resté 
en devoir sept jours par semai­
ne... j ' a i t ravai l lé , j ' a i t ravai l lé 
e n c o r e , j ' a i t r a v a i l l é e n c o r e 
plus... jusqu'au moment où j ' a i 
subi qua t re infarc tus la m ê m e 
année; maintenant, j e t ravai l le 
e n c o r e ma i s j ' a i changé , j e 
prends le temps de marcher, de 
relaxer. . . 

« C ' e s t le cas de le d i r e , fa i tes 
pas ce que j ' a i fait, mais ce que 
j e dis; deux ans, là, que t'as pris 
le t emps de f a i r e du spor t , d ix 
ans que tu mènes une vie de fou, 
toujours dans les avions, à dor­
mir souvent une couple d'heures 
par-c i par là . T ' a i m e s ça ton 
m é t i e r , ben, su tu veux le f a i r e 
l o n g t e m p s , ne te con ten te plus 
d 'écr ire sur le sport, fais-en! » 

J ' é ta i s r en t r é dans le bureau 
du doc teur V i n c e n t Gau th i e r à 
L A P R E S S E pour enfin g u é r i r 
une g r i p p e c a r a b i n é e qui m e 
tuait depuis un mois; une douzai­
ne de c a s s e - g r i p p e , des asp i r i ­
nes, des v i t a m i n e s pour m e re­

monter, et j e pensais que le cas 
se ra i t r é g l é . « J e r e v i e n s dans 
cinq m i n u t e s » a v a i s - j e l a n c é à 
une des téléphonistes en m e diri­
gean t ve r s le r e p a i r e du d o c . . . 
j ' y suis resté une heure. 

E t si le doc m ' a auscul té soi­
gneusement, il a surtout pris le 
t emps de m e f a i r e une leçon de 
vie ; on a parlé longtemps d 'El l is 
Valentine, des Expos , du Cana­
dien parce que le doc est un spor­
tif; mais on a aussi parlé de tous 
ces h o m m e s et de f e m m e s fa t i ­
gués qui surmènent leur machi­
ne tout en la calmant à grandes 
doses de valium ou de percodan 
quand elle hurle trop, de tous ces 
hommes d'affaires de moins de 
40 ans qui pè tent d'un coup sur 
un court de tennis p a r c e qu ' i l s 
veulent se refaire une forme en 
deux heures. Et le doc a réussi... 

Pas à me faire peur, pas vrai­
ment en tous les cas , m a i s au 
moins à m e f a i r e s o u v e n i r de 
l 'extraordinaire bien-être que j e 
ressen ta i s ap rès une p a r t i e de 
crosse, de football ou de baseball 
il y a une d e m i - d o u z a i n e d 'an­
nées; à me faire souvenir qu'il y 
a deux ans à pe ine , j e sa lua is 
d ' au t res j o g g e r s qui cou ra i en t 
de l ' au t re cô té de la route à 
N e w p o r t Beach en C a l i f o r n i e 
pendant que j e c o m p l é t a i s un 
petit deux mil les , à me rappeler 
que pour $1 de l ' heu re , j e pou­
va i s peut-ê t re ba t t r e B e r n a r d 
Br i s se t au tennis et m e f a i r e 
é c r a b o u i l l e r par Guy D ' H o u n e 
au racketball. S'agit juste de ne 
pas recommencer trop v i te , d'ê­
tre conscient que la vingtaine est 
chose du passé maintenant. 

« C ' e s t v r a i , j ' a i ho r r eu r des 
p i lu les , des c a l m a n t s , des dé-

Prescott à la Régie 
( R . T . ) — Jean-Guy Prescot t , 

l ' anc ien s e c r é t a i r e de la C o m ­
mission athlétique de Montréal , 
ne restera pas longtemps éloigné 
du monde de la b o x e . En e f f e t , 
P r e s c o t t se ra v r a i s e m b l a b l e ­
ment n o m m é c o m m i s s a i r e à la 
R é g i e sur la sécur i t é dans les 
sports du président Gilles Néron. 
Néron recommandera la nomi­
nation de P r e s c o t t auprès du 
conseil des ministres. Il y aurait 
au moins quelqu'un qui s'y con­
naîtrait dans la boxe à la R é g i e 
si la nomination de Prescott 
devenait o f f i c i e l l e . . . 

L e Mont V a l i n , à 10 m i l l e s au 
nord de C h i c o u t i m i , c ' e s t une 
belle grosse motte de c r è m e gla­
c é e m o l l e . . . c o u v e r t e de n e i g e 
de m i - o c t o b r e à la fin de m a i . 
Depuis plus de 10 ans, des pion­

n ie r s , des r ê v e u r s d i sa i t -on , 
c o m m e Charles-Julien Gauvin, 
l 'ancien maire de Saint-Fulgen-
ce; et Rodrigue Bégin , un orga­
nisateur politique bleu, éternel­
l e m e n t défa i t dans toutes ses 
élections, ont t rava i l lé avec 
acharnement à préparer le 
Mont Valin pour le tourisme; et 
cet hiver, après plusieurs hivers 
d 'expérimentation, on est prêt à 
a c c u e i l l i r la g r a n d e v i s i t e sur 
toutes les pis tes de ski de ran­
donnée qui e n c e r c l e n t et g r i m ­
pent la montagne. J 'y suis déjà 
m o n t é en m o t o - n e i g e , c ' e s t 
m e r v e i l l e u x . . . 

Si vous d é s i r e z des i n f o r m a ­
t ions, t é l éphonez au bureau de 
t ou r i sme de C h i c o u t i m i et de­
m a n d e z Guy P a r e n t , c ' e s t le 
beau, ou Gaston Jalbert , c'est le 
ben ordinaire. 

p resseurs . . . j o u e au tennis , au 
hockey , fais du ski de fond tout 
un beau s a m e d i . . . to i , tu do r s 
bien, t'as pas ce problème, mais 
m ê m e l ' a c c r o c h é au v a l i u m va 
d o r m i r c o m m e un bébé ap rè s 
a v o i r passé la j o u r n é e sur des 
skis dans l ' a i r pur; il faut que 
tous ces j eunes h o m m e s et j eu­
nes femmes qui brûlent la chan­
de l l e par les deux bouts a c c e p ­
tent de r e l â c h e r la v a p e u r , ac­
cepten t d ' e n t r e t e n i r leur o r g a ­
nisme, acceptent de v i v r e avec-
leur corps; on ne peut passer une 
v i e en res tant toujours tendu, 
faut se d é t e n d r e , faut 
respirer . . .» 

Je m ' e x c u s e auprès du doc , 
j amais il n'a parlé pour être cité 
dans un j ou rna l ; ma i s ce qu ' i l 
m'a dit la semaine dernière il Ta 
dit pour Jean P e d n e a u l t , pour 
Claude B e r g e r o n , pour M i c h e l 
M a l l e t , pour Chr i s t i ane , pour 
Allan, pour Jean, pour Suzanne, 
pour Lison, pour des mil l iers de 
cadres, pour des mill iers de se­
c r é t a i r e s , pour des m i l l i e r s de 
t r a v a i l l e u r s . . . e t de c h ô m e u r s , 
dans le fond, il l'a dit pour nous 
tous. 

Bien sûr, le bon doc n'a pas la 
pré ten t ion d ' i f f r i r La p a n a c é e 
universelle à tous les maux de la 
t e r r e ; si vous ê tes mouran t , le 
sport ne vous ressusc i t e ra pas 
ma i s il o f f re quand m ê m e une 
recette de mieux v i v r e qu'il vaut 
la peine d'écouter.. . et j e l 'espè­
re, de comprendre. 

Vous l i sez v o t r e P R E S S E en 
déjeûnant , vous a i m e r e z sans 
doute que j e vous p a r l e de Guy 
Lafleur, mais tous ceux qui ont 
subi leur p r e m i e r é l e c t r o c a r ­
d iogramme «parce qu'à 35 ans, 
n'est-ce pas, c'est le temps d'é­
valuer l'usure du moteur» pren­
dront peut-ê t re le t emps de ré­
fléchir. 

E t peut-ê t re p rendront - i l s le 
t e m p s de so r t i r leur r aque t t e , 
leurs skis, leur running-shoes. 

L e docteur Gauthier serait tel­
lement heureux pour vous. 

t 
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Duron s'entraîne dans les ruines 
M I A M I ( A P ) — A six semai­
nes de son a f f ron t emen t 

contre Sugar Ray Leonard, dans 
un match de championnat pour 
le titre mondial des boxeurs mi-
m o y e n s , au S u p e r d o m e , où les 
sièges près de l 'arène se vendent 
$1,000 chacun, le champion Ro­
berto Duran s'entraîne dans un 
magasin désafecté qui tombe en 
ruines. 

Duran, qui parle rarement a u { 

journalistes a déclare hier qu'il 
poursu iva i t son en t r a înemen t 
dans un tel endroi t pa rce que 
cela lui rappelait son entourage 
à Panama. 

F r e d d i e B r o w n , son ent ra î ­
neur, qui est â g é de 73 ans, a 
alors lancé aux journalistes que 
Duran n ' a v a i t pas d ' a f f a i r e à 
leur ad resse r la pa ro le et que 
s ' i ls pe rs i s t a ien t à le d é r a n g e r 
dans ses exercices , il les expul­
serait. 

José ( C a r o n ) G o n z a l e z , qui 
d i r i g e le peti t g y m n a s e P e r e z -
Bravo a tenu à préciser: «Duran 
d e v a i t s ' en t ra îne r au g y m n a s e 
de la c i n q u i è m e rue où A n g e l o 
Dundee a dir igé les ercercices de 
Muhammad Ali pour une douzai­
ne de ses combats. «Je crois qu'il 
est venu ici pour se sentir plus à 
son aise. Dundee dir ige le g y m ­
nase de la cinquième rue et vous 
s a v e z qu ' i l g è r e nul autre que 
Sugar R a y Leonard. Or . . . ?» 

Duran a p r o m i s que ceux qui 
se rendront au S u p e r d o m e en 
auront pour leur a rgen t . « Je 
vaux le prix, n'a pas manqué de 
dire Duran. Je l 'ai toujours valu. 
Ce sera tout un c o m b a t et il ne 
faudrait pas le manquer. Ce sera 
différent cette fois. L a dernière 
fois, Leonard est parvenu à res­
ter debout. J'ai tout fait pour le 
d e s c e n d r e , m a i s sans succès . 
Cette fois, il n'y aura pas de dé­
cision, j e vais lui passer le K . - O . 

Herzog, 
patron 
des 
Cards 

K A N S A S C I T Y 
( A P ) — W h i t e y 

H e r z o g r e v i e n d r a 
gére r les Cards de St. 
Louis en 1981, tout en 
demeurant directeur-
gérant, a-t-on appris 
hier. 

Selon les r umeur s , 
Herzog embaucherait 
Joe M c D o n a l d , v i c e -
prés iden t en c h a r g e 
des opé ra t ions a v e c 
les Mets de N e w 
Y o r k , pour occuper le 
m ê m e poste a v e c les 
Cards. 

L o r s q u e R e d 
Schoendiens t a v a i t 
r e m p l a c é H e r z o g 
c o m m e gérant vers la 
fin de la saison, celui-
ci a v a i t l a i s sé enten­
d re qu ' i l e n g a g e r a i t 
un successeur c o m m e 
gérant. 

Il s e m b l e que 
l 'homme que désirait 
H e r z o g n 'es t pas dis­
ponib le et il a ainsi 
décidé de revê t i r l'u­
niforme de nouveau. 

McDonald avai t été 
directeur-gérant des 
M e t s jusqu 'à l ' h i v e r 
de rn ie r , lors de l 'en­
g a g e m e n t de F r a n k 
Cashen. 

CHEZ 

> • Fërk Avenue 

DÉMONSTRATEURS 
e o n i z e r * garantit**aussi son traitement 
antirouille sur les voitures 78,79 et 80. 

no 
L &\1 

Propriétaires de voitures usagées ou acheteurs 
de voitures d'occasion, ne laissez plus la rouille 
freiner la vie de votre véhicule. Profitez de la pro­
tection antirouille EONIZER pour les véhicules 
de moins de 3 ans et de sa garantie pouvant s'é­
tendre jusqu'à 5 ans. 
EONIZER, c'est le second souffle qu'il faut à votre 
voiture pour la garder longtemps... que ce soit 
pour la donner un jour à votre fille ou simplement 
pour l'user jusqu'à la corde. Donc, si la vie de 
votre voiture vous tient à coeur, arrêtez chez 
EONIZER: 
• EONIZER neutralise la rouille déjà existante 

et permet de conserver la belle apparence 
de votre voiture; 

• EONIZER arrête l'oxydation du métal; 
• EONIZER empêche la rouille de faire ses 

ravages. 
Recommandé exclusivement par l'A. P. A. depuis 
plus de 12 ans, la réputation d'EONIZER n'est 

t plus à faire. En 15 ans, des milliers d'automo­
bilistes et des centaines de compagnies ont fait 
éonizer leurs véhicules. 
" L a durée de la garantie varie selon l'âge et le kilométrage du 
véhicule. Elle peut s'étendre, après inspection du véhicule, de 0 
à 5 ans pour les modèles 1978,1979 et 1980 Eonizer se réserve 
toutefois le droit de refuser de traiter un véhicule s'il considère que 
cela ne sera pas un bon placement pour le client. 

\ r) r i 

483-2333 

TOUS NOS DÉMONSTRATEURS 1980 DOIVENT 
ÊTRE VENDUS. A DES PRIX IMBATTABLES! 

BEL-AIR 

IMPALA 

CAPRICE 

CITATION 

CAMARO 

CUTLASS 

DELTA 

MONTE-CARLO 

CADILLAC 
SEVILLE 

Venez nous voir dès lundi et voyez pourquoi; 

O N NE SORT PAS À PIED. . . 

eonizer 
1095, rue St-André 
(au sud de Dorchester) 
6800 ouest, rue St-Jacques 
(à l'ouest de Cavendish) 

•marque déposée 

Park Avenu 
Chevrolet- Olds Cadillac 

• 
t 

725-9811 5000 Jean-Talon Est 



L'AVENIR DE CLAUDE BRODEUR: 
SPORTS 
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Sur le mur du sous-sol re­
couvert de pré-tïni% des tro­

phées, le bâton du cinquantiè-

J E A N B E A U N O Y E R 

me but de Guy Lafleur, des 
médailles et des photos. Sur l'u­
ne d'elles on voit un enfant vêtu 
de l ' un i fo rme des E x p o s sou­
riant de béatitude. C'est Claude 
Brodeur pho tog raph i é par son 

père : « J e s e r v a i s de m o d è l e à 
mon père qui se pratiquait avec 
moi avant d 'al ler photographier 
les joueurs des E x p o s . Je ne 
pensais j amais à ce moment-là 
qu'un jour j ' a l l a i s porter l'uni-

• • -

f o r m e des E x p o s pour g a g n e r 
ma v i e . » 

Claude Brodeur, six pieds trois 
pouces, 230 l ivres, l ivreur pour 
une boulangerie durant la saison 
morte et lanceur de courte relè­
v e pour la f i l l i a l e c lasse A des 
Expos à Calgary . C'est aussi un 
photographe ( c o m m e son pè re ) 
qui a assisté un pro de «Sport Il­
lustrated* lors de la s é r i e 
Pira tes-Expos au Stade et qui a 
déjà réussi des c l ichés qui ont 
mérité des prix à son père. 

M a i s c 'es t d ' a b o r d et avan t 
tout un des cinq e s p o i r s locaux 
qui tentent de se f r a y e r un che­
min jusqu'aux Expos de Calgary 
à Memphis ou Denver . Lauzière , 
L e c l e r c , M a r c h a n d , R o y et lui 
sont i n sépa rab le s à C a l g a r y , 
Daytona ou dans le Montana. 

«Au camp d'entraînement, il y 
a un América in qui a tenté de me 
donner des ordres pour impres­
sionner ses a m i s . Je ne prends 
pas d ' o r d r e et j e ne m e la isse 

Ce magnifique cliché nous présente Claude Brodeur devant sa galerie de merveilleux souvenirs. 
photo Yves Beauchamp 

pas piler sur les pieds. Après on 
nous a respectés et on est deve­
nus chums. Tout ça est mental: 
faut pas avoir de complexe par­
ce t'es Québécois au baseball .» 

L ' h i s t o i r e de B r o d e u r fils 
commence avec les Cougars de 
St-Leonard alors que Claude, 260 
l i v r e s à l ' époque , dé fonça i t les 
c lôtures par tout où il passait 
dans la Ligue Junior do baseball. 
Une moyenne de .396 à l 'époque, 
14 circuits et 50 points produits. 
Au championnat canadien en '79, 
il frappe trois circuits. Les Ex­
pos le r e g a r d e n t de près et lui 
demanden t de p e r d r e 40 l i v r e s 
avant de s igne r un cont ra t . Ce 
qui fut fait. 

A C a l g a r y dans la l igue P i o -
ner. Brodeur ne frappe plus aus­
si fort. P a r contre il lance si bien 
qu'on transforme le premier but 
qu' i l é ta i t en l anceur de cour te 
r e l è v e . Selon ses ch i f f r e s : 2.15 
points mérités, 36 retraits en 31 
manches et une bonne courbe. 

À C a l g a r y les l o y e r s sont 
chers, $600 ou $700 par mois pour 
un bache lo r d 'une p i è c e et de­
mie . Il l o g e en pens ion et s 'en­
nuie de sa b londe J o s é e . Un ca­
lendrier de 70 parties en 70 jours, 
12-13 heures d'autobus pour aller 
l ivrer un match dans le Montana 
et du baseball fondamental l'a­
près -mid i et le so i r . E v i d e m ­
ment, Calgary c'est une école: 

« N o t r e équ ipe a t e r m i n é en 
de rn i è r e posi t ion l 'an de rn ie r . 
Les Expos n'ont pas a imé parce 
que le but est de d é v e l o p p e r le 
joueur ma i s aussi de fa i re des 
gagnan t s . Ce n 'es t pas bon de 
toujours p e r d r e dans les mi­
neurs parce que ça t ' empêche de 
d é v e l o p p e r une m e n t a l i t é de 
gagnant. 

«On nous observe là-bas. Tout 
est pris en note . N o t r e a t t i tude 
quand on j o u e et no t re a t t i tude 
quand on ne joue pas. Qu'est-ce 
qu'on fait sur le banc? On e m ­
barque? On se fiche de la partie? 
Tout ça est important. 

« I l y a une g r o s s e d i f f é r e n c e 
entre le baseball de la ligue Ju­
nior ici et celui qu'on pratique à 
Calgary. Dans le m ê m e laps de 
temps j ' a i j o u é 70 p a r t i e s a lors 

qu ' ici on en j o u e que 38. Fau­
drai t a u g m e n t e r le n o m b r e de 
part ies , avant il n 'y a v a i t pas 
d'espoir pour les joueurs. Main­
tenant avec les Expos qui regar­
dent, faudrait p r o d u i r e , sor t i r 
finalement un joueur qui se ren­
drait jusqu'aux E x p o s . » 

Quand on d e m a n d e à Claude 
s'il pense y parvenir , il ne sem­
ble pas y avoir de doute dans son 
esprit. 

« Y en a qui me demande com­
bien d'années j e me donne. Tout 
d'abord, j ' a i m e mieux jouer au 
baseball que de t rava i l le r de 9 à 
5, donc j e ne suis pas m a l h e u : 

reux. Je pense que j e serais prêt 
à passer 4 ou 5 ans les f i l i a l e s . 
Mais on demande beaucoup des 
lanceurs. Il y en a une douzaine 
par équipes. Je sais que les lan­
ceurs ont plus de possibilités de 
sauter les échelons et qu'il n'y à 
pas beaucoup de gauchers .» 

M ê l é aux spor ts depu is son 
enfance a lors qu ' i l s u i v a i t son 
pere pho tographe un peu par­
tout. Claude Brodeur vi t dans un 
monde de bâtons d e hockey , 
basebal l , photos s p o r t i v e s , de 
voyages et a perdu en chemin le 
goût de l ' é tude . Il s ' es t a r r ê t é 
quand il a quitté la maison pour 
re jo indre les S a g u e n é e n s de 
Chicout imi de la L i g u e Junior 
Majeur de Hockey. 

«Ceux qui veulent étudier peu­
vent le faire mais moi j e n'avais 
que le sport dans la tête. J'étais 
défenseur, bon manieur de bâton 
mais pas assez m o b i l e . La pre­
mière année. Gaston Bérubé fai­
sait par t ie de l ' é q u i p e et nous 
n'avions pas trop à nous occuper 
de brasser les joueurs adverses. 
Mais la saison suivante, on m'in 
c i ta i t à b rasser à m o n tour et 
j ' e n avais assez des batail les. Je 
ne suis pas malin et j e manquais 
de cette sorte d 'agress iv i té : j ' a i 
donc tout l â ché . J ' a i j o u é au 
basebal l par la sui te sans pré­
voir ce qui allait se produire .» 

Et si le chemin s 'arrête à Cal 
gary ou Denver? 

« T o u t ce que j e sa is , c ' e s t de 
j o u e r au baseba l l et de fa i re de 
la pho tog raph i e . Je se ra i donc 
photographe comme mon père .» 

ligue Canadienne: l'instrument 
absurde d'une unité illusoire? 

La l igue Canad ienne d e ' 
Football est c o m m e le chat: 

e l l e a sept v i e s ! M o r i b o n d e , en 
a p p a r e n c e , le mois de rn ie r , la 
vo i l à a v e c un so l ide cont ra t de 
$15,600,000 pour les trois prochai­
nes années . C 'es t -à -d i re 
$5.200.000 do l l a r s par année et 
donc $575.000 par équ ipe , pour 
les 9 formations du circuit. 

Ce n'est pas le P é r o u . L e s 
Expos reçoivent $6,200.000 a eux 

seuls par année. Mais c'est une 
a m é l i o r a t i o n i m p o r t a n t e : une 
marque de confiance et d'intérêt 
peu banale de la part de Carling-
O 'Keefe . 

Qu'est-ce que les équipes de la 
L C F vont fa i re de ce nouvel ar­
gent inespéré? 

II est impor tan t que les équi­
pes de football canadien n'aillent 
pas maintenant se voter la per­
mission d 'augmenter le nombre 
de joueurs américains. Quinze, 
c'est amplement suffisant. Il est 
urgent au contraire d 'augmenter 
le contenu canadien de la l i g u e 
g radue l l emen t chaque année . 
D a v i d B e r g e r , dépu té , anc ien 
président des Alouettes, me di-

CE SOIR À VERDUN 

L'offensive va 
décider du sort 
des Maple Leafs 

L e s sé r ies é l i m i n a t o i r e s 
c o m m e n c e n t déjà dans la 

Conférence de football junior de 
l 'On ta r io et les M a p l e Lea f s de 

R O B E R T B O U S Q U E T 

Verdun disputeront la v i c t o i r e 
aux Sooners d 'Ot t awa au s tade 
municipal de Verdun à compter 
de 19 heures. 

Ce pourra i t ê t r e le de rn i e r 
match local des Leafs cette sai­
son car. à moins de surprises, ils 
disputeront leurs matches subsé­
quents sur le terrain de l 'adver­
saire s'ils parviennent à disposer 
des Sooners qui ont t e rminé la 
saison en s ixième position. 

Selon les statistiques, les Ma­
ple Leafs possèdent la deuxième 
meilleure défensive. Si l'on tient 
c o m p t e du t emps de j eu sur le 
terrain, ils sont certainement les 
m e i l l e u r s . D ' a i l l e u r s , de nom­
breux points ont été concédés à 
la toute fin des rencontres quand 
les instructeurs tentaient déses­
pérément de soutirer une victoi­
re p r e s q u ' i m p o s s i b l e . Pas de 
problèmes de ce côté. M ê m e si­
tuation au niveau des unités spé­
ciales où les Maple Leafs se sont 
toujours aff irmés. 

La question épineuse se situe 
surtout et avant tout autour de la 
performance de l'unité offensi­
v e . En saison r é g u l i è r e , les 
fceafs ont disposé de leurs futurs. 

a d v e r s a i r e s à deux occas ions 
avec des victoires peu convain­
cantes de 12-9 et 7-3. 

Joueurs et instructeurs se pré­
parent donc à une solide guerre 
des tranchées contre leurs éter­
nels a d v e r s a i r e s d ' O t t a w a qui 
ont pris la fâcheuse manie de les 
él iminer à chaque saison depuis 
quelques années. 

La l igne o f f e n s i v e des M a p l e 
Leafs est en piteux état suite aux 
blessures d Y v a n Lav igne , plâ­
tre au po igne t , R i c h a r d Duro -
cher, dos, et Gar ry Adamo , légè­
re c o m m o t i o n . Tous ont cepen­
dant assuré l ' i n s t ruc teu r -che f 
Ron Tondino qu'ils seront à leur 
poste pour le duel. 

Du cô t é des Sooners qui ont 
connu une saison passablement 
d i f f i c i l e , il faudra surtout sur­
veil ler le demi offensif Whitney 
Clauzell et l 'a i l ier espacé Byron 
Bynoe . Celui -c i a t e r m i n é au 
deuxième rang pour les attrapés 
et les retours de botté. 

A quelques heures de cet im­
portant match, le moral est ex­
ce l len t chez les M a p l e L e a f s . A 
l ' a ide de f i l m s , tous sont con­
vaincus d 'avoir disséquer à fond 
le système outaouais. Et c o m m e 
le mentionnait Tondino: «Si nous 
l 'emportons contre les Sooners 
tous les espoirs sont permis . Ils 
ont constitué un blocage psycho­
logique pour les Maple Leafs au 
cours des dernières années.» 

sait la semaine dernière: «Nous 
allons présenter une résolution 
aux p r o p r i é t a i r e s , la s e m a i n e 
prochaine, stipulant que chaque 
format ion de la L C F d e v r a 
compter un quart canadien dési­
gné, comme nous avons un amé­
r icain d é s i g n é . . . le 15e A m é r i ­
cain de l 'équipe». 

L ' i d é e n 'est pas m a u v a i s e . 
E l l e p e r m e t t r a i t de d é b l o q u e r 
p s y c h o l o g i q u e m e n t le t e r ra in 
pour les j eunes qui p résen te ­
ment refusent d ' é v o l u e r au 
quart, parce qu'ils n'ont aucun 
avenir à ce poste, disent-ils, au 
football canadien. Par ce moyen 
on découvrirait d'autres Datti-
lio; on éviterait l'injustice com­
mise à l ' é g a r d de J a m i e Bone , 
un e x c e l l e n t joueur r e j e t é par 
John Payne , des T igers Cats de 
Hamilton, sans avoir eu la chan­
ce de l ancer un seul ba l lon , en 
matches avant-saison, en plus! 

Il faut é g a l e m e n t , c o m m e le 
suggéra i t l ' au t re j ou r Gordon 
Cahill, commencer à développer 
des entraîneurs professionnels 
canadiens. Indispensable de ti­
rer le football d'ici de l 'emprise 
exclusive des Américains . Pour­
quoi P e t e r Dal la R i v a . L a r r y 
Smith, Glen Weir ne pourraient-
ils pas devenirs entraîneurs une 
fois leur c a r r i è r e t e r m i n é e ? 
Sont-ils plus bêtes que les A m é r i ­
cains? Ont-ils moins d 'expérien­
ce? Ou sont-i ls , chez eux, dans 
leur propre pays, objets de dis­
crimination, de la part des pro­
priétaires dits canadiens? L e cas 
r isque de d e v e n i r g r a v e , si on 
n'y voit pas bientôt. 

Au chapitre des joueurs, il faut 
canadianiser davantage éga le­
ment . Si le footbal l canad ien 
supporte mal la c o m p a r a i s o n 
avec le football de la N F L , c'est 
à cause de la présence de quinze 
A m é r i c a i n s au sein de chaque 
fo rma t ion , quinze A m é r i c a i n s 
qui ont été rejetés par les forma­
tions de la N F L ! Si tous les 
joueurs et les en t ra îneurs 
étaient canadiens, il n'y aurait 
plus ce g e n r e de c o m p a r a i s o n 
défavorable. Les gens diraient: 
nous avons notre football à nous; 
il est moins bon, peut-être, mais 
nos vede t t e s sont des gens de 
chez nous, dirigés par des entraî­
neurs de chez nous; les gens 
pourra ient s ' i den t i f i e r à ces 
joueurs d ' i c i . C o m m e les M o n ­
t r éa l a i s , présents au S t ade 
Olympique délirent de jo ie cha­
que fois que Gerry Dattilio réus­
sit une passe . Joe Ba rnes n'a 
jamais suscité le m ê m e enthou­
s i a sme . Il n ' ava i t pas le m ê m e 
talent, entendu. Mais surtout, il 
n 'é ta i t pas por té par la m ê m e 
s y m p a t h i e . Si le S tade ne s 'es t 
pas vidé, cette année, c'est grâ­
ce à Dattilio, uniquement! 

L e s a rgents de la b ra s se r i e 
canadienne d e v r a i e n t s e r v i r à 
développer le talent canadien, à 
tous les niveaux. C'est là qu'est 
l 'avenir de la ligue Canadienne 
de F o o t b a l l . La LCF", dans son 
format actuel, est une absurdité. 
Tous les politiciens se servent du 
football canadien pour prêcher 
l 'unité canad ienne . Et ce foot­
ball est d o m i n é par les entraî­
neurs a m é r i c a i n s , qui fo rment 
une con f r é r i e e x c l u s i v e , et par 
des joueurs a m é r i c a i n s qui re­
çoivent les plus gros salaires, la 
plus for te part de publ ic i té et 
s'empressent d 'al ler faire car­
rière dans la L N F , des qu'on leur 
fait le m o i n d r e s igne . .Ces 

joueurs et ces entraîneurs, pour 
la plupart, traitent la L C F com­
me un t r e m p l i n , un l ieu de pas­
sage. En retour, les propriétai­
res t ra i ten t les j o u e u r s cana­
diens c o m m e du bé ta i l de deu­
x i è m e o r d r e . La L C F : instru­
ment absurde d'une unité aussi 
illusoire qu'absurde e l le -même. 

Est-ce aussi impossible qu'on 
le pense de c a n a d i a n i s e r notre 
football canadien? Si les Soviéti­
ques a v a i e n t d é c i d é dans les 
années 50, de f a i r e appel aux 
frères L e s w i c k et aux autres 
biberons des V ' s de Pen t inc ton 
pour lancer leur propre hockey, 
où en sera ien t - i l s au jourd 'hui . 

L e s Russe> ont mis v i n g t arts 
pour d é v e l o p p e r l eur p rop re 
hockey pour l ' é l e v e r au n iveau 
international. 

Si le footba l l d e v e n a i t cana­
dien, on n'aurait pas besoin d'u­
ne loi du parlement fédéral pour 
empêcher les équipes américai­
nes de venir s 'établir en territoi­
re canadien, c o m m e la «loi Bas-
se t t » l ' ava i t fait en 1973. Ce t t e 
L i g u e . . . v r a i m e n t c a n a d i e n n e 
deviendrait indéracinable, insé­
parable des moeurs d ' ici , aussi 
so l idement i m p l a n t é e dans la 
populat ion que les v e d e t t e s 
qu'elle aurait formées . 

La faiblesse du football cana­
dien c'est son côté bâtard. 

photo Armand Trottier 

Pourquoi Larry Smith ne deviendrait-il pas instructeur dans la ligue Canadienne un coup sa car- i 
rière terminée? 
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Les Eagles veulent succéder aux Cowboys 
D'après UPI 

Il faudra un é v é n e m e n t 
monumental pour diminuer 

la fièvre de la Série mondiale à 
Philadelphie cette semaine mais 
le duel de demain entre les Cow­
boys de D a l l a s et les E a g l e s de 
P h i l a d e l p h i e pour le p r e m i e r 
rang de la division Est de la con­
fé rence N a t i o n a l e de la l igue 
Na t i ona l e de footba l l s e m b l e 
tout indiqué. 

Les deux clubs présentent une 
fiche de 5-1 et ont t e r m i n é la 
de rn iè re saison a v e c des dos­
siers iden t iques de 11-5, parta­
geant les deux matches disputés 
entre eux. Les Cowboys ont tou­
tefois été couronnés champions 
d iv i s i onna i r e s en v e r t u de leur 
fiche supé r i eu re con t r e leurs 
a d v e r s a i r e s de la c o n f é r e n c e 
Nationale. 

Dallas domine la division Est 
depuis des années m a i s les Ea­
gles se croient prêts à prendre la 
r e l è v e . En ou t re , les C o w b o y s 
ont perdu les services du vétéran 
quart Roge r Staubach, qui a pris 
sa retraite, m ê m e si son succes­
seur, Danny W h i t e , d o m i n e la 
c o n f é r e n c e pour le n o m b r e de 
passes de touché (13) en plus de 
mene r au c h a p i t r e de la p réc i ­
sion. 

«Nous ne nous considérons pas 
in fé r i eurs à e u x » , de d i r e l ' ins­
t ruc teur che f des E a g l e s , D i c k 
Vermei l . «Nous les envisageons 
nez-à-nez. Nous affrontons une 
équ ipe que j e c o n s i d è r e é g a l e 
aux E a g l e s . Chose c e r t a i n e , 
nous ne sommes plus anxieux de 
les affronter. 

« P o u r ê t r e couronnés cham­
pions, il nous faut b a t t r e les 
champions de notre propre divi­
sion. Et il nous faut jouer notre 
m e i l l e u r match de la sa ison . 
M a i s nous les a f f rontons chez 
nous.» 

L'instructeur T o m Landry du 
Dallas et Vermei l semblent tous 
deux se méfier Tun de l 'autre. 

«I l s sont meilleurs défensive-
ment depuis le retour d'un gars 
c o m m e Bi l l B e r g e y et i ls sont 
aussi beaucoup plus confiants», 
de c o m m e n t e r L a n d r y . « J e di­
rais que Philadelphie est actuel­
l ement la m e i l l e u r e é q u i p e dé­
fensive de la conférence Nat io­
nale. Ils ont l 'expérience des sé­
r ies é l i m i n a t o i r e s et i ls sont 
ma in tenan t prê ts à t en te r le 
grand coup vers le Super B o w l . » 

« T o o T a l l Jones est r e v e n u et 
leur mur dé fens i f j o u e mieux 
que j a m a i s » , de d i r e V e r m e i l . 
« L e u r d é f e n s i v e a p rodui t dix 
revirements la semaine demie -

tfBK 

Le mouvement 
olympique raffermi 

Le président du Comité inter­
national o lympique , Juan Sana-
ranch, a e x p r i m é l ' a v i s que le 
mouvement o lympique est deve­
nu plus fort après les difficultés 
qui ont précédé les Jeux Olympi­
ques de Moscou. Prenant la pa­
ro le lors de l ' o u v e r t u r e du 1 l e 
congrès de l 'assemblée généra le 
des fédérations internationales 
des spor ts , le p ré s iden t Sanar-
ranch a dit que le m o u v e m e n t 
o l y m p i q u e é t a i t sor t i r a f f e r m i 
de cette épreuve capi tale parce 
qu'il répondait, dans la noblesse 
de son éthique, aux aspirations 
de la jeunesse du monde. 

Lynn passerait 
aux Dodgers 

L e v o l t i g e u r de c e n t r e F r e d 
L y n n , des R e d Sox de Bos ton , 
m e n a c é d ' ê t r e é c h a n g é depuis 
ma in tenan t un an, a é t é o f fe r t 
aux D o d g e r s de L o s A n g e l e s 
pour la deuxième fois et il pour­
rait bien aboutir avec eux si les 
Red Sox peuvent s 'entendre sur 
les joueurs qu'ils obtiendront en 
retour. Les Dodgers ont en effet 
soumis aux Red Sox une liste de 
joueurs p a r m i l e sque l s ils peu­
vent choisir en retour des servi­
ces de L y n n , qui a f r a p p é pour 
une moyenne de .301, produit 61 
points et claqué 12 circuits avec 
Boston c e t t e année . L a l is te 
comprend les lanceurs Burt Hoo-
ton, S t e v e H o w e et Joe B e c k -
with, le joeur d'intérieur Mickey 
H a t c h e r et les v o l t i g e u r s R u d y 
L a w et Ped ro Guerrero. 

re. Danny White a acquis beau-
coup de m a t u r i t é au pos te de 
quart, il n'est plus vra iment un 
joueur inexpér imenté . Leu r per­
sonnel d'instructeurs accompli t 
du bon travail , ils en ont fait ra­
pidement un joueur d 'expérien­
ce. 

Ailleurs 
Dans un au t re m a t c h - c l é de­

main , N o u v e l l e - A n g l e t e r r e , 
maintenant à égal i té avec Buffa­
lo (5-1) au sommet de la division 
Est de la conférence Amér i ca i ­
ne, s'en prend à Ba l t imore . Les 
Patriots ont rempor té leurs qua­
tre derniers matches tandis que 
les Col ts ont g a g n é leurs t rois 
derniers. 

Ailleurs dans la l igue Nationa­
le , T a m p a B a y est à Hous ton , 
Buffalo à M i a m i , Los Ange les à 
San F r a n c i s c o , K a n s a s C i ty à 
Denver , Seattle à N e w Y o r k con­
tre les Jets, Atlanta à Nouvel le -
O r l é a n s , D é t r o i t à C h i c a g o , St. 
Louis à Washington, Green Bay 
à Cleveland, Minnesota à Cincin­
nati et les Giants de N e w York à 
San Diego . Oakland se rendra à 
Pittsburgh pour le match hebdo­
madaire du lundi au réseau na­
tional américain de télévision. 

La p e r f o r m a n c e du d e m i Joe 
Washington du Ba l t imore pour­
ra i t ê t r e d é t e r m i n a n t e dans le 
match en t re les P a t r i o t s et les 
Col t s . W a s h i n g t o n , qui a connu 
ce r ta ins de ses m e i l l e u r s mat­
ches contre Nouvel le-Angle ter ­
re , a m a r q u é cinq de ses 11 tou­
chés à vie contre les Patr io ts . 

P a r con t r e , la d é f e n s i v e des 
P a t r i o t s a é t é tout s i m p l e m e n t 
superbe en écrasant M i a m i 31-0 
dans le m a t c h de la s e m a i n e 
dernière. 

« I l s ' ag i t de la m e i l l e u r e per­
f o r m a n c e d é f e n s i v e dont j ' a i e 
é t é t émoin depuis mes débuts 
a v e c l ' é q u i p e » , a n o t a m m e n t 
commenté le secondeur de ligne 
Steve Nelson, qui porte les cou­
leurs des P a t r i o t s depu is sept 
ans. «S i nous jouons de la sor te 
toutes les s e m a i n e s , aucune 
équipe ne pourra nous bat t re .» 

L e match D é t r o i t - C h i c a g o 
opposera les deux meil leurs por­
teurs de ballon de la L N F , Billy 
Sims des Lions et Wal te r Payton 
des Bears. Les Lions présentent 
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téléphoto UPI 
Too Tall Jones s'est trompé en abandonnant le football pour une carrière de boxeur absolument 
ratée. Il est revenu à l'entraînement avec les Cowboys de Dallas en début de saison et est redeve­
nu un des meilleurs ailiers défensifs de la NFL. 

une fiche de 5-1 et dominen t la 
division Centrale de la conféren­
ce Nationale tandis que Chicago 
s'en tient à un faible dossier de 2-
4. 

L a seule équ ipe de la L N F à 

n'avoir pas encore remporté la 
victoire, les Saints de la Nouvel­
le-Orléans, tentera de met t re un 
terme à son infortune en accueil­
lant la v i s i t e du A t l a n t a . Au 
cours des trois dernières semai­

nes, les Falcons ont défait deux 
équipes invaincues — Détroit et 
San F r a n c i s c o — et ont ensui te 
perdu contre un club qui n'avais; 
pas enco re g a g n é , les Je ts de-
N e w York . 

1 n 
LA VOLVO 1981 VA BIENTOT 

ARRIVER CHEZ LEMENN. 
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® BEAU GRAND 
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M. Maurice 
Oupuy 

M. Yvan Poiré, président et directeur 
général de Beaugrand Dodge Chrysler Ltée. 

a le grand plaisir d'annoncer que 
M. Maurice Dupuy, une figure bien connue 
dans le domaine automobile montréalais, 
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LES NORDIQUES ONT BIEN JOUÉ À LOS ANGELES 

Tardif, Bernier ef Wensink à blâmer 
LOS A N G E L E S — Les Nor­
diques n'avaient à peu près 

rien à se reprocher j e u d i so i r à 
la suite de leur défaite de 6-4 
faee aux Kings, au « F a b u l o n s 
Forum» de Los Angeles. 

FRANÇOIS 3ÉLIVEAU 

Malgré tout, Maurice Pilion a 
g r o g n é et a r a p i d e m e n t qu i t t é 
ses joueurs pour rentrer à rhô-
tel. 

Filion a apprécie le travail des 
Ptorek. Hislop, Jacques Richard 
( supe rbe de d é t e r m i n a t i o n ) , 
Gerry Hart et m ê m e Gary La ri-
\ ie re (en dépi t de que lques er­
reurs) . Il a vanté Pe ter Stastny, 
W a l l y W e i r et les j eunes Nor ­
wood et Hunter, mais il a tout de 
même crache du feu contre des 
vétérans qu'il n'a cependant pas 
voulu identifier 

Ces v e t e r a n s , ce n 'es t sûre­
ment pas Dale Hoganson qui n'a 
pas joué ni Andre Dupont, blessé 
assez sérieusement en deuxième 
pér iode au genou d ro i t . Ni les 
gàrd iens M i c h e l Dion ( i l a bien 
résisté) et Michel Plasse ou en­
core Michel Goulet ù qui il a fait 
conf iance en l ' ad jo ignan t sou­
vent aux Stastny. Ça ne peut être 
également P ier re Lacroix qui a 
é t éK. -O. après la p remière pério­
de, perdant connaissance dans le 
vestiaire. 11 ne reste donc, puis­
que John P a d d o c k et R i c h a r d 
Leduc n'ont pas joué, que Serge 
Bernier. Marc Tard i f et surtout, 
le gros John Wens ink , qui n'a 
trappe l 'adversai re qu'avec son 
mouchoi r . Et e n c o r e , un mou­
choir de papier. 

T a r d i f é ta i t sur la g l a c e lors 
des deux p r e m i e r s buts des 
K i n ^ v B e r n i e r a c o m m i s une 
grossière erreur dans son terri­
toire et les Kings ont également 

marqué. Et Tard i f a é té «oubl ié» 
pendant des attaques à cinq. 

F i l i o n , peu b a v a r d dans les 
circonstances, doit t rouver aber­
rant que la p lupar t de ses 
joueurs travaillent a v e c achar­
nement et que quelques-uns , 
M>u> la coupole de l ' expér ience 
et du statut de vedet tes , se per­
mettent de se trainer les pieds. 

Il n'a rien p r é c i s é , m a i s on 
pourrait deviner! • 

C'est connu, les arbitres de la 
l igue N a t i o n a l e ont g é n é r a l e ­
ment tendance à donner raison 
aux clubs locaux, à punir davan­
tage les clubs visiteurs, à se lais­
ser même parfois influencer par 
la foule. C'est d'ai leurs ce qui 
s'est produit dans trois des qua­
tre premiers matches des Nordi­
ques. Au q u a t r i è m e , à D e n v e r , 
les Nord iques ont aussi é t é les 
plus punis, mais ils ont écopé de 
punitions méritées. Cependant, à 
Los A n g e l e s , ce fut l ' i n v e r s e . 
L ' a r b i t r e Ron R o g g a r t h a é t é 
brillant. Et la foule ne Va m ê m e 
pas hué quand il a i m p o s é neuf 
des 16 punitions mineu re s aux 

K i n g s , pe rmet tan t ainsi trois 
buts aux Nordiques en avantage 
numér ique . Et m ê m e pendant 
un désavantage de ."> contre 3, les 
Nordiques ont résisté durant 95 
secondes. Ron Roggar th , un nom 
à retenir. 

Jusqu'à main tenant en cinq 
matches , toutefois , les N o r d i ­
ques ont alloué dix buts (sur 27) 
pendant des d é s a v a n t a g e s nu­
mériques. C'est souvent là que la 
victoire s'est jouée. 

A Los A n g e l e s jeudi so i r , les 
Nord iques ont s u f f i s a m m e n t 
bien joué pour méri ter au moins 

un verdict nul. La chance n'a pas 
été de leur côté, surtout en pre­
m i è r e pé r iode . S û r e m e n t leur 
meilleur match depuis le début 
de leur long voyage . Les joueurs 
commencent à se connaître, plus 
encore, à se «sent i r» . 

Jacques Richard n'est pas seu­
lement le meilleur compteur des 
Nordiques avec cinq buts et une 
passe, mais aussi une inspiration 
pour ses coéqu ip i e r s a v e c sa 
g rande d é t e r m i n a t i o n . L e R i ­
chard des beaux jours des Rem­
parts , g rand coup de patin en 
plus... m ê m e en dépit d'un camp 
d'entraînement au point « z é r o » . . . 
à cause de blessures. • 

Défensivement, Gary Lar iv iè -
re a alterné entre bourdes monu­
mentales et beaux jeux specta­
cu la i res . . . v i t e , un coup de fil à 
Normand Rochefort . 

• 
Char l ie S i m m e r a m a r q u é 56 

buts Pan d e r n i e r , 19 so i r ée s de 
deux buts, ma i s c ' é t a i t la pre­
mière fois jeudi soir qu'il réussi-
sait t rois buts dans un m ê m e 
match dans la l igue N a t i o n a l e . 
Lorsqu'on lui a demandé quand 
il réussira quatre buts le m ê m e 
soir , il a répondu: « A p r è s mon 
19e tour du chapeau!» 

• 
C'est demain soir à Winnipeg 

que les Nordiques feront la con­
naissance de l 'une des t ro is re­
crues de l 'année, le défenseur de 
6'2" et 215 livres David Babych. 
L e s deux autres j eunes sensa­
tions de la ligue Nationale, selon 
les prédictions des spécialistes 
américains du hockey sont Doug 
Wickenheiser avec le Canadien 
et Denis Savard, avec les Black 
Hawks de Chicago. 

photo Denis Courville 

Jacques Richard est devenu Zachary ou le chat. Mieux encore, le meilleur homme de ce tiède 
début de saison des Nordiques. 

King Kong est devenu l'homme du Dr Yes 

v ~ V 

photo René Picard 

Quand Jerry Korab a commencé sa carrière dans le rôle du 
vilain King Kong des Sabres de Buffalo, il avait l'air de ça. 
On dit qu'il a beaucoup changé depuis qu'il est passé aux 
Kings de Los Angeles. La Californie... 

COUPE MEMORIAL 

Windsor sera 
ville-hôtesse 
du tournoi 

L O S A N G E L E S — A p p u y é 
sur ses béqui l l es et r ega r ­

dant les N o r d i q u e s s ' en t r a îne r 
au M c N i c h o l s Sports A r e n a de 
Denver mardi dernier, à l 'heure 
du midi. René Robert, qui attend 
patiemment d'être guéri avant 
de r e m e t t r e les pat ins , p rena i t 
plaisir à blaguer avec les journa­
listes du Québec. 

FRANÇOIS BÉLIVEAU 

Marc Tardi f lance vers le gar­
dien M i c h e l P l a s se , v ien t s 'ap­
puyer contre la rampe et deman­
de: «Quand vas-tu pouvoir reve­
nir R e n é ? A temps pour ta pro­
chaine saison de go l f ?» 

Jacques R icha rd passe en 
coup de vent. 

R o b e r t , qui a c c e p t e bien les 
blagues, ne se gêne pas pour en 
re tourner . « E h M a r c , as-tu vu 
«the cat»? J 'espère que vous al­
lez lui donner enfin sa chance . 
C 'es t un bon joueu r et un bon 
chanteur... on l 'appelle Zachary 
Richard! » 

Du coup, Jacques R i c h a r d 
vena i t d ' h é r i t e r de deux sur­
noms: le chat et Zachary. 

Robert continue ses observa­
tions. 

« P a s m a l bon ce j e u n e Hun­
ter . . . Et le g rand blond là-bas , 
c'est Norwood? Il va être excel­
lent. . .» 

René Rober t se retourne vers 
deux jou rna l i s t e s et a jou te : 
« P a r m i les bons g rands défen­
seurs que j ' a i connus dans cette 
l i gue , J e r r y K o r a b est Pun de 
ceux que j ' a i le plus a p p r é c i é . 
Mais il est lâche... Bourré de ta­
lent, mais paresseux... S'il vou­
la i t . . .» 

Korab veut bien 
Korab a joué longtemps avec 

R e n é R o b e r t à Buf fa lo . Ce der­
nier est main tenan t a v e c les 
R o c k i e s et K o r a b , 6 '3" , 220 li­
vres, 32 ans, se retrouve avec les 
K i n g s et c ' e s t lui, plus e n c o r e 
que Cha r l i e S i m m e r ou M a r c e l 
Dionne, qui a procuré une victoi­
re importante au Los Ange les , 6-

I , j eud i soir con t re les N o r d i ­
ques. 

Rappe lons que K o r a b j o u e 
actuellement d'un seul bras. La 
blessure qu'il s'est infligée mar-* 
di dernier à Calgary a nécessité 
pas moins de 30 points de suture 
à l'avant-bras droit. Mais gros et 
grand comme il est. King K o n g a 
bien pris ça. 

Deux passes sur deux des 
tirs au but de S immer en premiè­
re pé r iode , des j eux défens i f s 
e f f i caces en d e u x i è m e , le but 
vainqueur sur un lancer frappé 
de la l igne bleue à 13:14 de la 
t r o i s i è m e et sa pa r t i c ipa t ion 

( d é b l a i e m e n t oppor tun ) qui a 
p e r m i s à Bi l ly H a r r i s de mar ­
quer le dernier but à une seconde 
de la fin dans un filet désert. 

Ça lui donne 97 buts en carriè­
re, en 705 matches dans la ligue 
Nationale. Il se révèle depuis le 
début de la saison sous Bob Ber­
ry , un l eader dé fens i f à toute 
é p r e u v e . L e p r o p r i é t a i r e des 
K i n g s , le Dr J e r r y Buss, j eud i 
soi r , ne r eg re t t a i t abso lumen t 
pas de l 'avoir obtenu des Sabres 
pour son premier choix de 1982, 
le 10 mars dernier. 

« P o u r le m o m e n t . K i n g K o n g 
r ep résen te un p r e m i e r cho ix 
pour nous.» 

L e s K i n g s dés i ra ien t l ' e x p é ­
r i ence d'un tel g a i l l a r d et il ne 
leur res ta i t qu 'à t rouve r le se­
cret pour le faire jouer avec dé­
termination. L e fait de lui avoir 
donné la pôle, la responsabilité 
de la pointe pendant les attaques 
à cinq et le rôle, en tant que vété­
ran du club à la l igne b l eue , de 
conse i l l e r les aut res . Et K i n g 
Kong Korab de Sault-Ste-Marie, 
a ainsi décidé « d ' e m b a r q u e r » , de 
se dédier aux Kings, ne serait-ce 
que pour prolonger sa car r iè re . 

Il faut dire que le propriétaire 
des Kings, surnommé le Dr Y e s , 
a le don de bien mot iver son per­
sonnel. Il parle de Korab c o m m e 
le meilleur joueur de balle-molle 
( l a n c e u r ) de la L N H , m e i l l e u r 
enco re que R é a l C lou t i e r , et 
quand il fait mention de Marce l 
Dionne, il dit de lui qu'il s 'agit du 
plus fin joueur de h o c k e y du 
monde , du joueur le plus dyna­
mique des Kings. 

D ionne . qui g a g n a i t $50.000 à 
ses débuts dans le hockey profes­
sionnel a ma in tenan t , à 29 ans, 
un salaire de $3.6 millions pour 
six ans, soit le plus haut salarié 
de la l igue, et il entend bien ter­
m i n e r sa c a r r i è r e a v e c les 
K i n g s . Il v i e n t de d isputer son 
702e match dans la ligue Natio­
nale et il a accumulé 934 points. 

Mais l'un des meilleurs coups 
des K i n g s d e m e u r e toutefois 
l'acquisition le 8 août 1977 de l'a­
gent l ib re de 6'3' v ' e t 200 l i v r e s 
Cha r l i e S i m m e r , un a i l i e r gau­
che de 26 ans originaire de Ter-
race Bay, en Ontario, qui n'arri­
va i t pas, depuis t rois ans, à se 

t a i l l e r une p l a c e dans le g r a n d 
circuit. 

A s s o c i é à D i o n n e , le g r a n d 
S i m m e r a fleuri c o m m e tourne­
sol au soleil l'an dernier avec 101 
points , dont 56 buts, et le vo i là 
encore sur le chemin de la gloi re 
avec quatre buts et trois passes 
en trois matches. 

A v e c ces talents tardifs et les 
t ro is p r e m i e r s cho ix de ce t t e 
année ainsi que les cinq recrues 
de Pan d e r n i e r , le D r Y e s , qui 
s'est m ê m e permis de renvoyer 
des types c o m m e Randy Mane-
ry, Barry Gibbs, Rick Hampton 
et B r a d S e l w o o d , pouva i t bien 
s a c r i f i e r son p r e m i e r cho ix de 
1982! 

Dion et Plasse 
encore nez à nez 

L O S A N G E L E S — « A u c u n 
des deux gardiens de but ne 

m'a encore démontré qu'il était 
supér ieur à P a u t r e . Aucun n'a 
connu une soirée exceptionnelle 
jusqu'à maintenant. Je continue 
donc à les fa i re a l t e rner de 
match en ma tch jusqu'au jou r 
où l'un se manifestera. » 

FRANÇOIS BELIVEAU 
On ne peut pas dire que Mauri­

ce Filion soit embal lé par la per­
f o r m a n c e de M i c h e l Dion, cinq 
buts accordés à Calgary, huit a 
V a n c o u v e r et cinq autres à L o s 
Angeles ( l e s ix ième dans un filet 
déser t ) mais Michel Plasse n'a 
pas fait beaucoup mieux, quatre 
buts dans un match facile gagné 
à Edmonton et quatre autres al­
loués dans une rencontre que les 
N o r d i q u e s se deva i en t de r e m ­
porter à Denver . 

Plasse sera donc devant le fi­
let demain soir à Winnipeg. 

Défensivement , les Nordiques 
joueront probablement avec seu­
l e m e n t cinq h o m m e s , A n d r é 

Dupont étant au repos (muscles 
du genou dro i t t i r é s ) pour cinq 
jours et Dale Hoganson demeu­
rant un cas douteux à cause de 
s p a s m e s m u s c u l a i r e s au dos. 
C 'es t donc d i r e que le g rand 
John Paddock, et possiblement 
aussi R i c h a r d L e d u c si W a l l y 
W e i r est muté à la l i g n e b leue , 
auront enfin leur chance contre 
les Jets. 

« T o u t ce que j e souha i te , a 
d é c l a r é hier M a u r i c e F i l i o n , 
c'est que tous les gars mettent la 
ma in à la roue . C ' e s t v r a i que 
nous n ' avons pas assez eu de 
matches pré-saisons, c'est vrai 
que Marc Ta rd i f a raté le camp 
d ' e n t r a î n e m e n t à cause de son 
coude blessé, mais on ne traîne­
ra pas ces excuses - l à tout l 'hi­
ver . L e moral est excel lent et il 
nous faut maintenant gagner . Et 
quand on a r r i v e dans la zone 
adverse, il faut cesser de finfin-
ner et l ance r le plus souvent au 
but. On s'attend à des résultats 
de la part des Stastny et de Tar­
dif. On se fie sur eux. C'est à leur 
tour d ' a g i r . » 

L<ks d i r i g e a n t s des trois li­
gues de h o c k e y Junior au 

ROBERT BOUSQUET 

Canada ont part icipé à une ion-
gue et i m p o r t a n t e r encon t r e 
jeudi à Montréal . L e choix de la 

v i l l e de Windso r a é t é a r r ê t é 
pour le prochain tournoi de la 
Coupe Memor ia l et l ' idée de pré­
senter le match final à l 'Olym­
pia (le u e t r o i t a e t e p resqu 'ou-
bliée. 

D 'au t re part , le tournoi de la 
d e r n i è r e année à R é g i n a a v a i t 

pris une tournure d r a m a t i q u e 
quand les Pa t s de l ' end ro i t 
avaient é té éliminés. C'est pour­
quoi les dirigeants, surtout ceux 
de l'Ouest, ont tenté de corr iger 
la situation. 

L e tournoi se dé rou l e r a tou­
jours se lon le m ê m e p r i n c i p e : 
soit celui d'un tournoi à la ronde 
où les représen tan ts des t rois 
ligues s'affrontent à deux repri­
ses. Une impor tan te m o d i f i c a ­
tion a cependant é té a p p o r t é e 
pour le deuxième tour. À l'issue 
du quatrième des matches pré­
vus, si une équipe est assurée de 
participer au match final, elle ne 
sera pas tenue de d i spu te r son 
dernier match du tournoi élimi­
nation. L e s deux autres équipes 
se mesure ron t a lors dans une 
sé r ie de deux ma tches au total 
des points qui d é t e r m i n e r a le 
dernier participant à la grande 
finale. 

B 'au'tre par t , si une fo rma­
t ion s assure une participation à 

la finale à l'issue du cinquième 
match, les deux autres équipes 
se rencontreront dans un match 
à finir pour méri ter le droit d'ac­
c é d e r à la f ina le . M ê m e si une 
équipe a deux victoires et la der­
nière aucune, c'est ce match qui 
déterminera du deuxième parti­
cipant au match final. 

Les dirigeants ont éga lement 
p ro f i t é de ce t t e réunion pour 
r encon t re r Br ian O ' N e i l l de la 
l igue N a t i o n a l e afin de lui sou­
mettre un projet de renouvelle­
ment de l'entente entre les équi­
pes professionnelles et cel les du 
niveau jun ior . Une r e n c o n t r e 
était aussi au p r o g r a m m e avec 
les d i r i gean t s de P A C H A 
(association canadienne de hoc­
key amateur) . Les sujets discu­
tés é ta ient ceux du p a r t a g e de 
l 'argent provenant du repêchage 
professionnel et celui de la parti­
cipation des Royals de Cornwall 
au championnat mondial junior 
qui aura lieu en Al l emagne . Les 
d i r i gean t s de la l igue M a j e u r e 

du Québec et ceux des Royals ne 
t iennent abso lument pas à dé­
bourser de leurs poches . L ' A -
C H A devra s'acquitter de la dif­
férence qui se situe entre $10,000 
à $15,000. Cette somme rend in­
ce r t a ine la pa r t i c ipa t ion des 
Royals à ce tournoi. 

Revenons dans la ligue Majeu­
re du Québec, le défenseur Ste­
phen F l e t c h e r des O l y m p i q u e s 
de Hull poursuit toujours sa sus­
pension dont la limite demeure 
encore inconnue. Les membres 
du comité de discipline n'ont pas 
reçu le rapport écrit de l 'officiel 
N o r m a n C a i s s e et la pa r t i c ipa ­
tion de F l e t c h e r au ma tch de 
d e m a i n so i r con t r e les Cas tors 
de Sherbrooke est donc compro­
mise. 

L 'a i l ie r gauche de 19 ans, John 
Kirk , a rencontré les dirigeants 

des Royals de Cornwall à Pissue 
du match de jeudi soir et il sem­
ble qu'une entente soit imminen­
te entre les deux parties. 

« J e ne p r é v o i s pas de p rob lè ­
mes concernant la venue de Kirk 
avec les Roya ls . Ils nous a seule­
ment demandé la permission de 
r encon t r e r son p è r e a v a n t de 
nous rendre sa décision. Sa pré­
sence pour le m a t c h de d iman­
che est incertaine mais j ' a i con­
fiance de le vo i r revêt i r l'unifor­
m e des R o y a l s m a r d i procha in 
con t r e S o r e l » , men t ionna i t le 
propriétaire Paul Emard . 

Il semble que cet ai l ier ait été 
influencé par des commentaires 
peu é l o g i e u x de M i k e C o r r i g a n 
sur l 'organisation des Roya ls . 

La p r é sence de K i r k a v e c les 
Royals devrai t être bientôt con­
f i rmée car son agent Gus Baladi 
n'a pas ra té de lui sou l igne r la 
p r é sence des n o m b r e u x dépis -
teurs qui ass is tent r é g u l i è r e ­
ment aux matches des Royals . 
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LES ÉPERVIERS L'EMPORTENT 7-2 

Saguenéens chancelants 
SOREL — Les Saguenéens 
de Chicoutimi ont bien tenté 

de secouer leur l é tha rg i e ma i s 
l 'adversaire était beaucoup trop 

ROBERT BOUSQUET 

puissant, plus mobile et surtout 
plus confiant en ses moyens. Une 
autre dé fa i t e devant les Eper-
viers de Sorel qui Pont emporté 
7-2 au COlisée Cardin. 

« N o u s n'avons d isputé notre 
meilleure rencontre, racontait 
un Hon L a p o i n t e fort heureux. 
L e s Eperviers accumulent les 
succès et le propriétaire Rodri­
gue L e m o y n e a déc idé d ' o f f r i r 
un premier boni à son entraîneur 
hier soir à l ' i ssue de ce t t e neu-
ve ième victoire des Epe rv i e r s . » 
Le fini n'était pas là mais il faut 
tout de m ê m e soul igné l ' e x c e l ­
lente tenue du ga rd ien Y v a n 
Charbonneau. Il les a tenu dans 
le match tout au long de la ren­
contre.» 

« N o u s avons manqué fe fini 
mais il faut dire que leurs avants 
nous ont bien surveillé, précisait 
André Côté, auteur de trois buts. 
Une fois, l 'avance bien établi, ils 
ont semblé découragés et ils ne 
jouaient plus avec convict ion.» 

N o r m a n d L é v e i l l é a s t imu lé 
ses coéquipiers en marquant dès 
la troisième minute de jeu et les 
Saguenéens t r a v a i l l a i e n t a v e c 
ardeur. Les Eperviers devaient 
cependant prendre l 'avance 2-1 
avant la fin du p r e m i e r t ie rs 

quand les avan t s des Sags ou­
bliaient de se replier profondé­
ment et laissant leurs opposants 
tout fin seuls en territoire enne­
mi. 

L e manque de conf iance est 
appa rue en d e u x i è m e p é r i o d e 
quand André Côté a ajouté à l'a­
vance sorelloise. L ' a i l i e r Luc 
Dufour des Sags a é c o p é d 'une 
mauvaise conduite, laquelle en­
t ra ine a u t o m a t i q u e m e n t une 
mineure, et les Eperviers ajou­
taient rapidement à leur avance. 
P a r la sui te , les E p e r v i e r s ont 
at tendu les ouve r tu r e s et ont 
marqué deux autres buts en infé­
riorités numériques. 

«Cet te saison, les joueurs sont 
beaucoup plus matures que l'an 
de rn i e r . Nous t r a v a i l l o n s tou­
jours ardemment et les résultats 
suivent. Il ne faut pas oublier le 
d e r n i e r r e p ê c h a g e ca r les nou­
v e a u x p rov i ennen t d ' équ ipes 
mineu re s habi tués à g a g n e r 
régulièrement. L 'ambiance est 
fort positive et c'est plaisant de 
jouer cette saison», ajoutait Côté 
qui s 'amuse fermement en évo­
luant aux côtés de Chris Valenti­
ne, le meilleur pointeur de la li­
gue Majeure cette saison. Valen­
tine a ajouté à sa fiche avec une 
récolte d'un but et quatre assis­
tances. Lanouette, Charbonneau 
et Naud ont a jouté les au t res 
buts des Eperv ie rs . La réplique 
est venue de L é v e i l l é , et F r a n ­
çois Grave l . 

L e s E p e r v i e r s ont cependan t 
subie la per te du défenseur R i ­

chard Gagné qui a subi une frac­
ture de l 'épaule gauche. P a r ail­
leurs, les Eperv ie r s rappelleront 
un autre joueur au cours des 
p rocha ines heures afin de pre­
sen te r une f o r m a t i o n de 19 
joueur s . L e dé fenseur Bi l l 
McFar land . dernier choix de l é 
qu ipe au d e r n i e r r e p ê c h a g e , 
devrait être l 'heureux élu. 

Quand ce n'est pas la défensi­
ve qui fait défaut chez les Sague­
néens. c 'es t l ' o f f e n s i v e . L e s 
joueurs manquent de confiance 
et de t énac i t é , a t tendent une 
f ract ion de s e c o n d e néfas te 
avant d 'exécuter leurs jeux. P a r 
la sui te , ils fo rcen t le j eu et les 
erreurs se produisent. 

« Ç a a l la i t bien l 'an d e r n i e r 
quand Carbonneau et Ha mol 
pouvaien t tenir l ' é q u i p e sur 
leurs épaules. Cette saison, ils ne 
sont plus là et personne n 'ar r ive 
à m a r q u e r le but i m p o r t a n t au 
m o m e n t c l é du m a t c h , » e x p l i ­
quait l'entraîneur Michel Morin . 

E t ce t te s i tua t ion frustre les 
joueurs. Les défaite* s'accumu­
lent et le m o r a l des v é t é r a n s , 
surtout les j oueu r s de 19 ans, 
décrépit . Benoit Préfontaine et 
R o b e r t M i l l e t t c en aut res , ont 
demandé à être échanges. 

Il n 'y a rien c o m m e une sé r i e 
de v i c t o i r e s pour r e p l a c e r le 
moral de la troupe et les Sague­
néens ten teront de m e t t r e fin à 
leurs insuccès demain soir alors 
qu ' i l s r e c e v r o n t la v i s i t e des 
Voisins de Lava l qui éprouvent 
des difficultés à l 'étranger. 

LIGUE CANADIENNE DE FOOTBALL 

Un match crucial pour 

les Lions et les Riders 

« 

Par La Presse Canadienne 

Deux clubs de la L C P met­
tront leurs chances en j eu 

en vue des séries éliminatoires 
ce soir alors que les Rough R i ­
ders d 'Ot t awa rendront v i s i t e 
aux Lions de la C . -B. à Vancou­
ver. 

Les deux clubs utiliseront des 
quarts-recrues, Jordan Case 
pour Ottawa et Roy Dewalt pour 
les L ions , dans un match qui 
déterminera leur sort cette sai­
son. 

Les Riders, (i-8, occupent la 3e 
place dans la CEE. un point der­
r i è r e Hami l ton et deux d e v a n t 
Toronto, mais les deux clubs ont 
un match de plus à disputer que 
les Riders. 

Les Lions, (>-(>-!. occupent aus­
si le 3e rang dans ia C E O . avec-
un seul point de plus que Calga­
ry. 

D i m a n c h e , Hamilton est à 
Toronto; Winnipeg est à Calga­
ry: et Regina reçoit Edmonton. 

Dehalt qui a mérité cinq points 
aux Lions en qua t re dépar t s au 
début de la saison, t ravai l le sous 
la tutel le de Joe P a o p a o , qui 
s 'est f racturé le poignet droi t 
contre Edmonton lundi dernier. 

I n c i d e m m e n t . P a o p a o a v a i t 
succédé au quart J e r r y T a g g e 
dans les m ê m e s c i r cons t ances 
l'an dernier. 

Dehal t a fait p r euve de puis 
sance dans ses passes au début 
de la saison, mais n'a pu attein­
dre que ses receveurs primaires . 

De plus, il sera pr ivé des servi­
ces de l 'ail ier rapproché Har ry 
Holt, blessé. 

L e s L ions présentent la p i r e 
fiche a v e c t ro is r e v e r s à leurs 
quatre derniers matches, niais 
les R i d e r s ne sont guè re mieux 
avec quatre revers en cinq mat­
ches en dépit de la tenue parfois 
brillante de Case. 

Les pénalités et le manque de 
concen t ra t ion ont nui aux R i ­
ders, selon l'instructeur George 
Hughes. 

Les Riders utiliseront le rece­
veur S t e v e C o u r e y cont re les 
Lions. 

Les Lions et les Riders ont af­
fiché récemment une piètre of­
f ens ive , con t re Edmon ton et 
Montréal respectivement. 

L e pilote George Brancato, des 
Riders, était tellement en furie à 
la suite de la dé f a i t e des s iens 
devant Montréal qu'il a ordonné 
de brûler les films du match. 

« J e ne c o m p r e n d s pas mes 
joueurs qui sont rapidement re­
tournés à leurs anciennes habitu­
des au cours de la semaine pré­
cédente .» 

A C a l g a r y , le quar t D i e t e r 
Brock tentera de condui re les 
Blue Bombers à un 9e gain d'af­
f i l ée . Brock a c o m p l é t é 2*>4 de 
ses 116 passes pour un total de 
3,707 verges et 28 touchés alors 
que sa l igne o f f e n s i v e est c i t é e 
pour l ' a m é l i o r a t i o n du quart-
arr ière en 1980. 

Calgary utilisera Alvin White 

c o m m e quar t subst i tut à K e n 
Johnson, en l 'absence de Bruce 
Thredgi l l , à l 'écart du jeu pour 
la balance de la saison avec une 
fracture à la c lavicule . 

À R e g i n a , Joe B a r n e s c o m 
mencera son d e u x i è m e match 
d'affilée pour les Riders tandis 
que Edmonton se propose d'utili­
ser davantage T o m Wilkinson. 

A T o r o n t o , le m a t c h est aussi 
impor t an t pour le classement 
dans la C F E , c a r les A r g o s ont 
besoin d 'une v i c t o i r e pour de­
meurer dans la lutte. 

Le Tigre 
a le 
dos brisé 

V A N C O U V E R ( P C ) — L 'a i ­
l i e r gauche D a v e W i l l i a m s 

des Canucks de Vancouver a 
subi une fracture au dos dans le 
premier match de la saison de la 
ligue Nationale de hockey mais 
il a participé à trois autres ren­
cont res a v a n t d ' ê t r e i n f o r m é 
hier de la g rav i té de sa blessure. 

W i l l i a m s , qui souff re d 'une 
fracture au bas du dos. devra se 
tenir à l ' é c a r t du j eu pendant 
une période de huit à dix semai­
nes. 

Votre meilleure 
radio réweil-mutin 

Toute une équipe de lève-tôt dynamiques 
vous réveille à merveille tous les matins 

LE MATINAL 
tous les matins du lundi au vendredi 
de 5 heures à 7 heures. A la barre 
du jour, notre animateur soleil 
commence en votre compagnie une 
journée pleine d'entrain grâce à une 
l igne ouverte toujours pleine de 
surprises pour tous. 

A A, 

avec 

LUCIEN 
"FRENCHIE" 
JARRAUD 

ZD 

Le magazine 

Montréal-Matins 
tous les matins du lundi au 
vendredi de 7 heures à 8h30. 
Voilà une ligne ouverte à haute j 
tension sur laquelle l 'humour et 
la raison alternent pour vous 
mettre au courant d'une façon 
électrisante. 

avec 

PIERRE 
BOURGAULT 

et 
RENÉ 

OPINION PUBLIQUE 
tous les matins du lundi au vendredi de 
8h30 à 10 heures. Toujours en pleine 
forme, notre animateur vous assure 
chaque matin une ligne ouverte des 
plus hautes en couleurs. . 

YVON 
DUPUIS 

Tous les matins, 
réglez votre cadran réveil-matin à 

-
h 
I 

> 
t 
à 

UNI rilïl FOLIE D'AUTOMNE DELTA.., 
TARIFS MOITIÉ PRIX VERS MIAMI, 

FT. LAUDERDALE ET TAMPA/ST. PETE. 
* 
t 
t 
t 
* 

Jusqu'au 10 décembre 1980, Delta 
vous conduit vers les plus belles 
destinations de la Floride à moitié 
prix du tarif économique habituel, 
et pour les enfants de 2 à 5 ans, 
seulement $89 aller-retour. 

L'automne, c'est la meilleure 
saison pour visiter la Floride. Il y a 
moins de monde qu'en hiver et les 
tarifs hôteliers sont plus abordables. 
Présentement, Delta vous offre 10 
vols sans escale par semaine vers 
Miami, des vols directs vers 
Ft. Lauderdale et des vols avec une 
seule escale vers Tampa/St. Pete et 
West Palm Beach. 

Delta vous emmène aussi, directe­
ment, vers Orlando/Walt Disney 
World et vous permet d'économiser 
grâce aux tarifs Noliprix vers 
Orlando et West Palm Beach, et cela 
jusqu'au 11 décembre 1980. 

Pour profiter de ces tarifs avanta­
geux, vous devez réserver 14 jours à 
l'avance et payer votre billet dans 

les 7 jours suivant la réservation. 
Vous pouvez revenir aussi tôt que le 
premier dimanche après votre départ 
ou rester un maximum de 30 jours. 

Le nombre de places est limité, 
alors communiquez au plus vite avec 
votre agent de voyages ou appelez 
Delta au 337-5520. Delta et votre 
agent de voyages acceptent la 
plupart des cartes de crédit générales. 

g 

TARIFS D'AUTOMNE DELTA 
TRANSPORT AÉRIEN ALLER-RETOUR 

(EN DOLLARS CANADIENS) 
MIAMI $185 
FT. LAUDERDALE 185 
TAMPA/ST. PETE 172 
ORLANDO (S EM A IN Ki* 161 
ORLANDO I FIN DE SEMAINE >• 177 
W. PAl^M BEACH SEMAINE)* 173 
W. PALM BEACH l FIN DE S E M A I N E ) ! . . . . 188 
•Du lundi OOhOl au vendredi Uh59. 
f Du vendredi midi au dimanche minuit. 

Délenteur d'un permis du Québec. 
Départs de l'aéroport de Dorval. 

Tarifs et horaires sujets a changement sans préavis. 

mm ES? TOUJOURS LÀ 
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LA VRAIE RETRAITE CETTE FOIS 

Ali o u la j u s t i f i c a t i o n p a r l e s médicaments 
WASHINGTON ( A F P ) — 

D e p u i s la d é f a i t e d e Mu­
h a m m a d Ali f a ce au c h a m p i o n 
du m o n d e d e s l o u r d s (VVBC) 
La r ry Holmes , le 2 oc tobre der­
nier a Las Vegas, il est beaucoup 
plus q u e s t i o n de m e d i c a m e n t s 
que de spor t . 

D ' abord . Ali d é c l a r a , quelques 
j o u r s après ce combat décevant 
au p l an s p e c t a c u l a i r e e t affli­
geant au p l an spor t i f , q u e i ' ab -
sorption d ' u n e t r o p fo r t e dose 
de m e d i c a m e n t s agissant sur la 
g lande thyro ïde l ' avai t affaibli 
a v a n t ce c h a m p i o n n a t . 

I! aura i t en effet, dans les deux 
semaines précédant le c o m b a t 
— et pour revenir à son poids de 
f o r m e — d o u b l é la d o s e quo t i ­
d ienne de «thyrolar» (ho rmone 
thyroïdienne favor i san t l a m a i -
grissement) qu i lui a v a i t é t é 
prescri t» ' . L'effet de ce médica­
ment , à long t e r m e , peut provo­
q u e r un a f f a i b l i s s e m e n t du pa­

t ient , vo i re des t roubles ca rd i a ­
q u e s . 

Cependan t , cet é ta t de fat igue 
g é n é r a l e n ' e s t p a s a p p a r u év i ­
dent aux spec t a t eu r s et téléspec­
tateurs. IN ont vu Ali s e déplacer 
sur le r ing et ont eu surtout l 'im­
press ion qu' i l était d é b o r d é p a r 
le t e n a n t du t i t r e . Si Ali n ' a pu 
d o n n e r q u e q u e l q u e s c o u p s du­
ran t les 10 r ep r i se s q u ' a d u r é c -
c o m b a t , les observateurs ont 
n o t é q u e c e t t e c a r e n c e a v a i t 
pour or ig ine la supér io r i t é d 'Hol­
mes et non une faiblesse d'Ali. 

F u i s , m a r d i d e r n i e r , la c o m ­
m i s s i o n de b o x e de l'état du 
N e v a d a r é v é l a i t que l ' a n a l y s e 
d 'u r ine effectuée après le com­
b a t f a i s a i t a p p a r a î t r e q u ' A l i 
a v a i t a b s o r b é q u a t r e m é d i c a ­
m e n t s d i f f é r e n t s , don t un c a l ­
m a n t ( c o d é i n e ) et un anti-dé-
presseur fphénothiazine). Le 
médec in personnel d'Ali a préci­
sé q u ' i l ne lui a v a i t administré 

c e s m é d i c a m e n t s q u ' a p r è s le 
m a t c h . Il c r o y a i t que le t r i p l e 
c h a m p i o n du m o n d e a v a i t d é j à 
sat isfai t au cont rô le . 

Les d é c l a r a t i o n s d'Ali s u r son 
a f f a i b l i s s e m e n t a v a i e n t un ca­
ractère personnel. S e s s u p p o r ­
t e r s les ont t r a d u i t e s c o m m e une 
e x p l i c a t i o n de son manque de 
c o m b a t i v i t é . Les a u t r e s pensen t 
qu ' i l s 'agi t s eu lemen t d'une ex­
cuse . 

En r e v a n c h e . Ali a t r a n s g r e s s é 
les règles du conseil mondia l de 
la boxe (WBC) et c e l l e s de la 
commiss ion de boxe de l 'é ta t du 
Nevada en a b s o r b a n t ces médi­
caments avan t d ' e t r e cont rô lé . 
Ces d e u x organismes p e u v e n t 
p r e n d r e des s anc t i ons — officiel­
les ou non — e m p ê c h a n t Ali de 
m o n t e r une nouvel le fois s u r un 
ring. 

Ali n ' a p l u s les m o y e n s d e te­
nir encore un double rôle de bo­

xeur de ta len t et de p e r s o n n a g e 
publ ic . L a r r y Ho lmes a s a n s dou­
te m i s un t e r m e à la c a r r i è r e 
spor t ive du c h a m p i o n o l y m p i q u e 
1960. Son e n t o u r a g e ( f a m i l l e , 
a m i s , e n t r a î n e u r , m a n a g e r ) lui 
conseil le v i v e m e n t d ' a b a n d o n 
n e r la boxe dé f in i t i vemen t . 

Le p res iden t du WBC, le mex i -
c a i n J o s é Su lai m a n , et c e l u i d e 
la corn miss ion de bo.se du Neva­
d a , S ig K o g i c h , v e u l e n t é g a l e ­
ment s ' e m p l o y e r à le c o n v a i n c r e 
de « racc roche r» . Ce d e r n i e r peut 
d ' a i l l eurs l ' e m p ê c h e r de boxer 
s a n s lui r e t i r e r sa l i cence . Il suf­
fit d ' i n t e rd i r e l ' o rgan i sa t ion du 
comba t . 

Que va cependan t l'aire Ali? Il 
dit lu i -même: «.Je suis imprév i s i ­
b l e . J e c h a n g e d ' a v i s s a n s 
a r r ê t . . . » . Il e s t difficile de pren­
d r e au s é r i e u x c h a c u n e d e s e s 
déc la ra t ions . A l ' heure ac tue l l e , 
el les n 'ont plus pour seul but que 
de faire enco re p a r l e r de lui. 
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U S 
RHUMATISMES 

LA 
DEPRESSION 

LES MALADIES 
E 1 A PROSTATE 

Le but de ce livre est de clarifier les idées sur 
les rhumatismes. Le docteur Ivan Radi décrit 
les maladies rhumatismales les plus fré­
quentes, leur diagnostic et leur traitement. 
Cet ouvrage doit contribuer à la meilleure 
compréhension de I état du patient. 
(160 pages) 

Voici une affection fréquente qui s étend do 
«cafard» le plus banal à la «mélancolie» la 
plus profonde, état où la souffrance de 
I homme est sans limite. Maladie qui touche 
Ihomme dans sa totalité, corps et esprit. 
L'auteur l'aborde à partir de la description 
de situations vécues. (176 pages) 

Après une introduction destinée à situer le 
rôle de la glande-prostate dans l'organisme, 
l'auteur décrit les affections les plus 
fréquentes qui l'atteignent. Les symptômes, 
subjectifs et objectifs, les moyens de 
diagnostic et les divers traitements sont 
passés en revue, sans oublier les implications 
émotionnelles. (144 pages) 
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U S 
MALADIES 

VENERIENNES 

Le Dr Bloch explique la 
nature de cette maladie, 
ainsi que les - facteurs de 
risque- Mait> lessentiel 
du livre vise à expliquer 
les moyens de prévenir 
lappantion de cette 
maladie ( 1 4 4 pages) 

Le Dr Arnold les examine 
toutes: pneumonie, 
broncho-pneumonie, 
bronchite, asthme, bron­
chite chronique. Il rap­
pelle que. même pour le 
mal le plus grave, une 
guénson existe. 
(160 pages) 

Le sixième de la popula­
tion souffre d hyperten­
sion Le professeur Reubi 
souligne qu il est heureu­
sement possible aujour-
d hui de la combattre, ce 
qui n était pas le cas il y a 
trente ans (1 76 pages) 

il 

Ce livre est un dialogue 
entre un médecin et un 
malade Les troubles cir­
culatoires, qui sont pres­
que toujours angois­
sants, sont décrits de 
façon réaliste. 
( 1 4 4 pages) 

Les maladies allergiques 
représentent une reac­
tion particulière au milieu 
environnant. L informa­
tion donnée par le Dr Gi­
rard permet au patient de 
mieux contrôler son envi­
ronnement (1 76 pages) 

Les maladies véné­
riennes ou maladies 
sexuellement transmises 
sont trop souvent mé­
connues. Le professeur 
Laugier démontre que le 
traitement est remarqua­
blement efficace 
(160 pages) 
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ENBREF 
Zimmer en demande 

Don Zimmer, qui a é t é congé­
d i é de son p o s t e de g é r a n t d e s 
R e d Sox de Boston la d e r n i è r e 
s e m a i n e du c a l e n d r i e r r égu l i e r 
du basebal l m a j e u r , é tud ie pré­
s e n t e m e n t t rois offres d ' emplo i 
d ' équ ipes de la ligue A m é r i c a i ­
n e . Z i m m e r , qui a d i r i g é les 
P a d r e s de San Diego a v a n t de se 
jo indre aux Red Sox à la mi-sa i ­
son 1976, a é t é pressenti p o u r 
deven i r i n s t r u c t e u r des Y a n k e e s 
de New Y o r k et d e s T w i n s du 
M i n n e s o t a et a a u s s i r e ç u u n e 
offre p o u r m e n e r les d e s t i n é e s 
des R a n g e r s du T e x a s . 

Sur la scène du golf 
Les f r è r e s D a n n y et D a v e 

E d w a r d s ont réussi des o ise le ts 
s u r les cinq premiers t rous hier 
pour ensu i te compi l e r un c o m p t e 
de 6 3 , n eu f s o u s la n o r m a l e , e t 
a i n s i c o n s e r v e r u n e a v a n c e de 
deux coups à l ' i ssue de la deuxiè­
m e r o n d e du c h a m p i o n n a t p a r 
é q u i p e s de la P G A d i s p u t é à 
L a k e B u e n a Vista, en F l o r i d e . 
L e s meneurs a f f i c h e n t un t o t a l 
de 123, 21 sous la n o r m a l e , ce qui 
cons t i tue un record dans ce tour­
noi mettant un t e r m e a u x dix 
mois d ' ac t iv i tés du c i rcui t pro­
fessionnel a m é r i c a i n . Mike Gove 
et Doug Campbe l l , deux r e c r u e s 
de Sea t t l e , occupent la d e u x i è m e 
p lace en ve r tu d 'un c o m p t e de (il 
et d ' u n to t a l de 1 2 5 , d e u x de 
mieux que le duo formé du Cana­
dien Dan Halldorson et Dan Qui-
g l e y e t q u e l ' é q u i p e de B a r r y 
H a r w e l l e t M i k e H a r m o n . P a r 
a i l l eurs , à P a r i s , l 'Al lemand de 
l'Ouest B e r n h a r d L a n g e r a profi­
té d 'une c a r t e de 67 . cinq sous la 
n o r m a l e , p o u r p r e n d r e les de ­
v a n t s par un c o u p a p r è s ia deu­
x i è m e r o n d e du t o u r n o i L a n c ô -
m e . Sa fiche de 139 lui p e r m e t de 
d e v a n c e r Lee T r e v i n o , J o h n n y 
M i l l e r e t le S u d - A f r i c a i n Nick 
P r i c e , ex-aequo en d e u x i è m e 
p lace . 

Et du tennis 
L ' A m é r i c a i n Vitas Geru la i t i s , 

t enan t du t i t re dans ce t t e compé­
tition, a a t te in t les demi-f inales 
du championnat de tennis en sal­
le d ' A u s t r a l i e en b a t t a n t son 
c o m p a t r i o t e Bill Scanlon p a r 6-3 
et 6-3. P e n d a n t ce t e m p s , J i m m y 
C o n n o r s , t è t e de s é r i e no un , s e 
q u a l i f i a i t f a c i l e m e n t p o u r les 
demi-finales du tournoi de Can­
t o n , ne p r e n a n t q u e 3 9 m i n u t e s 
p o u r v a i n c r e l ' A u s t r a l i e n Cliff 
L e t c h e r en deux m a n c h e s de 6 -1 . 
Il a f f r o n t e r a m a i n t e n a n t son 

c o m p a t r i o t e Terry Moor, vain­
q u e u r du C a l i f o r n i e n M a t t Mit­
chell par 6-1 et ( M . Enfin, le Sué­
dois Bjorn Borg et le Tchécos lo­
v a q u e Ivan Lendl ont fac i lement 
a c c é d é a u x q u a r t s de f i n a l e du 
tournoi en sal le de Bale, en Suis­
se, le p r e m i e r l ' e m p o r t a n t 6-2 e t 
6-1 s u r le S u d - A f r i c a i n E d d i e 
E d w a r d s et le d e u x i è m e t r i om­
phan t de l 'Al lemand de l 'Ouest 
Peter Elter par 6-4 e t 6-4. 

2,800 caribous tués 
Plus de 2 .800 c a r ibous ont é t é 

tués p a r les c h a s s e u r s du Québec 
pendan t la pér iode de c h a s s e de 
cinq s e m a i n e s qui a pr is fin le 3 0 
s e p t e m b r e . Les s t a t i s t i ques du 
m i n i s t è r e du T o u r i s m e , d e la 
C h a s s e e t de la P è c h e d é n o m ­
b r e n t 2,375 m â l e s . 121 femel les 
et deux bêtes de sexe i ndé t e rmi ­
né. 

En trois lignes 
Le d e u x i è m e but Joe Morgan 

a ind iqué qu'il voulai t d e m e u r e r 
a v e c les As t ros de Houston en 
1981 et qu'il r encon t r e r a i t le gé­
r an t Bil l Virdon et le p r é s i d e n t 
Ta l S m i t h d ' i c i à u n e s e m a i n e 
afin de négoc ie r un nouveau con­
t r a t . . . Le p r e m i e r but M ike Ivie 
ne p o u r r a p r o f i t e r d e la m ê m e 
c h a n c e à San F r a n c i s c o pu i sque 
le g é r a n t des Giants. Dave Bris­
to l , a dit qu'il se d é b a r r a s s e r a i t 
du c a n c e r qui ronge son équ ipe , 
à c o m m e n c e r p a r Ivie . . . 

Le pilote b r i t ann ique Stephen 
South/ qui a dû subi r l ' a m p u t a ­
tion du pied g a u c h e a p r è s s ' ê t r e 
b l e s s é au c o u r s d ' u n e séancej 
d ' e n t r a î n e m e n t d e la c o u r s e 
C a n - A m du G r a n d P r i x de 
Trois-Riv ières, a indiqué qu ' i l 
ne p e n s a i t p a s p o u v o i r q u i t t e r 
rhôpital a v a n t trois s e m a i n e s et 
q u e d ' a u t r e s o p e r a t i o n s s e r o n t 
n é c e s s a i r e s pour f e r m e r sa bles­
su re . . . L 'é ta t de s a n t é du boxeu r 
écossa i s Johnny Owen, p longé 
d a n s le c o m a d e p u i s le 19 s e p ­
t e m b r e , s e m b l e s ' a m é l i o r e r len­
t e m e n t . Le j e u n e b o x e u r n ' e s t 
toujours pas sor t i du coma m a i s 
les m é d e c i n s on t i n d i q u é q u ' i l 
d é p e n d a i t m o i n s d e s a p p a r e i l s 
de su rv ie . . . 

Le g o u v e r n e m e n t j a p o n a i s a 
déc idé hier de sou ten i r la cand i ­
d a t u r e d e la v i l l e d e Nagoya à 
l'organisation des Jeux Olympi­
ques d ' é té de 1988... La vil le de 
Calgary, qui souha i te o r g a n i s e r 
les J e u x d 'H ive r la m ê m e a n n é e , 
a p r é s e n t é son e x p o s é a u x d i r i ­
g e a n t s o lympiques h ie r à Monte 
Carlo et croit avo i r de t r è s bon­
nes c h a n c e s d ' ê t r e r e t e n u e . . . 
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-RESULTATS SPORTIFS. 
Œ Ô C X E l 
LIGUE MAJEURE (QUE} 

VENDREDI 
TROIS-RIVIÊRES 5 

SHERBROOKE: 1 
PREMIERE PERIODE 

Aucun but 
PUN Sévigny (TRS) 7 19 ; Gal­
lant (SHEH) 12 34. Nash (SHER) 
Lamirande(TRS) 20 00 

DEUXIEME PERIODE 
1 TRS: Alain Lemioux 

(Roy Sévigny) . 0:55 
2 SHER Sean McKonna 

(sans aide) 3 00 
FUN FoM.n (TRS) 1 0 : 1 9 ; Car-
pentier (TRS) 14 36 Mart in 
(SHER) 1Ô 05 ; Grou l * (1RS) 
1 9 56 

TROISIEME PERIODE 
3 TRS Marc Roy 

(Lefranço* Verret) 8 34 
4 TRS PatncK Duni 

(Desmarais) .. 1 1 2 0 
5 TWS: Alain Lemieux 

(Dun. Lefrançois) . . i b 0 7 
6 TRS : Sylvain Jarry 

(Renaud. Tanguay) 18 54 
PUN Tanguay (TRS) 4 34; Cran-
ston (SHER) 6 29: Carpentier 
(TRS) 16:01 
TIRS AUX BUTS 
T-RIVIÊRES . 1 2 1 2 14 38 
SHERBROOKE 6 16 1 1 30 
Arbitres Robert Monfils 
Assistance 1 755 

CHICOUTIMI 2 
SOREL 7 

PREMIERE PERIODE 
1 CHI Normand Léveille 

(Girard. Préfontame). . 2 06 
2 SOR Michel Lanouettc 

(Valentine. B'isebois) 5.13 
3 SOR Andre Cote 

(Valentine. Campbell) . 9 58 
PUN Pretonta-ne (Chi ) 12 27. 
Oermer(Cni )Campbel l (Sor . ) 
12 28. Charbonneau (Ch. ) 
13.22 

DEUXIEME PERIODE 
4 SOR: Andre Côte 

(Valentine. Campbell) 5 41 
5 SOR David Charbonneau 

(Lanouette. Naud) ... 6:42 
H 8 CHI François Gravel 

(Labbe. Delorme) . . 10 23 
7 SOR Daniel Nauo 

(Dufcur. Valentine) . 18 27 
PUN Oufour (Ctli.) 5 :41, Cor­
mier (Sor) 13 39 Boiduc (Chi ) 
16.49 

TROISIEME PERIODE 
8 SOR André Cote 

(Naud Campbell) 3 02 
9 SOR Chris Valentine 

(Gaulm. R Gagne) 1 8 22-
PUN Valentine (Sor ) 7 1 7. 
Bdduc (Chi ) 16 29 

Gardiens Sor Dulour. Guerncro 
Chi Cnarbonneau. 

TIRS AUX BUTS 
SOREL 19 17 9—45 
CHICOUTIMI 1 1 10 5—26 

Arbitre Normand Caisse 
Assistance: 1.061 

MONTRÉAL 4 
SHAWINIGAN 6 

PREMIERE PERIODE 
1 SHA. Guy Fourn.er 

(Rioux) 4 25 
2 SHA : Denis Tremblav 

(Foumier et Hudon) 18 43 
PUN • Lang*ay (Mt l ) 0 :27. 
Pnondolo (Mtl) 3 :02 . Turmel 
(Sha ) 5:47. Langway (Mtl) 
0 :05. Vienneau (Mel) 13 32. 
Daig le(Sha ) 13 32 . Mormma 
(Sha ) 1 5 23 

DEUXIEME PERIODE 

3 SHA Marcel G'guere 
(Roudreau et Boutet) . 5 06 

4 MONTREAL François Lecomtc 
(Priondolo) 5 4b 

5 SHA : Sylvain Boutet 
(Vignola) G 49 

6 SHA Sylvain Boutet 
(Giguereel Côte) 16 09 

7 MONTRÉAL Billy Campbell 
sansatde 17:17 

8 MONTREAL Kim Langway 
(Fortin et Bertucci) 19 29 
PUN Tremblay (Sha ) 6 04 
Wocdburn(Sha ) 1 1 59 

TROISIEME PERIODE 

9 MONTRÉAL Dems Cyr 
(Priondolo et Paré) 5 5 7 

10 SHA M-chelCôte 
(Vignola et Thellend) . 19:37 
PUN Fortin (Mtl) 2 25 Mon­
tréal (banc) 2 25. Côté (Sha ) 
4 : 4 1 . Langway (Mtl) 17 19 
Dod'er )Sha ) 17 19 Langway 
(Mtl) 14 55. Dodier (Sha ) 
14 55. Bertucci (Mtl) 5mcp. 
19 3*. Dodier (Sha ) (5). 19 37. 
Montreal (banc) 19 37. Craemer 
(Mtl) mcp. 19 :37. Langway (Mtl) 
(5) 19 4 7. Vuicnen (Mtl) 1 9 4 7 . 
Franche (Mt! me 19 47. Daigie 
(Sha ) (5) 19.47. Turmel (Sha ) 
1 0 crc. Woodburn (Sha ) me. 
19 47. Caron (Sha.) me. 19:47. 
Hudon (Sha ) me 19 47 

TIRS AUXSBUTS 

MONTRÉAL 14 12 7—33 
SHAWINIGAN 7 9 8—24 
Gardiens Montreal. Pare. Shawim-
gan. Penney 
Arbitre Mxhel Lemieux 
Assistance 2.980 

LAVAL 4 
QUÉBEC 5 

PREMIERE PERIODE 
1 QUE Gaétan Ouchesne 

(Riou*. Fraser) 1:15 
2 LAV Andre Cabana 

(Haman) 4 37 
3 QUE Stephan Lessard 

(Piou* Cuchesre) . 13 10 
4 QUE Daniel Rioux 

(Choumard. Rochefort) . 1 9 20 
PUN P ' H V O S (Lav ) î.èé. Roche-

fort (Que) 2 06. Thernen (Que) 
7 44 Ruggios (Lav ) 10 25. 
Rochefort (Que) 1 5 2 . Riel 
(Que) 15 34. Cabana(Lav) — 
Lemay (Que) 1 7 12 

DEUXIEME PÉRIODE 
5 LA • Louis Haman 

(Bouliane. laçasse) 5 52 
PUN Lorray (Que) 22. Héoux 

(Lav) 10:17. La'ivière (Que). Lemay 
(Que) Grenier (Lav) 13 46. Léves-
que (Que) 1 5 2 3 . Lemay (Queî 
19 28 Amyot(Lav) 1 9 58 

TROISIEME PERIODE 
6 QUE jean-Marc Lanthier 

(sans aide) 7 51 
r LAV. James Reud 

(Amyot. Roy) 1 5 1 2 
8 LAV Alain Robichaud 

(Haman. Boulian) 18 40 
9 QUE D.imel Rioux 

(Duchesne. Frase) 19 09 
PUN Lévesque (Que) 3 02 . 

Rochefort (Que) Drouin (Que). 
0 2 9 
TIRS AUX BUS 

QUÉBEC 37 
LAVAL 37 
Gardiens Romano Quebec Heroux. 
Laval 
Arbitre Robert alwm 
Assistance i . 1 8 8 

• COMPTEURS 
b a 

Valentine C Sor 18 15 
Fourmer G . Sha . 12 16 
Côte A Sor ... 15 12 
Rioux D . Que 11 15 
PoulinJ..Hul ... 12 12 
Howerchuck 0 Cor 10 14 
Roy M.. L-Riv 13 10 
Tremblay D . Sha 12 9 
Lecompte F . Mtl 9 11 
PnondoioC . Mtl . . . 10 10 
Verret C . T.-Riv 7 1 3 
Delorme G O 7 13 

LIGUE AMERICAINE 

VENDREDI 

Binghamton 3 Voyageurs 1 

SAMEDI 
Voyageurs à Hershey 
New Haven a N Brunswick 
Adirondack au Maine 
Bmghamton a Springfielo 
DIMANCHE 
New Haven au N Brunswick 
Voyageurs a Rochester 

pis 
33 
28 
27 
26 
24 
24 
23 
21 
20 
20 
20 
20 

LIGUE MIDGET AAA 
VENDREDI 
Laurentides 7. Mauncie4 
Richelieu 2. Bourassa 1 

SAMEDI 
Laval vs Montréal 
Cnntcns de l Est vs Québec 
Richelieu vs Lac Sf-Louis 

DIMANCHE 
Montreal vs Bourassa 
Québec vs Laurentidcs 
Lac St-Lcuis vs Canlons Est 
Mauncie vs Laval 

• CLASSEMENT 
9 P 

Lac St-Louis 6 1 
Bourassa 6 3 
Laurentides 6 3 
Richelieu 4 4 
Cantons Est 4 4 
Maurice 3 4 
Montréal 3 4 
Quebec 3 S 
Laval 0 7 

n bp 
1 62 
0 53 
0 58 
1 39 
0 35 
2 30 
1 42 
0 29 
1 18 

be pts 
19 13 
32 12 
48 12 
39 9 
34 
31 
56 
48 
59 

8 
8 
7 
6 
1 

Coil . . 4V) 7 
Mann 3"i 5 
0*rMnb«ry(g1-1] 2Vj 2 
Durée 3 h 19 
Assistanco 42.380 

LFOOTBALL 

2 2 
1 I 
0 0 

3 3 
1 1 

2 C 

LBASEBALL 

• CLASSEMENT 
(Division Nord) 

N Brunsw 
Scrmgf 
Voyageurs 
Maine 

9 
2 
1 

1 

0 
(Division Sud 
Binghamton 3 
Rochester 2 
N Haven 2 
Adirond 2 
Hershey 1 

P 
0 
1 

3 
2 

2 
0 
2 
3 

1 

n 
0 
0 
0 
0 

0 
1 
i 
0 
0 

bp 
11 

6 
12 

5 

15 
16 
15 
1 5 

6 

be 
7 
5 

14 
1 0 

17 
9 

1 5 

22 
2 

pts 
4 
2 
2 
0 

6 
5 

5 

4 

2 

Série Mondiale 

PHILADELPHIE 3 
KANSAS CITY 4 
PHILADELPHIE ab p es pp 
L. Smith, cg 4 0 2 1 
Gross, cg 0 0 0 0 
Rose. 1b 4 o 1 1 
Schmidt. 3b 5 1 1 1 
McBnde.cd 5 0 2 0 
Moreland. fd 5 0 1 0 
G Maddox. ce ........ 4 0 1 0 
Trillo. 2h 5 1 2 0 
Bowa. ac 5 1 3 0 
Boone. r . 4 0 1 0 

TOTAUX 41 3 14 3 
KANSAS CITY ab p es pp 
Wilson, eg 4 1 0 0 
White. 2b 5 0 0 0 
G Brett. 3b 4 1 2 1 
Aikens. i b 5 1 2 i 
McRae. fd 4 0 2 1 
Otis ce 4 1 2 1 
Hurdle cd 4 0 2 0 
Concepcion. eu 0 0 0 0 
Cardenat. cd 0 0 0 0 
Porter, r. 4 0 0 0 
Washington, ac . 4 0 1 0 

TOTAUX 38 4 11 4 
PhlUD&fNE 010 010 CIO 0—3 
KANSAS CITY '00 '.00 100 1-4 

Doubles-ieux Phi ladelphie i . 
Kansas City 2 Laissés sur les buts 
Philadelphie 1 5 / K a n s a s City 7 2 
buts Trillo. G Breît 3 buts Aikens 
Circuits G Brett (1). S c h m i d t ( l ) 
Otis (2) Buts volés Hurdle. Bowa. 
Wilson Sacrifice Gross 
LANCEURS ml et p pm bfa r 

Rufnven 9 9 3 3 0 7 
McGrcw(pO-IJ ... ~i 2 1 1 2 1 

LIGUE NATIONALE 

LUNDI 
Denver 20. Washington 17 

DIMANCHE. 19 OCT. 
Buffalo à Miami 
Dallas à Philadelphie 
Green Bay à Cloveland 
Minnesota a Cincinnati 
Si Louis à Washington 
Seattle à NY (Jets) 
N -Angleterre ù Baltimore 
Atlanta â N -Orléans 
Détroit a Chicago 
Kansas City à Denver 
L Angeles à S Francisco 
NY (Giants) a San D-ego 
Tampa Bay a Houston 

LUNDI. 20 OCT. 
Oakland â Piltsburgh 

• CLASSEMENT 

CONFÉRENCE 
AMÉRICAINE 

Buffalo 
N -Anglet 
Baltimore 
Miami 
NY(Jets) 

SECTION EST 
g p n pp pc 

. 5 1 0134 91 
5 1 0170110 
4 2 0132105 
3 3 0 82 130 
1 5 0 97 137 

SECTIO CENTRALE 
Pittsburgh 4 2 0156101 
Cleveland 3 3 0 121 112 
Houston 3 3 0 94 111 
Cincinnati 2 4 0 94 105 

SECTION OUEST 
San Diego 4 2 0166121 
Oakland . 3 3 
Seattle 3 3 
Denver ... 3 3 
Kan City . 2 4 

0137 144 
0104121 
0113133 
0102125 

moy. 
833 
833 
667 
500 
167 

667 
500 
500 
333 

667 
500 
500 
500 
333 

CONFERENCE 
NATIONALE 

SECTION EST 
Dallas. 5 1 
Phiiadel. 5 1 
St-Louis 2 4 
Washingtonl 5 
NY (Giants) 1 5 

0176 85 
0173 70 
0140127 
0 78120 
0 91 1 76 

SECTION CENTRALE 
Détroit . 5 1 
Minnesota 3 3 
Green Bay 2 3 
Tampa Bay 2 3 
Chicago . 2 4 

0169 9 / 
0102136 
1 75137 
1 85120 
0 75 100 

SECTION OUEST 
L Angeles 4 2 0177118 
Atlanta 3 3 0147 124 
S Franc . 3 3 0144 198 
N -Orléans 0 6 0 88 168 

83C 
833 
333 
200 
167 

833 
500 
417 
417 
333 

.667 
500 
500 
000 
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'epuis près de quatre-vingts ans. le nom de la maison 
Urgel Bourgie Limitée est synonyme o la fois d'expérience 

et de compréhension, de distinction et de sobriété. Cette 
réputation, qui n'a cessé de croître depuis 1902. est fondée 

sur le respect formel du choix le plus personnel qui soit 

Quels que soient votre volonté, vos goûts, vos croyances, 
votre budget, qu'il s'agisse de votre avenir personnel ou qu'il 

s'agisse de régler une affaire pour un proche, au Québec, au 
Canada ou à l'étranger; vous pouvez toujours vous fier à la 
maison Urgel Bourgie: nous offrons tous les services et nous 

nous occupons de toutes les formalités. Vous voudrez 
peut-être discuter de pré-anangements? C'est une pratique 

que nous connaissons depuis plusieurs générations... 

Notre affiliation avec les Cimetières de l'Est et Notre-Dame 
des Neiges constitue pour tous une garantie de la plus grande 
sécurité en termes de garde des cendres ou des dépouilles et 
elle nous permet d'offrir entre autres les services de crémation 
et de columbarium. 

Autant nos prédécesseurs ont mis d'effon à bâtir notre 
réputation, autant nous mettons de soins à la préserver. 

U R G E L B O U R G I E L I M I T É E 
55 résidences 
dans le grand Montréal 

932-2225 

Société coopérative 
de frais funéraires J.R. Deslauriers Ltée Raoul Bourgie Inc. Boudrias et Cormier Enr. 
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Notre politique d'achat minimum ne s'applique pas 
au gens de l'âge d'or (pièces d'identités requises) 

J O U R S 
Tous les prix dans cette annonce sont en vigueur 

lundi et mardi le 20 et 21 octobre 1980 

Lundi et 
mardi 

Nous nous réservons le droit de ' / ) 
limiter les quantities aux 
besoins normaux de chaque 
famille! 

AUBAINES 
DU 

> 
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S 
0 m (ft m 
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BEURRE 
Première qualité 
Caillette 
Avec achat minimum de $5.00 

Limite 2 Ib par client 

49 

OEUFS 
Calibre moyens, 
catégorie "A" 

-. . . 2 
douz 

Avec achat minimum de $5.00 Limite 2 douz par client 

49 
Achetez-en 2 Epargnez 1.29 

PAPIER M 
HYGIENIQUE 
Blanc ou jaune, Cashmere * 

Epargnez 50 

Notre prix rég 1.39 

49 
pour 

CREME GLACEE 
CASCADE Cont 

2 litres 

Notre prix rég 1.99 

49 
S Saveurs variées 

Epargnez 39 e Ib Notre prix rég 1.881b 

BOEUF 
HACHE Ib 

POM 
Epargnez 50 Notre prix rég 1.99 

ES 
MCINTOSH 
Provenance du Québec 

Sac cello 
5 Ib 

LES MAGASINS SITUES A 

MONTREAL 

*6415 Rue Sherbrooke Ouest, 
5405 Chemin de la Reine Marie 
3421 Avenue du Parc 

455 Roui, de Maisonneuve Est, 
1953 Rue St. Catherine Ouest 

'GREENFIELD PARK, 645 Roui. Taschereau 
*ST. LAMRERT, 1461 Avenue Victoria 
*ST. ANTOINE DES LAURENTIDES, 

Galeries des Laurentides 
•SHERBROOKE, Plaza Centre d'achat. 

Quatre Saisons 
•MAGOG, 401 rue Principale 
*DRUMMONDVILLE, Galeries Drummond 
•COWANSVM.LE. Domaine du Parc. 

175 rue Principale 
«TROIS RIVIERES. 850 rue des Récollets 
'STATIONNEMENT GRATUIT 
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«CHASSEURS, SACHEZ CHASSER» 
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Jean Page 
(collaboration spéciale) 

Dans le d o m a i n e 
des pub l i ca t ions 

cynégétiques, ou si 
vous préférez, celles 
concernant la chasse, 
la pa lme des présen­
tations funambules­
ques doit être décer ­
née à «Chasseurs, sa­
chez c h a s s e r » de Lu­
cien R. La pi erre , mis 
en m a r c h é p a r les 
éditions de l 'Homme. 

Parmi certains vo­
lumes de chasse qui 
nous ont été présentés 
au cours des dern iè­
res a n n é e s , et s ignés 
p a r des a u t e u r s mé­
connus ou inconnus , 
j ' a i pu faire lectre de 
textes invraisembla­
bles, d ' e r reurs grotes­
ques et de ba lourd i ­
ses. En ce qui concer­
ne «Chasseurs, sachez 
c h a s s e r » , les bornes 
sont vra iment dépas­
sées! Si j ' a i ignoré les 
aut res volumes, il me 
faut c o m m e n t e r ce­
lui-ci et vous le décon­
se i l le r , du fait qu 'en 
o b s e r v a n t les propos 
de l ' a u t e u r , vous 

pourr iez c o m m e t t r e 
de g r a v e s e r r e u r s à 
l'endroit de la conser­
vation, tout aiîs^i bien 
que vous i m m i s c e r 
dans certaines techni­
ques allant complète­
ment a r e n c o n t r e du 
bons sens. 

«Chasseurs, sachez 
chasse r» d e m e u r e la 
farce monumentale! 
Le fait de me pronon­
cer ainsi, fera certai­
n e m e n t a u g m e n t e r 
les v e n t e s , pu i sque 
bon n o m b r e d ' e n t r e 
vous en feront l'acqui­
sit ion p a r c u r i o s i t é . 
Mais soyez.avert is; si 
vous vous procurez le 
bouquin, faites le pour 
r i re et non pour en 
o b s e r v e r certaine s 

recom mandat ions 
présentées le plus sé­
r i e u s e m e n t du mon­
de! 

Voici quelques 
perles... 

«L'auteur est con­
seiller auprès des 
organismes gouver­

nementaux respon­
sables de la conser­
vation et du contrôle 
de l ' e x p l o i t a t i o n de 
la faune et il est 
considéré comme 
étant un expert», 
ceci est expr imé de sa 
p lume en p a g e 12 du 
v o l u m e . C 'es t peut-
ê t r e une des r a i sons 
pour l e sque l l e s le 
ministère des Loisirs, 
de la C h a s s e et de la 
Pèche a tel lement de 
problèmes. 

Ana lysons m a i n t e ­
nant ensemble, quel­
ques unes des pe r l e s 
fou rmi l l an t d a n s 
« C h a s s e u r s , s a c h e z , 
Chasser». 

«Mon père s'est 
spécialisé dans le 
petit gibier: lièvre, 
perdrix, siffleux, 
animaux à fourrure, 
oiseaux de proie, 
canards, oies et ou­
tardes. Il attrapait 
aussi des oiseaux 
chanteurs de toutes 
sortes dont il faisait 
le commerce. Des 
centaines d'oiseaux 
remplissaient ses 
volières.» (page i l ) 

L ' a u t e u r s e m b l e 
a v o i r oubl ié que la 
chasse et le commer­
ce des o i s e a u x de 
proie, ainsi que celui 
des oiseaux chanteurs 

est i n t e r d i t p a r la loi 
depu i s fort long­
temps . 

«Pour chasser le 
chevreuil, portez 
des vêtements som­
bres et suivez les 
conseils de mes 
ancêtres.» ( p a g e s i ) 

m 

M. Lucien-B. La-
pierre , pourtant «ins­
tructeur» dans ce do­
maine, a oublié 
l 'article 24 des règle­
m e n t s de la c h a s s e , 
qui obligent le port 
d 'un s u r v ê t e m e n t de 
cou l eu r o r a n g é fluo-

rescent, afin d 'éviter 
les r i s q u e s d ' acc i ­
dents . 

«Si vous êtes seu­
lement deux person­
nes dans un canot, 
c'est celui qui est à 
l'arrière qui devrait 
avoir le fusil et c'est 

-

Jeanne Caron nous fai t voir la bernache du Canada (Branta 
canadensis). Selon l ' au teur de «Chasseur sachez chasser», l 'o i ­
seau serait une «petite canadienne». Le Comité permanent des 
Noms français des Oiseaux du Canada sursautera en faisant lec­
ture de noms modifiés ou inventés qui ont été cumulés dans ce 
volume. 

lui qui devrait tirer 
...» (page 33) 

Excellente façon de 
se faire t i rer une bal­
le d a n s le dos . J ' a i 
g u i d é pour la c h a s s e 
de l ' o r igna l d a n s le 
parc de La Vérendrye 
en 1966, 1967 et 19B8 et 
m e s c h a s s e u r s p re ­
na ien t p l a c e à l 'a­
v a n t , t a n d i s que de 
mon aviron, alors que 
j ' é t a i s à l ' a r r i è r e du 
canot, je les mainte­
nais en position de tir. 
C 'es t là la s eu l e et 
unique façon! 

«Pour que la balle 
touche mortelle­
ment l'orignal, il 
faut qu'elle atteigne 
le coeur et les pou­
mons. Il s'agit donc 
de viser l'abdomen 
derrière la patte 
avant au centre...» 
(page 63) 

Drôle d ' e r r eu r d'a-
n a t o m i e , pu i sque 
dans l 'abdomen nous 
retrouvons les viscè­
r e s , dont la p a n s e et 
les i n t e s t i n s . C 'es t 
j u s t e m e n t là qu ' i l ne 
faut pas t irer . L'au­
teur aura i t dû éc r i re à 
la c a g e t h o r a c i q u e , 
celle-ci renformant le 
coeur et les poumons. 

«Pendant Tété, je 
me rendais en forêt 
où il y avait du che-

r 

X -
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À Trois-Rivières, Sorel, Tracy, Charlesbourg, 
Québec, Laval, Val d'Or et dans l'Ouest de Montréal, 
Donnacona, Valleyfield, 

DANS UNE GUERRE 

• sur le partage des pouvoirs de taxation entre ces 
différents paliers de décisions; 

• sur l'imposition dans tous les milieux de contre-
réformes pédagogiques, à défaut de les faire par­
tager; 

• sur la révision à la baisse des subventions gouver­
nementales, sous le prétexte bien choisi d'un défi­
cit accumulé de 500$ millions; 

OÙ CHACUN SE CAMOUFLE DERRIÈRE LES DIRECTIVES DE 
L'UN OU LES DISCOURS DE L'AUTRE, 

Les enseignants et les étudiants ne veulent pas servir d'otages: 
aux commissions scolaires 
au ministère de l'Éducation 

• au Conseil du trésor du Québec. 
s 

Les enseignants refusent d'en payer la note. 
\ 

Les enseignants refusent de se voir imposer des classes surchargées. 

Les enseignants refusent de se faire imposer une diminution de leurs effectifs. 

Les enseignants refusent un enseignement conditionné par des gestionnaires plus 
soucieux de se doter de coussins budgétaires que de garantir un minimum de services 
aux étudiants! 

Les enseignants refusent que se généralise la situation que vivent trois étudiants sourds 
inscrits à la polyvalente de Charlesbourg, forcés de mettre fin à leur année scolaire à 
cause de coupures budgétaires. 

Les enseignants exigent de leurs commissions scolaires, du ministère de r Éducation et 
du Conseil du trésor qu'ils respectent l'esprit des ententes déjà signées qui, seules, peu­
vent garantir aux étudiants le maintien des services déjà existants. 

Deux années de négociation, 11 journées de grève 
nationale au printemps 1980, une convention col­
lective de 223 pages, ça se respecte. 

centrale de renseignement du québec 

vreuil. Je choisis­
sais une clairière et 
j ' y plantais une 
grosse branche pour 
bien marquer l'en-
droit. Ensuite j 'é­
tendais sur l'herbe 9 
kilos de gros sel et 
un peu plus loin dans 
les bois, à quelque 
50 mètres, ie bâtis­
sais une cabane... je 
n'avais qu'à me 
cacher dans mon 
abri 2 heures avant 
ou après lecoucher 
du soleil. Le seul 
problème était de 
choisir le plus beau 
des trophées!»(page 

83) 
A ce p a r a g r a p h e , 

deux des plus s u a v e s 
coquilles. La premiè­
re qui interdisait l'uti­
lisation des salines, à 
l ' époque dont il s e m ­
ble ê t re question dans 
ce v o l u m e . Si la loi 
semble maintenant 
v a g u e à cet effet , ça 
d e m e u r e tout de 
m ê m e une façon de 
chasser allant à Ton-
contre de la conserva­
t ion. La s e c o n d e , de 
chasser deux heures 
a p r è s le c o u c h e r du 
solei l , la loi p a r son 
art icle 17, stipule qu'il 
est interdit de chasse r 
une demi-heure après 
le coucher du soleil. 

«Au Canada/ il 
n'est pas permis de 
suivre un animal 
blessé après le cou­
cher du soleil.» 
(page 86) 

Bien au c o n t r a i r e , 
l 'ar t icle 23 nous inter­
dit de le p e r d r e . Ceci 
év idemment , à condi­
tion de ne pas utiliser 
d ' a r m e à feu une 
d e m i - h e u r e a p r è s le 
coucher du soleil. 

«Sur son territoire 
(en parlant de 

l'ours)/ enlevez tou­
jours le cran de sû­
reté de votre carabi­
ne...» (page 111) 

Pour tan t les nor­
mes é lémenta i res de 
s é c u r i t é nous com­
mandent d 'ag i r ainsi, 
s e u l e m e n t l o r sque le 
m o m e n t es t venu de 
t i rer le gibier. En 
a g i s s a n t se lon c e t t e 
r e c o m m a n d a t i o n de 
« C h a s s e u r s s a c h e z 
c h a s s e r » , voi là la 
suggestion par excel­
lence pour qu'un grou­
pe de n e m r o d s pour­
s u i v a n t un our s s 'en-
t retuent . 

Ce n ' e s t là , q u ' u n e 
inf ime p a r t i e des 
aber ra t ions trouvées 
dans ce volume four­
m i l l a n t d ' h é r é s i e s 
cynégét iques . Ce sont 
ce l l e s qui m ' o n t per­
mis d ' o u b l i e r les 
n o m s f a n t a i s i t e s et 
imaginés de «nou­
veaux» animaux — 
les migrat ions «nou­
velles» des peti­
tes o ies b l a n c h e s — 
q u ' u n c e r t a i n m a m ­
mifère «changeait» de 
peau à c h a q u e a n n é e 
— que la t o u r t e é ta i t 
une v a r i é t é de ca i l l e 
— que nous ne pou­
vions chasser en 
m ê m e t e m p s la per­
dr ix de s a v a n e et la 
gelinotte huppée, etc., 
etc . 

Le v o l u m e «Chas­
s e u r s , s a c h e z chas ­
ser» d e m e u r e le bou­
quin idéa l pour s'a­
m u s e r à «che rche r 
l 'erreur». Il ne possè­
de aucune valeur sur 
le plan de la littératu­
re sér ieuse en matiè­
re de c h a s s e ! On au­
ra i t dû l'intituler: 
«His to i re s de chasse-
pou r rire»! 

Des oies 
blanches, il y 
en a partout! 

ILE-AUX-GRUES — L a saison de chasse 
à la grande oie blanche, qui est actuelle­

m e n t en cou r s d a n s la r ég ion M o n t m a g n j -
Cap Tourmente est sans contredi t l 'une des 
plus valables qu'il m ' a été donné de connaî­
t re . Les oisons sont nombreux (moyenne de 
2.7 p a r coup le ) et la p l u p a r t d e s c h a s s e u r s 
qui se rendent à TIle-aux-Grues n'ont aucune 
difficulté à a t te indre la l imite quotidienne de 
cinq oiseaux par jour . Des oies blanches, il y 
en a partout et les chasseurs tout c o m m e les 
insulaires se réjouissent d 'une telle abondan­
ce de g ib i e r . A t i t r e d ' e x e m p l e , r a r e s sont 
ceux qui se d o n n e n t la pe ine de c h a s s e r à 
m a r é e basse, puisque les l imites sont norma­
lement at teintes lorsque la m e r est haute , ce 
qui r e n d la c h a s s e d e s p lus f ac i l e s . A v a n t 
hier, à quatre fusils, nous étions de retour à 
l 'Auberge des Dunes dès 8:00 h. a .m. ayant 
les 20 oiseaux rég lementa i res d 'une journée 
de chasse . 

Selon le sur intendant de la Réserve de Cap 
Tourmente , M. Vvon Mercier , la migrat ion 
de g r a n d e s oies b l a n c h e s d é p a s s e r a i t les 
200,000 têtes cet te saison, ce qui consti tue une 
montée fulgurante de la population de ce gi­
b ie r , p u i s q u ' a u d é b u t du s i è c l e , s e u l e m e n t 
2,000 de ces ansér idés s ' a r rê ta ien t dans cette 
région. 

Si vous désirez profiter d'un spectac le ex­
t raordinai re , t i rer de beaux coups de fusil, ou 
savourer la chair délicieuse des g randes oies 
blanches, la direction de l 'Auberge des Du­
nes, me disait qu'elle pouvait encore accueil­
lir un n o m b r e l im i t é de v i s i t e u r s . On peu t 
obtenir de plus amples informations au (418) 
248-0129. 

FACILE! 
En commandant votre annonce 

à 2 8 5 - 7 1 1 1 . 
vous n'avez qu'à donner le numéro 

de votre carte CHARGEX 

* FORUM * FORUM * FORUM * FORUM * 

L#S f a b u l e u x 

HARtfm 
etOBCIftOTKRS 
• n p s n o n n o ! 

avec en plu» 
leurs fameux numéro» yà*J 

de variété» 
Seulement un soir 

VENDREDI 24 OCTOBRE 
Voyez les as-joueurs-comediens 
«GEESE» AUSBIE ET «CURLY» 

NEAL et autres sorciers du ballon! 
* 

Le spectacle parfait 
pour toute 'a famille 

Billets: $4 .50, $6.00, $7 .50 
En vente au Forum et à tous les 

comptoirs TRS 

* FORUM * FORUM • FOR 

I 
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TROIS-RMÈRES 
SAMEDI 

N E U V I È M E C O U R S E 
A m b l e — B o u r s e : $ 7 0 0 

1 T « x > T 0 R l o roc r» 
2 A 1 2 . p G Bo .»» * f f 
3 v ° ' * " i G Rob<hogd 
4 D c - n O v A l l t y G l o T f j 
5 S ' v f i r f Spwr A B ^ e - . l . t ' 
ô C s i K N o y , o c t c h c v 
7 Sports 8 V o - e o v 
Bf^tvon J . Y le»e>!lt 

D I X I È M E C O U R S E 
A m b l e — B o u r s e . S 4 5 0 

N E U V I E M E C O U R S E 
A m b l e — B o u r s e : S 6 5 0 

S»«ppr Pete 

' lucky S'r tok 
| * 2 M o n o n M a i l * 

3 S j p r W . l l 

4 M r D ' e o d i Q j ç h ' 
5 R M W - lo-e G " 
ô S ' - M d o W i t e 
7 P e ' ^ - o O t c 

8 C c v i « l , S*KJ30« 

A J I K eligib'ei 

T f c t M ^ r F o i t , 
J G M e v n ^ 

Ci l les Jut 'os 
P. Bmtt te I 

J Y Leve. i l * ; 
G M e e e -
R C v e u r 

F B c b n e o j 
M Ge- -:i 

R C ^ e u y 

DIMANCHE 
P R E M I E R E C O U R S E 

A m b l e — B o u r s e : $ 6 0 0 
1 1 > - 5 « - • R O u e s i f 
2 F : - v ^ n C « i J Y le>e» e 
3 N j . t O e M o - Gtl B ^ n c h e f e 
4 Forhnom Town F C ' V O J I 
2 Ho ro ldHo rnen J P Cog fche i r * 
6 Ccoogo Isftoi G CKog/ ic^ 
7 T c r e O C l o / y G A Beoudoin 

8 SumstrCottogi 
Becut» S*cne ( l F u g * e ; 

Ma / j S ôo'e' ( J . lord) 
D E U X I E M E C O U R S E 

A m b l e — B o u r s e : $ 5 0 0 
1 N k o R C v r , » e o j 
2 I s Conod>et*ie G. lemjr 
3 l A m c n ' c i e A CorOtn 
4 E c n o B r ' d 
5 Ftowlew Finish G. C e t » , 
6 E / o b e B c f o e ' R C c K ' c S e w e 
7 G T S ^ o d c -
8 Fc>*modeAnnc Roy 1er oc ie 

A u i v e ' i g b ' e t . 1 
p o n Dcn . f l . uT i (G" Bo ' î»e* f | 
N S P (J P Cogrchev i t ) 

T R O I S I E M E C O U R S E 

T r o t — B o u r s e : $ 4 5 0 
1 l d e o i F c / * c » o e G Plegrde 
2 G l e n t o e F ' o i h toc C c - ' r 
3 KeyUoneP'oud i j r H lesope 
4 C o ' F o ' c i g G 5 c j « e " 
5 H O J « C J P C c v c ^ e v - e 
6 Char -e iZem Y R e o i i e " e 
7 B O Ç J C F l e ' e o v r f 

Q U A T R I E M E C O U R S E 
A m b l e — B o u r s e $ 7 0 0 

1 Rcyo! legofdeur A Corb.n 

2 T o u g ^ A t N o ' l » C P o v e 
3 F j n p r e G e * G Lo*ny 
4 M i ' D ^ ' o H a - c - e ' S M c m e 
5 G ' a e " V ç i i C S c ç n c K 
t < C « 0 * A * Ç w l J l e a 
7 O ' a ' e r H c * c » e ' G«» R o b < K c * d 
8 Quebec D ' j ^ o f t d G J J - 3 5 

C I N Q U I E M E C O U R S E 
T r o t — B o u r s e : S 5 5 0 

1 J o e n O s « « J ivo 
2 V r - . - - - - R V o . -oncowrt 

3 « A o r c C o n D j K e P Le 'e* re 
4 Rc?*>OCh R y S t N G Hébtrt 
5 A U « A d « t N J p C -
t En/neUo O p e * lec M C C O J I 

7 I P G l e o C i b e 
S I X I E M E C O U R S E 

A m b l e — B o u r s e S 5 0 0 
1 k o r S w e r l Fgç«ce 

2 l a f i t i l e l t ab * i G M c ù n o o ' 
3 B o n j i E m o e * too ' te lurenne 
4 An i 'aBe-oc» E Bcb i iecu 

5 So'e.1 Bril'ont A Mo'm 
6 Pompoftc G e c ç e i A BJvord 
7 G ; e - - : e : * e b e " 

8 l'ene V r c i r e i G B c i - e " 
A . » e - . goe» 
V i j P V B c - e ^ C $ = » ç / x 

Condr M > ' ( D a " K x J e J 
S E P T I E M E V O U R S E 

T r o t — B o u r s e S 9 0 0 
1 M ^ c - c S e " i . ecaoe 
2 S o r n e ' i f e - 3 y c G. l a n y 
3 NsttEdMoi R Moreou 
4 $c./c-e R o c * * y G . H e o e -
5 W e i ' R » r N c n b « i p C o w c H e v * 
6 ' W . ' i i c o H e t f l G R O B ' C H C J C 

7 $ e « t 5 e c j t y G P W d e 
H U I T I E M E C O U R S E 

A m b l e — B o u r s e $ 1 . 2 0 0 

1 Spsooi Y o * » e e 
IA Born Cash R AAoreoj 

2 Berrofl-n* H o f t c » e ' G Cnoçftofl 
G . l omy 3 S y Nob le 

G Cnoçftofl 
G . l omy 

4 B r - l o o U l S e b B m i o n 

5 R e f l e o ' F ç n t r •'• : • >z'C 

2 V o k o m p * 
3 Cne r re iCHo rme f 
4 W e c t e M a i 
5 R i t o D - c n e 
6 B l c r r G e n e 
7 S o u n o V t Boy G B 

8 A r m b r o M c K e y 
A u i i . t l .g'biei: 
Koyn K i rg (J P T h r o i i i ] 
K»>g Roy (R Q t m i y ] 

D I X I È M E C O U R S E 

A m b l e — B o u r s e : S 5 5 0 

G lomy 

C So*iÇftOC 
R. Perf tovl t 

C P*ovfde 
G C Soc non 

R. Vo.iioncovrt 

C Ztv r.j' c i 

1 FF J e * e * o y 

2 Jwe l yn Bunter 
3 Chief K Sun 
4 l oPoc ino 
5 B e o u C o i t o n 
6 Ukfby 
7 l e o n t ^ B o n t 
8 M v c K e i i H e " 

A J U éfigUei 
G zwy* C s o r 
B y d » Stcf [ G lamy] 

G l omy 
A . Beilevlle 

G . Devour f » 
R Voiiloncourt 

l é o O u b é ' 
R Q u e t t y 

M Fo*tm 
P I É M N I 

( J . P C o * c f c e v n * ! 

USOLE 
Tournoi 

par équipes 
de la PGA 

Dan Edwards-
Dave Edwards.. . . 
Campbell-Gove .. 
Halldorson* 
Quigley 
Harwell-
Harmon 
McLendon-
L Thompson 
Bryant-Hager 
Gardner-Malby .. 
Adams-Watkins . 
Dent-McNickle ... 
Demers-Perry .... 
Barber-Snead 
Reid-Streck 
Barr-Fiori 
Burns-Crenshaw 
Byman-
S Simpson 
Cadle-Owers 
Oaks-Rohde 
Hinkle-Stadler 
Jamison-
Masseno 
Beard-
Sichelberger 
Bland-Levmson . 
Powell-Spradlin . 
Beard-
Sichelberger 
Chancey-Walzel 
Cole-Hawkins ... 
Hatalsky-
Pooiey 
Henry-Hinson ... 
Aaron-
Caldweii 
Bean-Pate 
Dougherty-
Valentino 
Doyle-
Panoratz 
Loeffler-Soli 
Morley-
Shortndge 
Murchison-
Teravamen 
Altgelt-
Oosterhuis 
Fergus-Hancock 
Gilder-Tewell .... 
Cofbert-
Suiiivan 
Conner-Moody 
Ferenz-Storey... 
Fleisher-
Jenkins 
Galloway-Karl ... 
M Biackburn-
W Blackburn . 
Jones-Miller. 
Dunaway-
Mauney 
Beck-Simpson . 
Erksine-
Thompson 
McCumber-
Skikes 

6 0 - 6 3 — 

6 4 - 6 1 — 

1 2 3 

1 2 5 

6 6 - 6 1 — 1 2 7 

. 6 3 6 4 — 1 2 7 

6 6 - 6 2 -

6 4 - 6 4 -

6 4 - 6 4 -

6 6 - 6 2 -

6 4 - 6 5 -

6 3 - 6 6 -

6 3 - 6 6 -

6 2 - 6 7 -

6 2 - 7 7 -

6 4 - 6 5 -

6 5 - 6 4 -

6 6 - 6 3 -

6 6 - 6 3 -

6 7 - 6 3 

1 2 6 

• 1 2 8 

• 1 2 8 

• 1 2 8 

• 1 2 9 

• 1 2 9 

1 2 9 

• 1 2 9 

• 1 2 9 

• 1 2 9 

- 1 2 9 

- 1 2 9 

- 1 2 9 

- 1 3 0 

6 4 - 6 6 — 1 3 0 

6 4 - 6 6 -

6 5 - 6 5 -

6 4 - 6 6 -

6 4 - 6 6 -

6 5 - 6 5 -

6 5 - 6 5 -

G 6 - 6 4 -

6 5 - 6 5 -

6 6 - 6 4 -

6 5 - 6 5 -

1 3 0 

• 1 3 0 

• 1 3 0 

• 1 3 0 

• 1 3 0 

• 1 3 0 

• 1 3 0 

• 1 3 0 

• 1 3 0 

- 1 3 0 

6 3 - 6 7 — 1 3 0 

6 3 - 6 7 -

6 5 - 6 6 -

6 5 - 6 6 -

6 8 - 6 3 -

6 8 - 6 3 -

6 5 - 6 6 -

6 6 - 6 5 -

6 3 - 6 8 -

6 5 - 6 6 -

6 4 - 6 7 -

6 7 - 6 4 -

6 5 - 6 6 -

6 7 - 6 5 -

6 6 - 6 6 -

6 7 - 6 5 

6 4 - 6 8 

6 5 - 6 7 

1 3 0 

1 3 1 

1 3 1 

1 3 1 

• 1 3 1 

• 1 3 1 

• 1 3 1 

• 1 3 1 

- 1 3 1 

- 1 3 1 

- 1 3 1 

- 1 3 1 

- 1 3 2 

- 1 3 2 

- 1 3 2 

— 1 3 2 

— 1 3 2 1 

Briton-Hardin . 
B. Ford-
Milanovich 
Gilbert-Jones 
D Hill-M Mill 
Jaeckel-McCord 
Blancas-
Refram 
P. Brown-Elder .. 
Clampott-Cook... 
Koch-Strange .... 
Kratzert-
Rodnguez 
Lott-Weaver 
OLeary -
Torrance 
Pcck-
Tenbroeck 
McGowan-
Nolford 
Murphy-Smith ... 
Kite-Mahaffey 
Jacobson-
Weibring ... 

6 5 - 6 / — 1 3 2 

6 5 - 6 7 -

6 5 - 6 7 -

6 6 - 6 6 -

7 0 - 6 2 -

6 7 - 6 5 -

6 8 - 6 4 -

6 4 - 6 8 -

6 5 - 6 8 -

6 6 - 6 7 -

6 7 - 6 6 -

6 7 - 6 6 

6 8 - 6 5 -

6 7 - 6 6 

6 6 - 6 7 -

6 6 - 6 7 

• 1 3 2 i 

• 1 3 2 

• 1 3 2 

• 1 3 2 

• 1 3 2 

• 1 3 2 

• 1 3 2 

• 1 3 3 

- 1 3 3 
- 1 3 3 

— 1 3 3 

— 1 3 3 

1 3 3 

• 1 3 3 

• 1 3 3 

6 8 - 6 5 — 1 3 3 

Goalby-
J Haas 6 9 - 6 4 - — 1 3 3 
Gom-Gonzales 6 7 - 6 4 — 1 3 3 
Lye-Pohl 6 7 - 6 6 — 1 3 3 

Nicolelto-
Fab ien 7 2 - 6 2 — 1 3 4 

Peete-White 7 0 - 6 4 — 1 3 4 
Terry-Thorpe . 6 6 - 6 8 — 1 3 4 
Chandler-
Mason . 6 6 - 6 8 — 1 3 4 

Green-
Zooller 6 9 - 6 5 — 1 3 4 

Hayes-Morgan ... 6 7 - 6 7 — 1 3 4 

7 

Tournoi do Canton 
L'Américain Jimmy Connors, 

téte de série no 1 . s'est facile­
ment qualifié, hier, pour les 
demi-finales du tournoi de ten­
nis de Canton, en «exécutant» 
l'Australien Cliff Letcher 6 - 1 et 
6 - 1 en 3 9 minutes Son com-

S P O R T I F S — 
patriote Elliot Teltscher. face 
au joueur du Zimbabwe. Ha-
roon Ismail , a remporté a isé­
ment le premier set 6 - 1 . avant 
qu une b lessure à la chevil le 
droite ne contraigne son mal­
heureux adversaire a I aban­
don. 

Connors sera opposé en 
demi-finale à son compatriote 
Terry Moor, tandis que Telt­
scher rencontrera le jeune 
Australien ( 2 2 ans) Brad Dre-
wett. 
R É S U L T A T S : 
Quarts de finales: 
Jimmy Connors (É -U ) bat Cliff 
Letcher (Aus.) 6 - 1 . 6 - 1 : Elliot 
Teltscher (É . -U ) bat Haroon 
Ismail (Zim ) 6 - 1 . abandon: 
Terry Moor (É. -U.) bat Matt 
Mitchell (É.-U.) 6 - 1 . 6 - 1 , Brad 
Drewett (Aus.) bat Jaime Fillol 
(Chi.) 6 - 2 . 7 - 5 

L e w e e k - e n d à l a t é l é 
SAMEDI 

CHAINE 2 
lOhOO—Les Héros du samedi . 
13h30—La S é r i e Mondia l e : l e s 

R o y a l s de K a n s a s City 
accueil lent les Phill ies de 
Philadelphie à l'occasion 
du q u a t r i è m e m a t c h de 
la Série mondiale . 

20h00—La Soirée du Hockey: les 
C a n u c k s de V a n c o u v e r 
rencontrent le Canadien, 
toujours en q u ê t e de sa 
première victoie de la 

saison 1980-1981. 

CHAINE 6 
i5hoo—Sports weekend: soccer, 

snooker. 
20h<)0— Hockey Night In Canada: 

les C a n u c k s de V a n c o u ­
ver se mesurent au Cana­
dien. 

CHAINE 12 
13h00—Superstars of Wrestling. 
13h30—World S e r i e s 1980: l e s 

R o y a l s de K a n s a s City 
croisent le fer avec les 
Phill ies de Philadelphie, 
en a v a n t d a n s la Sér i e 
mondiale 1980. 

lBhOO—Wide World of Sports. 
23h05—CFL on CTV: les Rough 

Riders d*Ottawa rendent 
v i s i t e aux Lions de la 
C o l o m b i e B r i t a n n i q u e 
dans une r e n c o n t r e cru­
ciale pour ces deux équi­
pes. 

CHAINE 3 
16h30—CBS Sports Spectacular. 

CHAINE 5 
13H30—World S e r i e s 1980: l e s 

Phil l ies de Philadelphie 
a f frontent lors du qua­
trième match de la Série 
m o n d i a l e l es R o y a l s de 
Kansas City. 

16h00—Sports World. 

C H A I N E S 8 et 22 
15h30—NCAA Football . 
23hl5—Championship Wrestling 

(au 22) 

DIMANCHE 
CHAINE 2 

16h00—La S é r i e m o n d i a l e : l e s 
Phil l ies de Philadelphie 
rencontrent les Royals de 
Kansas City. 

CHAINE 10 
16h30—Sport Mag. 

CHAINE 6 
MhOO—CFL Football: les Tiger 

Cats de Hamilton se ren­
dent à T o r o n t o pour y 
affronter les Argonauts, 
p l o n g é s dans les bas -
fonds de la section Est de 
la l i gue C a n a d i e n n e de 
football. 

CHAINE 12 
16h00— World S e r i e s 1980: l e s 

Phill ies de Philadelphie 
affrontent les Royals de 
Kansas C i t y . 

CHAINE 3 
I2h30—NFL P r e v i e w : avant -

goût des m a t c h e s de la 
fin de s e m a i n e dans la 
l i gue N a t i o n a l e de foot­
ball. 

13h00—NFL Football: les Cow­
boys de D a l l a s v i s i t ent 
les E a g l e s de P h i l a d e l ­
phie. 

lGhOO—NFL Football: les Giants 
de N e w York af frontent 
les Chargers de San Die­
go. 

CHAINE 5 
12h30—NFL 80: avant-goùt des 

matches de la fin de 
s e m a i n e d a n s la l igue 
Nationale de football. 

1 3 h 0 0 — N B C Pro F o o t b a l l : l e s 
S e a h a w k s de S e a t t l e s e 
m e s u r e n t aux J e t s de 
New York. 

16h00-World Series 1980: les 
Phill ies de Philadelphie 
affrontent les Royals de 
Kansas City. 

CHAINES 8 et 22 
12h30—College Football (au 22) 

F 13 

IL FAUT LE VOIR POUR LE CROIRE! 
Gigantesque choix parmi des milliers de 
peintures à l'huile de qualité supérieure. 

: 

\l7r. 

C h o i x e n t r e p a y s a ­
g e s , n a t u r e s m o r t e s 
f l e u r s , m a r i n e s e t s c è ­
n e s d e r u e s . 

Réduites de 

25 à 5 0 % 
i v u 

Notre spécialité: 

ENCADREMENT 
SUR MESURES 

Choix parmi plusde 200modèles 

LE LUNDI SEULEMENT 

1 0 % r é d u c t i o n 

RAYON DES 
CADRES 

Le plus grand choix en ville de 
cadres, grandeur «standard» 
directement du fabricant. 

LUNDI SEULEMENT 

de 

surnos 
r é d u c t i o n 

prix déjà réduits.^^' 

C H O I X 
I M M E N S E D E 

P E I N T U R E S 
A L ' H U I L E 
Dans tous les 

styles 

Liste partielle de 
formats 

EXEMPLES 
F o r m a t R * g . S P E C I A L 

8 ' W S16 S 8.00 
20 'x24" $50 $25.00 
2 4 ' W $75 $37.50 

Ici moi/on du cadfe 
5 s u c c u r s a l e s p o u r m i e u x v o u s s e r v i r 

A L 'EST 

CENTRE D'ACHATS 

MAISONNEUVE 
2975 e s t . r u e S h e r b r o o k e 

521-3019 

RIVE SUD 
LES GALERIES 
TASCHEREAU 

7 3 ! bil l Tischere» 
Greenfield Park 

465-6040 

A L ' O U E S T 
LES GALERIES 

SAINT-LAURENT 
2031 boni lairefltien 

(lice i Cinadair) 

332-3097 

A DUVERNAY (LAVAL) 
CENTRE D'ACHATS* 

DUVERNAY 
3 1 0 0 . bout de !J Concorde 

(al'est de Papioeai) 

661-2345 

PIERREF0NDS 
CENTRE D'ACHATS 
SAINTE-GENEVIÈVE 

10SS? onest. boot Covin 
A l• « i t du 

Boul. de s S o u r c i 

683-3950 

»••••< 
ffM 

• • 

• 
• 
4 
9 

A 
1 
$ 
% 
« 

X 
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V 

\ 
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A LA SUITE DE L'ÉCHEC DU RÉCENT ENCAN 

Selon Gil les A r c h a m b a u l t , 
p r é s i d e n t de l 'Assoc ia t ion des 
E l e v e u r s du Québec , les résul­
t a t s du r ecen t encan de year ­
l ings de Sodic . au P a r c Riche­
lieu, a ouvert les yeux de la plu­
p a r t des m e m b r e s de son orga­
nisme. 

A N D R É T R U D E L L E 

«Il f audra d é s o r m a i s p l ace r 
l 'accent sur la quali té et non sur 
la q u a n t i t é » , a f f i rme l ' anc ien 
joueur des Rough Riders d'Otta­
wa. Lui-même a mis six poulains 
en v e n t e , sous le nom de sa fer­
m e , la F e r m e T i m b a . Il en a 
r a c h e t é t ro i s et il en a vendu 
t r o i s . Gi l les a r a c h e t é ses trois 
poulains à $1.923 chacun tandis 
qu'il en a laissé aller trois pour 
$20,500, soit une m o y e n n e de 
86,830 chacun. 

«Ce qui m'étonne le plus, pré-
j dise Archambaul t , c'est que j ' a i 

r a c h e t é un de mes poula ins à 
* $3,000 et que je l'ai revendu pri-

vément à $8,000! » 

Autre remarque intéressante 
apportée pa r Gilles: «Je suis sûr 
d'obtenir $15,000 de plus pour un 
poula in offert à un encan onta-
rien qu'à un encan du Québec.» 

At ten t ion , A r c h a m b a u l t ne 
veut pas d i r e que les h o r s e m e n 
o n t a r i e n s sont plus r i c h e s ou 
plus généreux que les acheteurs 
du Québec. Il veut souligner que 
le m a r c h é est plus o u v e r t aux 
Etats-Unis et chez nos voisins de 
l'ouest. Il assure également que 
le m o m e n t est venu, pour l 'é le­

vage q u é b é c o i s d ' o u v r i r ses 
frontières et d ' inviter ache teurs 
américains et canadiens à s'inté­
resser à nos produits. 

Le p r é s i d e n t de l ' a s s o c i a t i o n 
préconise également la mise sur 
pied d 'un c i r c u i t B, au Q u é b e c , 
qui c r é e r a i t a ins i un n o u v e a u 
m a r c h é de p r o p r i é t a i r e s et un 
nouveau débouché pour les éle­
veurs . 

Selon les chiffres fournis par 
Léon Bouchard, d i rec teur géné­
ra l de Sodic , le pr ix m o y e n des 

Tableau comparatif des encans de Sodic 

Chevaux inscrits 
Ventes réelles 
Chevaux rachetés 
Total des ventes 
Ventes réelles 

1976 

138 

S321.275 

1977 1978 1979 1980 
225 331 337 422 
154 205 185 234 
37 79 96 147 

$914,000 $1.6x $1.6x $1.7 
$756,400 $1.02x $1.1x S1.06 

M e i l l e u r e s m o y e n n e s en 1980: l— F e r m e Drummond, ($16,070) 
sept yearl ings vendus; 2—Ferme Angus, ($10,675); 16 ventes ; 3— 
Fe rme Angus, agent. ($10,325); 11 ventes; 4— Ecur ie Vieux Qué­
bec, ($10.250); deux ventes; 5— Ecurie Bedford, ($10,200); sept 
ventes; 6— E.D. McCoy. ($9.000); deux ventes, 
x— Un million. 

y e a r l i n g s a b a i s s é de $1,600 en 
1980, par rapport à l 'année pré­
cédente. 

Les ventes réelles, c'est-à-dire 
ce l les qui ont é t é fa i tes à des 
a c h e t e u r s et non les pou la ins 
rachetés pa r leurs c o s i g n a t a i ­
r e s , se sont chiff rées p a r 
$1,064,450 c e t t e a n n é e p o u r 234 
yearl ings, soit pour une moyen­
ne de $4,549 p a r t ê t e . L ' a n der­
n ie r , 185 pou la ins ont r a p p o r t é 
$1,133,900, pour une moyenne de 
$6,129. 

Il y a c e r t a i n e m e n t que lque 
chose qui ne va pas dans l'éleva­
ge québécois et il est à souhaiter 
que le c o n g r è s de la S u r v i e du 
Trot et Amble, qui aura lieu à la 
fin du mois p r o c h a i n , a p p o r t e 
des solutions à cet épineux pro­
blème. 

Une lettre de Ossenisse 
L ' e n t r a î n e u r et c o n d u c t e u r 

Roger Ponton a eu la surpr ise de 
sa vie, hier matin. Il a reçu une 
lettre en provenance de Ossenis­
se, sans aut re indication. Le cor­
respondant s 'est dit intéressé à 

faire l 'achat du t rot teur J a m b o 
Counse l si les p r o p r i é t a i r e s 
(Ala in Baz ine t et Pon ton lui-
même) s 'entendaient sur le prix. 
Le c o r r e s p o n d a n t ava i t ob tenu 
l ' a d r e s s e de R o g e r de la Cana­
dian Trot ling Association. 

Après avoir demandé dans son 
entourage où étai t située la ville 
d'Ossenisse, après avoir consul­
té le Pe t i t Robe r t 2. e x a m i n é la 
ca r t e de la Belgique et des Pays-
B a s , Ponton a eu l ' idée de té lé­
p h o n e r aux P o s t e s du C a n a d a . 
Une voix féminine fort agréable 
et enjouée lui a expliqué qu'elle 
avai t à sa disposition un annuai­
re des bureaux de poste du mon­
de entier, dans lequel, effective­
m e n t , e l le a r e l e v é le nom de 
Ossenisse.. . dans les Pavs-Bas! 

Il ne se ra i t donc pas s u r p r e ­
nant que J a m b o Counsel (le «4» 
d a n s la 10e. ce so i r ) p a s s e t r è s 
bientôt à un ha ras néer landais . 

En trois points 
Serge Grisé s'est b l e s s é en 
d o m p t a n t une pou l i che de 18 
moi s , soeu r p r o p r e de Barlow 

Monfort / e t il d e v r a p r e n d r e 
quelques jours de repos. . . Cen­
ter Square, pou la in de 2 a n s 
appar tenant à Serge Savard, du 
Canadien, a gagné le s takes Sil­
ver Spoon, de $25,000 de p r i x , 
j eud i so i r , à Rooseve l t , en 
2:00.2... il a bat tu Eastern Skip­
per... Michel Giguère a été t rès 
impressionné p a r la façon dont 
Pierre La joie, président de Pré 
Vert / a e n t a m é les d i s c u s s i o n s 
en vue du prochain contrat de la 
p is te a v e c la UHHA. . . Jean-
Paul Charron a retenu 12 stalles 
au c e n t r e d ' e n t r a i n e m e n t de 
Palm Beach, en Floride. . . c 'est 
Fernand Lussier qui s'y occu­
pera de l ' en t ra inement des pou­
l a ins . . . Gilles Lachance s ' e s t 
po r t é a c q u é r e u r d ' u n e m a i s o n 
mobi le et d 'un t e r r a i n p r è s de 
PompanO/ ma i s il ne songe pas 
à l ' o c c u p e r p o u r le m o m e n t . . . 
«C'est pour l 'avenir», assure-t-
i l . . . l ' e n t r a î n e u r P ierre Tou-
chette a passé les deux derniers 
jours à Toronto où il a examiné 
quelques ambleurs r écemment 
ar r ivés de Grande- Bretange... 
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Un lopin de t e r re de 138 mil­
les de long p e r d u d a n s le 

S a i n t - L a u r e n t e n t r e G a s p é et 
Havre Saint-Pierre; un seul vil­
lage, 12 m a i s o n s , 24 r ou lo t t e s , 
300 habitants; 75,000 chevreuils 
qui n'en finissent plus de se mul­
t ip l ie r ; 21 r i v i è r e s à s a u m o n 
dont une est réputée à t ravers 
le monde : et t ou jou r s , l'omni­
présence d'un gouvernement. 

Voilà Anticosti. 
Cinq ans après son acquisition 

par le Québec au coût de $23,8 
millions, l'île Anticosti, pour la 
p l u p a r t des Q u é b é c o i s , ne cor­
respond e n c o r e q u ' à une seu le 
image: un paradis de la chasse. 
Est-ce possible qu'un gouverne­
ment ai t d é p e n s é autant d ' a r ­
gent pour quelques chevreuils de 
p l u s . . / ' 

Pourtant , après cinq ans d'ad­
ministration gouvernementale 
qui ont coû te , en fait, un a u t r e 
$25 millions aux contribuables de 
la province, Anticosti n'a guère 
changé. L'île vit t ou jours au 
passe et son existence est encore 
liée au chevreuil et au saumon, 
d'où elle tire le gros de ses reve­
nus. 

Ant icost i d e m e u r e un ique au 
monde. Tout y est subventionné 
(même la bière) et sa population 

i est une des plus privilégiées qui 
soit. 

Si au cours de ses 100 ans 
d ' h i s t o i r e , les gens d 'An t i cos t i 
n'ont j a m a i s r ien p o s s é d é per­
sonne l l emen t et que l eur des t i ­
née a toujours été dirigée par un 
grand patron, soit un millionnai­
re, une compagnie ou un gouver­
n e m e n t c o m m e c ' e s t le cas ac­
t u e l l e m e n t , c e t t e s i t ua t i on est 
moins pén ib le qu 'on le c ro i t . Il 
n 'y a jamais eu de c h ô m a g e à 
Anticosti. Les résidants ont tou­
jours joui d'un toit. Plus encore, 
au début du siècle, Port-Menier 
était sûrement un des ra res vil­
lages du Québec et p e u t - ê t r e 
d'Amérique du Nord à p rof i t e r 
de l'électricité, de Peau courante 

I et Hes égouts. 
Sous Henr i M e n i e r , les soins 

m é d i c a u x et l ' é d u c a t i o n é t a i t 
gratui ts Kt encore aujourd'hui , 
si pa r m a l h e u r le c a r r e a u de la 
fenêtre d 'une maison se brise, le 
locataire en avise immédia te­
ment.. . un fonctionnaire qui ver­
ra à ce que la r é p a r a t i o n soit 
effectuée. 

Des changements 
appréhendés 

C «Ue situation de dépendance 
ne peut plus durer . D'ail leurs le 
ministre Lucien Lessard, le titu­
laire du minis tère qui adminis­
tre Tile, le reconnaît . «Il faudra 
séparer la gestion de la réserve 
de (basse et (le pêche de l 'admi­
nistration du village», a-t-il af­
firmé à LA P R E S S E au cours 
d 'une ent revue . 

Le gouvernement qui comptai t 
faire un p a r c de ce t e r r i t o i r e a 
dû se r e n d r e à l ' é v i d e n c e , au 
début de 1!>7.*>. qu'il devait aussi 
a d m i n i s t r e r , n o u r r i r et fa i re 
vivre un village et ses 300 habi­
t a n t s . R é s u l t a t : en cinq a n s . 
Québec a inves t i $55 mil l ions 
dans la rénovation des maisons 
(incluant plomberie , chauffage 
et électricité ) de Port-Menier qui 
avaient été laissées à l 'abandon 
pa r la Conso l ida t ed P a p e r du­
rant les cinq années précédant la 
venle de l 'île. Et un p rog ramme 
de construction de 25 nouveaux 
logements vient de commencer . 

VTA/RE AUJOURD'HUI 
I 

'1 

ANTICOSTI 

$50 MILLIONS PLUS TARD 
Le minis tère a dû aussi refaire 

ent ièrement le réseau d 'aqueduc 
et d 'égouts, rénover l 'auberge, 
construire un petit cent re admi­
n i s t r a t i f et s u p e r v i s e r la con­
struction d'un dispensaire . Cette 
a n n é e , il a fait t r a n s f o r m e r un 
ancien entrepôt en un petit cen­
tre commerc ia l . Actuellement, 
75 p. cent de la population possè­
de son jardin communau ta i r e et 
certains ont commencé l 'élevage 
saisonnier de boeufs et de pores. 
On c o m p t e m ê m e un pe t i t pro­
ducteur d'oeufs. 

A u j o u r d ' h u i , les r é s i d a n t s 
paient un loyer var iant de $50 à 
$130 p a r moi s , é l e c t r i c i t é et 
chauffage inclus. Tous sont fonc­
tionnaires (protégés syndicale-
ment) et gagnent de bons salai­
res (et a v e c p r i m e d ' é lo igne -
ment qui peut dépasse r les $5,000 
annuel lement) . Les saisonniers , 
105 personnes sur 170 employés, 
jouissent pour leur pa r t de pres­
tations de l ' assurance-chômage, 
même la nourr i ture est importée 
par le minis tère . 

La vie est belle à Port-Menier . 
Il faut comprendre que dans un 
tel cadre , très peu sont intéres-

» » 
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Un village, 300 personnes, 42 maisons. Voilà Port-Menier le centre névralgique de l'île Anticosti. 

P IERRE 
G I N G R A S 

ses à rendre leur village autono­
me, à payer des taxes et à assu­
mer leurs responsabil i tés socia­
les comme partout ai l leurs . 

Selon Robert DeNobile, le gé­
r a n t du v i l l a g e , la s y n d i c a l i s a -
tion est v e n u e c o m p l i q u e r les 
choses . «Tous les t r a v a i l l e u r s 
étant m e m b r e s de la fonction 
publique, un p l o m b i e r ne peut 
s ' a t t e n d r e à ce q u ' u n con f r è re 
menuisier lui donne un «coup de 
main» , d i t - i l . ce n ' e s t pas son 
job . Au moins d a n s le t e m p s de 
la Consol, on savait s ' en t rea ider 
au t r a v a i l » . « H e u r e u s e m e n t , 
poursuit-il, hors de question de 
fa i re la g r è v e ici. Ce sont des 
fonctionnaires qui sont respon­
sables de la vente de la nour­
ri ture ..» 

P o u r Vvon G i a s s o n , le nou­
veau grand patron de l'Ile (il est 
en pos te d e p u i s I m o i s seule­
m e n t ) , l ' ob jec t i f du m i n i s t è r e 
est de rendre la population auto­
nome. «Il faut qu'ils se prennent 
en m a i n s , d i t - i l . Ma i s il ne faut 
pas aller trop vite. Ces gens sont, 
en q u e l q u e s o r t e , v i c t i m e s des 
circonstances». 

Nora Lelièvre: du 
dynamisme à revendre 

Heureusement , ce t te prise en 
mains commence à se manifes­
te r . M a d a m e Nora L e l i è v r e en 
est p e u t - ê t r e l ' e x e m p l e le plus 
éloquent. Rencontrée au bureau 
de pos te où e l le t r a v a i l l e , on se 
rend vi te c o m p t e pourquo i el le 
est un chef de file à An t i cos t i : 
elle déborde d 'énergie . 

Agée d 'une t renta ine d 'années , 
Madame Lelièvre est à l 'origine 
de la r é c e n t e c r é a t i o n des 
«Artisans d'Anticosti», un grou­
pe de 25 a r t i s a n s don t les p ro­
duits axés pr incipalement sur la 
t r a n s f o r m a t i o n de la p e a u de 
c h e v r e u i l ont connu du s u c c è s 
auprès des r a re s touristes . Cette 
initiative est la p remiè re du gen­
re pour la population en 100 ans 
d ' h i s t o i r e . «Bien s û r , d i t - e l l e , 
e n t r e deux c l i e n t s , les gens ne 
veulent pas de la municipal isa-
tion car ils y perdront au change 
à cour t t e r m e . Mais j e p r é f è r e 

cette solution que de vivre toute 
ma vie en assistée sociale». 

P o u r e l le , Ant icos t i a beau­
coup plus à offrir que d e s che ­
vreuils et du saumon. Reste à la 
population d'en profiter. «L'île 
peut devenir un cen t re touristi­
que de p r e m i e r p lan en Amér i ­
que du Nord . Mai s , là e n c o r e , 
c'est le gouvernement qui devra 
donne r l ' é lan pour r é a l i s e r ce t 
objectif. Mais je puis vous dire 
que plusieurs d 'en t re nous 
sommes prêts à re lever le défi», 
affirme-t-elle. 

D'ail leurs, selon M. Giasson. 

la situation est c laire: Si les Iles 
de la Madeleine ont su a t t i re r les 
touristes, pourquoi pas An­
ticosti' ' 

LUNDI: Un paradis 
perdu 

Une île maudite 

• m 
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Encore en 1980 Anticosti n ' a rien d'autre à offrir que son che­
vreuil et son saumon. 

Isolée du r e s t e du m o n d e . 
Anticosti était vouée dès le 

départ a connaître un développe­
ment inusité. 

D'abord maudi te par les navi­
gateurs , l'iie compte plus de :wo 
nauf rages a son c o m p t e . Anti­
costi est tour à leur possédée par 
Louis Joiliet (1680), par ses fils 
et quelques aut res personnages 
qui n'ont pas appor té une grande 
contribution a son histoire. 

En 1895, l'île es t a c h e t é e p a r 
Henri Menie r . un Français qui 
fait fortune dans le chocolat (le 
chocolat Menie r est d ' a i l l e u r s 
une marque d é p o s é e qui e x i s t e 
toujours). Montant de la t rans­
action: $125,000. 

Le p a r a d i s dont a toujours 
rêve Menier est enfin à portée de 
main, ( i rand chasseur , il décide 
d ' i n t r o d u i r e p l u s i e u r s e s p è c e s 
d 'animaux qui n 'existent pas sur 
Pi le , n o t a m m e n t , le chevreuil 
(cerf de Virginie), l 'orignal, le 
r e n a r d a r g e n t é , le lièvre, le bi­
son (disparu depuis ; , le Wapiti 
(disparu) et m ê m e des grenouil­
les. 

Menier favorise l'implantation 
de plusieurs familles, recons­
truit à Ses frais le village de 
Baie Sainte-Claire, puis aména­
ge un autre village, Port-Menier . 
qui se ra a l o r s d o m i n e p a r son 
célèbre chateau de style Scand i ­
nave (château Incendié plus tard 
par la Consolidated Pape r ) . Sei­
gneur incontesté, Menier utilise 
toujours ses propres fonds pour 
mettre en valeur le potentiel fo­
r e s t i e r de P i le , m e t en m a r c h e 
trois scieries, construit un port, 
un chemin de fer. favorise la 
pêche au homard et l 'agricultu­
re. 

I >é< « «le s u b i t e m e n t en 1913, 
Henri Menie r verra sa relève 

assurée durant une courte pério­
de par son frère. Celui-ci cède en 
effet ce t e r r i t o i r e q u e l q u e s an­
nées plus tard à la VVayagamack 
P u l p and P a p e r pour $6,5 mi l ­
l ions . Ce t te c o m p a g n i e e n t r e ­
p r e n d la coupe du bois s u r une 
g rande échelle jusqu 'à la veille 
de la c r i s e de 1929 et à ce mo­
ment 3,000 personnes t ravai l lent 
sur piace 

Plus tard la Consolidated Pa­
per reprend les activités fores­
t i è r e s ma i s les suspend en 1971 
parce que non rentables . 

Le saumon et le chevreuil 
F a i t c u r i e u x , m ê m e s'il y a 

surabondance de chevreuils sur 
l ' î le , on en c o m p t e p lus de 
100.000 d a n s les a n n é e s :JO. cet 
a n i m a l est s u r t o u t offert sous 
fo rme de c a d e a u x p a r les d i r i ­
geants de la compagnie . Ce n'est 
qu ' en 1954 que la c h a s s e com­
mercia le debute et cet te année-
ià. la limite permise est de cinq 
b ê t e s pa r c h a s s e u r . Tou te fo i s , 
l'année suivante, la récolte sera 
l i m i t é e à deux c h e v r e u i l s p a r 
c h a s s e u r , c o m m e c'est le c a s 
actuellement. 

La pêche au saumon consti tue 
également une a u t r e s o u r c e de 
revenus pour la compagnie mais 
el le se r t s u r t o u t à s o i g n e r ses 
relations publiques 

Depuis l ' a cqu i s i t i on du gou­
v e r n e m e n t , le n o m b r e de c h a s ­
seurs a plus que triplé (1,750 cet­
t e a n n é e ) . Quan t à la p ê c h e au 
s a u m o n , s e s coû t s p roh ib i t i f s 
( j u s q u ' à $1 .900 p a r s e m a i n e , 
t ransport aérien en sus) ne per­
mettent son accessibil i té qu 'aux 
p e r s o n n e s r e l a t i v e m e n t for tu­
nées. Mais les 322 places disponi­
b les n 'en sont p a s moins r é s e r ­
vées longtemps à l ' avance. 

Tambour bat tant , le minis­
tre des Affaires sociales, M. 

D e n i s L a z u r e . consu l t e , à t r a ­
d e r s la province, les personnes 
âgées sur leurs besoins et leurs 

• d é s i r s . 

A Montréal, les qua t re séances 
prévues ont obtenu un franc suc-
' es, comme d 'ai l leurs celles qui 
ont eu lieu d a n s le reste de la 
province. 

Selon des échos venus de di­
verses directions, cette consulta­
tion .i été, jusqu ' ic i , fort intéres­
sante. Et significative. D'abord, 
le T r o i s i è m e Age, n o m b r e u x , a 
repondu à l'appel du m i n i s t r e . 
Les quatre assemblées tenues à 
Montréal ont réuni chacune quel­
que 250 participants, en t r è s 
grande majori té des personnes 
âgées. «Nos espérances ont été 
dépassées» a commenté un por­
te p a r o l e du m i n i s t è r e . «On a 
même manqué de chaises», m'a 
auss i confie quelqu'un du CSSS-
MM (Conseil de la S a n t é et des 
S e n Ices soc iaux du Mon te r a i -
Métropolitain). 

Si l 'on tient c o m p t e de l ' apa­
thie qui r ègne h a b i t u e l l e m e n t 
dans la popula t ion quan t à la 
participation à la vie politique. 
2')() personnes par séance, c'est 
une véri table réussi te, même si 
c'est peu comparé a l'ensemble 
d e s p e r s o n n e s â g é e s . C'est un 
debut encourageant . 

C e s r eun ions ont é té tort ani­
m é e s , o n a enfin r enoncé à la 

Les personnes âgées 
renoncent à la passivité 

p a s s i v i t é , face aux a u t o r i t é s 
gouvernementales et, c o m m e l'a 
exprimé une par t ic ipante , «on a 
dl/ ce que l'on a sur le coeur! » 

Scepticisme 
et espoir 

Avec P a g e , on p e r d se s che­
veux, s e s d e n t s . . . e t s e s illu­
s ions . L ' e x p é r i e n c e nous ap­
prend un c e r t a i n s c e p t i c i s m e 
devant les belles paroles des po­
liticiens. Mais il y a toujours ce 
reste d'espoir qui t ra îne au fond 
des c o e u r s , s u f f i s a m m e n t , en 
tout c a s , pour nous f a i r e a g i r , 
nous fa i re p a r l e r . «Ça fait bien 
des fois qu'on vous le dit: on n'a 
pas beaucoup confiance. Mais on 
va vous le r e d i r e q u a n d m ê m e , 
au cas où ça servirai t . . .» , a dé­
claré un monsieur. E t on Ta re­
di t . 

On a é n u m é r é t ou t e s les 
mesures qu'on souhai tera i t voir 
prises pour amél iorer le sort des 
re t ra i tes , celui des personnes à 
domic i l e ou en é t a b l i s s e m e n t . 
C e r t a i n e s d e m a n d e s s e m b l e n t 
tout à fait réal isables , d 'au t res 
peu réal is tes . 

M. Lazure semble avoir gagné 
ses auditoires à l'idée de la créa­
tion d'un Conseil consultatif du 
Troisième Age. Ce Conseil com­
posé, sinon uniquement, du 
moins majoritairement de gens 
du milieu, pourrait être la voix 
par excellence du Troisième et 
du Quatrième Age. 

Bien sûr, un Conseil de ce gen­
re peut n'être qu'un écran de 
fumée pour masquer Pinertie 
d'un gouvernement. On le con­
sulte, puis on met ses proposi­
tions sur les tablettes. Cepen­
dant, un tel Conseil vaut par la 
qualité de ceux qui en font par­
tie. 

Si ceux-là se tiennent debout, 
osent avoir des opinions et ne 
craignent pas de les soutenir 
publiquement, alors, oui, un 
Conseil du Troisième Age pour­
rait représenter une force de 
pression avec laquelle un gou­
vernement doit compter. 

Ceux qui sont 
sans voix.. . 

Mais pour ceux qui sont sans 

voix, s a n s d é f e n s e , c eux qu ' i l 
faut a l l e r c h e r c h e r d a n s ces 
m a i s o n s qui sont l eu r p r i s o n , il 
faut plus qu'un Conseil consulta­
tif. Il faut un organisme doté des 
pouvoirs nécessai res pour trai­
ne r d e v a n t les t r i b u n a u x ceux 
qui m a l t r a i t e n t d e s v i e i l l a r d s 
malades ou débiles. 

Ces derniers n 'é taient pas . et 
pour cause, à la consultation du 
ministre. Et il semble (sauf er­
r e u r de ma p a r t ) q u e l 'on ne se 
soit pas t e l l e m e n t p r é o c c u p é 
d ' eux . D ' a p r è s ce qu ' on m ' e n a 
d i t , le m i n i s t r e L a z u r e a u r a i t 
bien évoqué un C o m i t é de ce 
g e n r e m a i s p e r s o n n e n ' a u r a i t 
é l a b o r é l à - d e s s u s . On n ' a p a s 
parlé en leur nom. Le silence est 
parfois une faute. 

I ls é t a i e n t a b s e n t s , donc ils 
avaient tort. 

Une Commission 
parlementaire? 

La CSN réc lame la tenue d'une 
Commission pa r l ementa i re pour 
discuter de la politique du Troi­
s ième Age que le gouvernement 

devrait adopter. Bien entendu. la 
CSN t rouve que la c o n s u l t a t i o n 
entreprise par le ministre La/u-
re a une saveur électorale. On ne 
saurait le nier. 

Faut-il croire pour a u t a n t 
qu'elle est inutile? Le gouverne­
ment péquiste a tenu se s p r o ­
messes électorales . S'il s 'enga­
geait, a l'issue de ces discussions 
avec les personnes àgecs . à une 
ou à des actions concrètes, dans 
un délai précis, on pourrait espé­
rer voir se réal iser cer tains pro­
je ts . 

Une Commission parlementai­
re permettrait surtout «aux au­
tres» de p a r l e r au nom du Troi­
sième A g e . . . comme s'il ne pou­
vait le faire lui-même. Je doute 
fort que les personnes âgées 
voient dans les centra les syndi­
cales M ' S meil leurs défenseurs 
Les grèves dans les hôpitaux et 
dans les c e n t r e s d ' a c c u e i l ont 
la i sse des s o u v e n i r s a m e r s . Et 
s'il esi vrai que les syndicats ont. 
parfois, dénoncé des si tuations 
r é v o l t a n t e s , il n ' en r e s w pas 
moins qu 'on n 'oub l i e pas a i sé ­
ment les a r re t s de travail dans le 
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domaine de la santé et des servi­
ces sociaux. 

Les syndicats réc lament à cor 
et à cri des a u g m e n t a t i o n s de 
personnel. For t b ien . On a i m e ­
rait aussi qu ' i l s p r e n n e n t des 
moyens précis pour amél io re r la 
quali té du personnel, qu' i ls par­
ticipent a l'élaboration de mesu­
re s visant l'humanisation d e s 
soins Dans quelques établ isse­
m e n t s , des e m p l o y e s ont d é j à 
prouve que c'était possible. 

Le ministre des Affaires socia­
les a toutes les données en main 
pour tenter de résoudre les nom­
b r e u x p r o b l è m e s du T r o i s i è m e 
Age. Il n'a peut-être pas tous les 
fonds \ cuius 11 devra établ i r des 
p r i o r i t é s et les fa i re c o n n a î t r e 
rapidement . Puis agir. C'est la 
meilleure et la seule réponse qui 
pourra convaincre le Tro is ième 
Age de la bonne foi de M. Lazu­
re. 
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POUR LA VENTE DE 
VOTRE PROPRIÉTÉ 
RÉSIDENTIELLE • À REVENU • COMMERCIALE • INDUSTRIELLE 

comptez sur nous 

SOCIÉTÉ 
NATIONALE 
DE FIDUCIE 
COURTIERS 

385 est 
rue Sherbrooke 
feoin Saint-Denis) 
Montréal 

844-8407 
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LES REUSSITES 

DE LA 
M É D E C I N E P S Y C H O S O M A T I Q U E 

DR R MAMELIN. PH D 

(Montrai) — ALLFRGIES, ACNE. CHUTE DES CHEVEUX. CONSTIPATION. CELLULITE, CU­
LOTTE DE CHEVAL. ECZEMA, FIEVRE DES FOINS. HEMORROÏDES. MIGRAINE. PHOBIES, 
POILS SUPERFLUS. PSORIASIS, TACHYCARDIE, VARICES. VERGETURES. 

Voilà une liste partielle de problèmes dont la technique Psychofeedback a prouvé 
son entière efficacité. 

Les travaux menés par le C E N T R E DE RECHERCHE ET DE T E C H N O L O G I E P S Y C H O ­
S O M A T I Q U E DE M O N T R E A L en collaboration avec !u Clinique Psychocentrex ont 
permis, grâce à la technique Psychofeedback, d'éliminer les tensions physiologiques 
a l'origine de près de 9 0 ° o de tous ne s problèmes de sente et d esthétique. 

Les résultats obtenus après l'application de la technique Psychofeedback ont oermis 
de constater la guerison complète et totale de tous les problèmes traites au cours des 
experiences. 

Ces résultats ont d ailleurs tait le suiet de nombreux reportages écrits, perles et tele­
vises. 

A l'heure actuelle, cette technique designee sous le nom de Piychofoedback s'est 
avérée l'enfant prodige de la médecine psychosomatique grâce à sa rapidité, sa jus­
tesse et son efficacité. Elle est tellement prometteuse pour le monde de la santé que 
des experiences sont sur le point d'être entieprises sur le cancer. 

La Clinique Psychocentrex, ma.ntenont installée a Montreal 6 0 7 0 est, rue Sher­
b rooke , utilise la technique Psychofeedback depuis trois ans deja. Pour plus de ren­

seignements communiquez entre midi et 23 heures au numéro suivant: (514) 
259-4626. 

jrtVRE AUJOURD'HUI 
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Pour que les femmes 
prennent en main 
leur propre carrière 

«Les femmes 
contemporaines 

ont une telle capaci­
té d'énergie à dépen­
ser que, si elles n'en 
sont pas conscien­
tes, quelqu'un doit 
les conscientiser», a 

M A D E L E I N E 
D U B U C  

dit cette semaine 
Ruth Selwin, direc­
trice des program­
mes communautai­
res pour le Y M C A , à 
Montréal. «Ce qu'el­
les doivent appren­
dre, c'est à recon­
naître ces énergies 
et à les canaliser». 

Organisatr ice au 
Centre de gestion 
pour femmes, une 
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1225, rue de la Montagne 
866-67»! 

103e VENTE ANNIVERSAIRE 
Spécialistes d'élégantes fourrures depuis 1877 

FOURRURES 
325 e$t, boul. Dorchester, Montréal 

288-4151 
Stationneront tftvé directement à l'arrière du magasin. Entrée par la roe Sanguine* 

des dernières initia­
tives du «Y» de la 
rue Dorchester, 
Ruth Selwin est en­
core tout enthousias­
mée devant l'accueil 
réservé, au cours du 
printemps dernier, à 
une série de cours et 
de séminaires en 
gestion, donnés en 
langue anglaise et 
qui. en plus d'éclai­
rer la lanterne d'une 
cinquantaine de par­
ticipantes, en a diri­
gé plusieurs vers des 
emplois supérieurs, 
des promotions ou 
encore vers des étu 
des supérieures en 
administration. 

Organisés pour 
l 'automne 80 avec 
des professeurs et 
animateurs franco­
phones, l'équivalent 
à la même série de 
cours devrait attein­
dre des résultats 
analogues, même si, 
remarque Michèle 
Berna i . attachée 
aux relations publi­
ques de l'établisse 
ment, il pourrait y 
avoir encore chez les 
Canadiennes fran­
çaises une certaine 
«peur du succès» 
dans le domaine du 
travail de toute sor­
te, industriel, pro­
fessionnel ou béné­
vole. D'où une cer­
taine réticence (le­
vant des cours d'or­
dre technique impli­
quant la direction 
d'entreprises. Réti­
cence que le temps 
devrait vaincre. 

La seule nomen­
clature des cours 
organisés par les 
dirigeantes du 
V M C A pour Tannée 
1980-81 devrait ce­
pendant être allé­
chante, puisqu'elle 
répond aux désirs de 
beaucoup de fem­
mes de s'instruire, 
se renseigner, se 
perfectionner dans 
des domaines qui 
débordent les cadres 
de la maison ou de la 
petite entreprise. 
Même les femmes 
qui n'ont jamais 
travaillé ou qui n'en­
visagent pas de le 
faire peuvent y trou­

ver leur profit, et à 
bon compte. 

Le programme 
80-81 
• Le jeudi 23 octo­
bre, le Centre de 
gestion pour fem­
mes offre o ri cours 
sur le R E E R 
( r é g i m e enregis­
t ré d 'épargne-
retrai te) donné par 
Jocelyne Dionne, 
conseillère en place­
ments; 
• Du mardi, 2H octo­
bre au 2 décembre, 
on parlera avec De 
nise Giroux-Gar-
neau du fonctionne­
ment du m a r c h é 
boursier; 
• Les }. 11 et ÎS no 
vembre, le docteur 
Louise Piché, ps\ 
chologiK industriel­
le à l'emploi du C \ 
entretiendra ses 
auditrices de la fa­
çon dé p rendre en 
m e i n sa ca r r i è re . 
Trois ( ours de t rois 
heures chacun qui 
devraient intéresser 
particulièrement 
toutes les femmes 
qui détiennent déjà 
un poste de respon­
sabilité au sein d 'u­
ne compagnie ou 
d'une organisation, 
comme celles qui 
envisagent une di­
rection nouvelle ou 
qui visent de 
nouveaux objectifs à 
long terme: 
• Le jeudi, (> novem 
bre, c'est un spécia­
liste dans le marché 
de l'or, Roger Mar ­
tel, qui expliquera 
les fluctuations du 
marché des métaux 
p r é c i e u x dans la 
conjoncture écono­
mique actuelle. 
• Le jeudi, 13 no­
vembre, avec tien­
drai St -Laurent . on 
expliquera comment 
choisir, acheter, 
vendre les o b j e t s 
d ' a r t et les pe in tu ­
res; 
• Du 28 octobre au 2 
décembre, Denise 
Gi roux-Garneau 
enseignera tout ce 
qu'on veut savoi r 
sur la différence 
entre les actions et 
les obl igat ions, les 

• m m 
photo Michel Gravel, LA PRESSE 

De passage c. LA PRESSE pour parler du programme du Centre de gestion 
pour femme* du YWCA, mesdames Michèle Belval, relationniste et Ruth 
Selwin, diiectrice des programmes communautaires. 

Leur peur du succès, outrance étant révo-inve'iï issements et 
les speculat ions; 

• Le jeudi. 30 no­
vembre, Lee L. 
Lambert, du Royal 
Trust parlera de 
l'immobilier; 
• El enfin (cette sé­
rie tenant fort à 
coeur à Ruth Selwin 
et aux dirigeants du 
YWCA). I<s T.\ et 21 
janvier prochains, 
France Goulet, di­
rectrice des activi­
tés de l'ENAP 
(Ecole nationale 
d'administration 
pu h! i nue) dir igera 
un s cru inaire por­
tant sur le diagnos­
tic de l 'emplo i ac­
tuel Cv t e m p s , les 
concepts d'efficaci­
té, la façon de con­
trôler la perte de 
iemp> et les déran­
gements continuels. 
Quoi faire et com­
ment le faire, dira-t-
on aux participantes 
qui sèment le besoin 
de s'arrêter et d'a­
nalyser ce qu'elles 
font pendant les sei­
ze heures qui consti­
tuent leur journée de 
travail. 

La peur 
du succès 

« T o u s ces cours, 
ces séminaires et 
réunions, dit Ruth 
Selwin. permettent 
aux femmes de se 
retrouver elles 
mêmes, d'analyser 
ce que les autres 
femmes accomplis­
sent, comment e l les 
s e comportent, 
comment e l les vain­
quent leurs peurs. 

en particulier, un 
phénomène très fré­
quent 11 qu'il ne faut 
pas prendre a la 
légère, i.» 

Au moment ou se 
met en mouvement 
le programme de 
gestion pour fem­
m e s du Y W C A . un 
des objectifs pour­
su iv i - par ia direc­
trice, c ' e s t d'envisa­
ger que. dans dix 
ans. les femmes d'i­
ci, francophones et 
anglophones, auront 
suff isamment pris 
conscience de leur 
\ aleur dans le mon­
de du travail pour 
pouvoir se pjsser de 
cours et de 
direct ives... L'épo-
uue du féminisme à 

lue, l'équilibre étant 
rétabli, l'autonomie 
conquise, elles au­
ront en mains les 
ressources nécessai­
res pour atteindre 
au succès. 

E n attendant, 
pour toutes celles 
que la question ges­
tionnaire intéresse, 
le Y W C A recom­
mande de faire au 
plus tôt leur inscrip­
tion aux cours men­
tionnés plus haut, de 
lOh a 21h du lundi au 
jeudi et de lOh à 17h, 
le vendredi. 

Pour tout rensei­
gnement concernant 
le coût des cours 
(très réduit) et les 
horaires, appeler: 
866-9941, poste 77. 

Recherché 

Bernard Bessette 

James Melvin Orr 

Les policiers de 
la Sûreté du Qué­

bec ont appréhendé 
un suspect et en re­
cherchent un second, 
en rapport avec le 
meurtre de Sy lva in , 
âgé de 16 ans. dont le 
corps fut découvert le 
5 octobre dans le par­
king du club de golf 
de Chambly . James 
Melv in Orr, 44 ans , 
appréhendé à Mont­
réal, doit comparaître 
ce matin devant le 
coroner, tandis qu'un 
mandat d 'amener a 
été signifié au nom de 
Bernard Bessette, 
âgé de 50 ans. Toute 
personne susceptible 
de connaître les allées 
et venues de cet 
homme est priée de 
communiquer avec la 
SQ. 

! omme l e s tableaux de maîtres ou les 
vins de grands crus, les meubles de la Maison 
Casavant prennent de la valeur avec le temps. 

Extraite de la col lect ion Coeur-de-
pomme, cette sal le à manger signée Casavant 
apportera à votre intérieur une atmosphère 
qui chaque jour s'enrichira d'avantage, faite 
de tradition, de sagesse, de perfection. 

Ces lignes qui ont toute une histoire, 
ces textures originales et profondes, ce fini 
inégalé, vous l es retrouverez sur tous les 
meubles et accesso ires de la Maison ( asavant. 

La Maison ( a s a v a n t . conçue tout exprès 
pour satisfaire votre amour des belles choses . 

IAM. M a i s o n ( ' a s a v a n t 
M e u b l e s e t a c c e s s o i r e s «le l i a n t e q u a l i t é 

! ) 0 O . rue Glrouard, 
Saint-Hyacinthe 
866-8120 ou 
1-773-5001 

206, rue s i Paul 
ou< M 

Montr, ni 
(514)845-71 1H 

6, ( ôtc de la 
Fobi Iquc, 
Qui I -
( 118)692-1272 
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Les collections printemps-été 81 

Les 

p e u 

e s t 

P A R I S — Le 40e Salon inter­
national du p r ê t - à - p o r t e r 

féminin d é v o i l e r a le new-look du 
p r in t emps et de l'été prochain et 
ce, officiellement, à p a r t i r de 
d e m a i n . Depuis deux jours déjà , 
les d é f i l é s se s u c c è d e n t à un 
r y t h m e affolant et r ien, ou pres­
q u e , ne v a u t la p e i n e d ' ê t r e ap­
p l a u d i . Si l'industrie du v ê t e ­
ment se por te ma l ici c o m m e ail­
l e u r s , ça n ' e s t p a s a v e c c e que 
nous a v o n s vu q u e sa s i t u a t i o n 
va s ' a m é l i o r e r . 

Si v o u s n ' a v e z pas jeté vos 
vie i l l e s mini- jupes ou vos vieux 
b e r m u d a s , s o y e z r a s s u r é e s ; 
vous ê t e s on ne peut p lus à la 
m o d e . Il n ' y a q u e de c e l a dans 
les collections. Et si en plus vous 
c u l t i v e / le g e n r e « p u n k » , c ' e s t 
encore mieux . 

L a mini- jupe, la min i - robe est 
p a r t o u t . M ê m e d a n s la rue . On 
l 'y porté a v e c des j a m b i è r e s de 
l a i n e ou de p a i l l e t t e s , a v e c des 
c o l l a n t s . E l l e s sont p a r f o i s 
m ê m e vo lan tëes ou à c r inol ine , 
ce qui peut s e m b l e r i n v r a i s e m ­
b l a b l e m a i s v r a i ! E l l e s sont à 
ca r r eaux , r ayées ou i m p r i m é e s 
s tyle jungle pour le p r in temps , 
m a i s en c e m o m e n t d a n s la rue 
on les retrouve surtout en laina­
g e , s t y l e g r a n d p u l l - o v e r p o r t é 

sur des c o l l a n t s d e m ê m e cou­
leur. Cet te tenue sera c o m p l é t é e 
p a r des b o t t i l l o n s , f r a n g é s de 
p ré fé rence . 

O f f i c i e l l e m e n t on d i t q u e la 
m o d e du p r i n t e m p s s e r a « u n e 
explosion d ' idées et de r echerche 
mais surtout une r eche rche d'é­
conomie d ' é n e r g i e » . On pa r l e de 
s impl ic i t é , de sobr ié té , d ' é l égan­
ce et de r igueur . 

Dans les faits , la situation est 
to ta lement d i f fé ren te : la m o d e 
est fol le , fo l le , fo l l e . . . m a i s pas 
de c e t t e f o l i e à l a q u e l l e nous 
ava ient habi tués Kenzo, Y a m a -
m o t o ou q u e l q u e s a u t r e s . F o l l e 
et bien peu pra t ique . 

Déjà , Jôuffe , Ini t ia l , M i c m a c , 
T o p i Moreni, R o b e r t N e l i s s e n . 
F r a n c e A n d r é v i e , A n n e - M a r i e 
Bere t ta . Y a m a m o l o , Jean-Paul 
Gaul t ie r ont présenté leur co l lec­
tion et. mis à part Y a m a m o t o et 
Bere t ta . c 'est la g r a n d e tr is tesse 
et le plus g rand v i d e . 

On fait des shows — habituel­
l e m e n t a s s e z m a l — e t à q u e l ­
ques excep t ions prés on ne pré­
sen te r i en d ' i n t é r e s s a n t ni de 
surprenant. Pas de c réa t ion . 

L o r s de son p a s s a g e à M o n t ­
réal la s e m a i n e de rn i è re , P i e r r e 
Cardin d é c l a r a i t que c e n'est pas 
pa rce qu 'on coupe une j u p e que 
l 'on c r é e q u e l q u e c h o s e . I l es t 
b ien s e r v i c e t t e a n n é e p a r ses 
c a m a r a d e s coutur iers , ils n'ont 
l a i t que c e l a . M e m o q u e Jean-
Paul Gau l t i e r , dans son dé f i l é de 
v e n d r e d i s o i r , le d e r n i e r a v a n t 
l ' ouver tu re o f f i c i e l l e du salon, a 
p r é s e n t é un s h o w « p u n k » c o m ­
p le t et r éus s i e t à « i n v e n t é » le 
c o m p l e t - b e r m u d a s . Là où le gé ­
nie f rappe , c 'est dans les peti tes 
jupe t tes à plis plats qu ' i l ajoute 
aux j a m b e s de ses b e r m u d a s et 

1473, rue Amherst 
Stat ionnement 

HÔPITAL STE-JUSTINE 

FAMILLE D'ACCUEIL DEMANDÉE 
ÎLE DE MONTRÉAL 

Une é q u i p e d e p ro fe s s ionne l s d e l 'Hôp i ­
tal Sainte-Justine serait d é s i r e u s e d e tra­
vailler en co l labora t ion a v e c d e s familles 
d a c c u e i l qui a c c e p t e r a i e n t de p rendre 
en c h a r g e pour une p é r i o d e d e t e m p s li­
mitée, d e s enfants ayant d e s p r o b l è m e s 
affectifs et ne pouvant d e m e u r e r dans 
leur milieu familial. 

Pour plus d'informations: 

communiquez avec Monique Paquette, 
Service des foyers thérapeutiques en­
tre 9h30 et 16h00 à 731-4931, local 
401 ou 703. 

q u ' i l nous ser t habituellement 
dans d e s c o u l e u r s constras-
tantes. 

Le spectacle 
est dans la salle 

T o u t e la colonie? « p u n k » de 

P a r i s es t là e t c e . à chacun d e s 
d é f i l é s , tant c l si bien qu'on r e ­
g r e t t e p r e s q u e de ne pas être 
a l l é c h e z P o n t o n se f a i r e une 
ga r de - r obe avant de par t i r . C'est 
un v é r i t a b l e f r e a k s h o w . Elles 
a r r i v e n t en p a n t a l o n de b o r g 
i m p r i m é , s ty le pantere ou z è b r e 
a v e c d e s r i v i e r e s au cou et d e s 
v ieux parkas de l ' a r m é e a m é r i ­
c a i n e t r o u v é s au m a r c h é aux 
puces. D 'au t res se font des visa­
ges pertulurés de rouge, de ver t 
ou de v io le t . Il y en ava i t m ê m e 
une a u j o u r d ' h u i v e n d r e d i les 
c h e v e u x p r e s q u e r a s é s d a n s la 
nuque , p lus l o n g s sur le d e s s u s 
de la t è t e et qui se t e r m i n a i e n t 
en t r i a n g l e a l 'arrête du n e z . 
C e c i d a n s un b e a u m é l a n g e d e 
noir j a i s et de blond p la t ine pour 
le t r i ang le . 

L o s grandes v e d e t t e s de tous 
c e s d é f i l é s ce sont indéniable­
m e n t les a t t a c h é s 'li p r e s s e . 
P r e s q u e tou te s et tous auss i 
agressifs et insolents les uns que 
les autres. L e C a n a d a , con nuit 
p a s . A l o r s p o u r q u o i p e r m e t t r e 
aux journalistes du Quebec d'as­
sister à l e u r s défilés, sur tout 
qu ' i ls p r i e r a i e n t leurs amis de 
p lace de choix . «Vous n'avez pas 
droit aux c o m m u n i q u é s de pres­
se ni aux photos», m'a dit un res­
p o n s a b l e de l'organisation du 
défilé de Gaultier. Quand je lui 
ai d e m a n d é a quoi p o u v a i e n t 
bien s e r v i r les photos si on ne les 
publiait pas dans les journaux, ii 
n'a pas répondu. Sans doute que 
les « p u n k s » s'en servent pour 
déco re r les murs de leur ma i son . 

U n e a c h e t e u s e r e n c o n t r é e , 
était pour sa part c o m p l è t e m e n t 

d é c o u r a g é e de ce q u e le prêt-à-
p o r t e r f r a n ç a i s a v a i t à o f f r i r . 
Pe r sonne n 'oserai t por te r la plu­
part de ces v ê t e m e n t s . En A m é ­
r ique du moins . El si j a m a i s ils 
le faisaient, « i l faudrait deman­
d e r qu 'on les r a l l o n g e d ' au 
moins deux pouces» . 

L e méconten tement face a ces 
col lec t ions gronde , même à Pa­
ris, et une journal is te de la r evue 
E l l e a f f i rmai t que «tous les créa­
t eu r s s ' é t a i e n t e n f o n c é s a v e c 
complaisance dans la d é p r e s ­
sion»» et c e . au l ieu d e t e n t e r de 
s é d u i r e les f e m m e s qui sont en 
p l e i n e p é r i o d e de r e s t r i c t i o n 
b u d g é t a i r e en leur o f f r a n t des 
vê t emen t s ga i s , prat iques, ma i s 
surtout beaux 

Si les c o l l e c t i o n s p r i n t e m p s -
été 1981 ne se vendent pas ce t te 
année, et à v o i r la tête des ache­
teurs qui y assistent on n'en ven­
dra ce r ta inement pas beaucoup, 
la r a i son ne s e r a pas d i f f i c i l e à 
t rouver : ce ne sera pas une ques­
tion d 'argent mais tout s imple ­
ment pa rce que c est la id . 

Quelle femme portera cette 
coquette petite robe 

printanière signée Hubert de 
Givenchy? Selon une 

acheteuse rencontrée à Paris, 
personne n'oserait porter la 

plupart des vêtements 
présentés. 

LIQUIDATION 
CRÉATIONS 
COUTURIERS 
PRIX DE GROS 

3 JOURS SEULEMENT 
LUNDI 20 OCTOBRE 

MARDI 21 OCTOBRE 
MERCREDI 22 OCTOBRE 

ÉCONOMISEZ 
JUSQU'A 

C'est le tout premier événement du 
g e n r e et peut -ê t re une o c c a s i o n u n i q u e 

qui v o u s pe rme t de p o s s é d e r une four ­

rure d e p r e m i e r c h o i x , c r é a t i o n c o u t u ­

rier, à un pr ix i nou ï . V e n e z v o i r le 

so lde de v o t r e v i e . L e s r e touches sont 

gratui tes . M . C . et V i s a accep té s . 

rep. Comfort Furs 

Comfort Fur C o . 
1435 rue St -Alexandre 

Suite 620. Montréa l 

844-6515 

In surplus 
de stock impré-

vu nous inc i te à o u -

vr i r not re e n t r e p o t au 

pub l i c . P o u r t rois j o u r s 

seu lemen t , v o u s au rez l ' o c c a ­

s ion d e v o u s p r o c u r e r les four ru ­

res les plus r eche rchées tout en 

payan t en bas du p r ix d e g r o s . 

E x e m p l e : 

MANTEAL DE 
RATON LAVEl'R 

NATUREL 

Rég au défa $3995. 

MAINT.
 s 1 9 9 5 

MANTEAU DE VISON 
D'ÉLEVAGE FONCÉ 

R é g . au dét. 55500 

M A I N T . 
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103e vente anniversaire 
Spécialistes d'élégantes fourrures depuis 1877 

vous offre une magnifique collection 
exclusive d importations françaises. Venez 
faire votre choix en consultant nos conseillè­
res en mode. 

Quanté 
Service 
Elegance 

FOURRURES 
325 est, boul. Dorchester, Montréal 

Tél . : 288-4151 
Parc de stationnement 3 r é m é r é au magasin — Entree rue Sangumet 

— 
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jyJVRE ADJOUKD'HIJL 
Après 17 jours de campagne: $8,000,000 

M . R e g i n a l d K . 
G r o o m e , p rés i ­

dent de Hilton Cana­
da Inc . et p r é s iden t 
g é n é r a l de la c a m ­
pagne C e n t r a i d e 
1980, annonça i t , 
h ier , en c e t t e d ix-
s e p t i è m e j o u r n é e 
officielle de campa­
gne . Un montan t 
global de $8.000,000. 
Cet te s o m m e pro­
v ien t surtout du 
monde des a f f a i r e s 
duGrand M o n t r é a l , 
des dons c o r p o r a ­
tifs, des employés et 

pu 
PLACE BOURASSA 

327-1944 
CENTRE FOREST 

325-9472. 

CARREFOUR L A V A I 

681-8310 

GALERIES 0 ' A N J O U 

352-2272 

COIFFURE INC. 

BIRKENSTOCK 
vous délivre du 

stress 

CENTRE GREENFIELD PARK 

671-3052 

PLACE JACQUES-CARTIER 
677-5819 

LES PROMENADES ST-BRUNO 

653-6000 

PLACE OU CENTRE. HULL 

771-5152 

DISPONIBLE A : 

MAISON SPORT CO. 
501 DULUTH E. 

J. BERNARD LTEE 
3680 RUE ST-DENIS 

DISTRIBUTEUR 

SERUM INTERNATIONAL 
TÉL.: 331-1231 

Économisez $65 appareils 
Kenmore de qualité... une 
équipe experte et fiable 

3 jours seulement 

C h . Rég. 479.98 
ÉCONOMISEZ S35. Laveuse automatique fiable. 3 programmes 
de lavage. 3 combinaisons de températures lavage rinçage. 
Moteur 2 vitesses et agitateur Roto-Swirl qui rendent votre linge 
propre et doux. Programmes pour tissus coton robustes, 
jerseys tissus délicats, articles sans repassage. Le niveau d eau 
réglable permet d économiser l 'eau. Blanc. 266 240 200 DL. 
Amande ou blé doré. SI 0 en sus. 

Modèle a récupérateur d eau de lessive. Economise lenergie Blanc 
266 250 2 0 0 DL Reg. 5 0 9 98 474- ' ch. 

Commandes téléphoniques acceptées 
Sears, lessiveuse/sécheuse. Rayon 2 6 

En vigueur du 18 octobre au 1er novembre, 
ou jusqu'à épuisement de la marchandise 

Rég. 329.98 

ECONOMISEZ $ 3 0 Cette sécheuse complète le travail de la 
laveuse. Programme Fabric Master qui contrôle 
automat iquement la durée du séchage au degré désiré; prat ique 
pour le l inge sans repassage. Séchage minuté à air chaud, 
jusqu a 52 minutes. Culbutage à froid pour les objets comme les 
orei l lers et les soul iers. Choix de 3 températures. Interrupteur à 
poussoir . Ecla i rage. Blanc. 266 280 200 DL. Amande ou blé 
doré . $ 1 0 en sus. 

Prix en vigueur jusqu'au 1er novembre 

•— 
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I Agitateur 
Roto-Swirl. 
fait tourner 
le linge 

Filtre a charpie Réglage du 
niveau d eau. 
évite le 
gaspillage 

m 
3 temperatures 

'basse, 
moyenne, 
élevée 

Lumière 
intérieure 

Programme 
Fabric Master 
pour minuterie 

Ça, c'est une aubaine Sears! 
• 

i.. 

Offerts dans les 18 points de vente Sears de Montréal et ses environs 
Dan» not magasins 
Ptjce Vertu. Ville St Laurent 
Les Galeries 6 Anjou Anpu 

333 522? 
353-7770 

Dans nos bureaux de vente par catalogue avec appareils ménagers 
Mail Champiam Bross.ird 465 1000 
Carrefour du Nord St Jérôme 432-2110 
Carrefour Richelieu. St-Jean 349-2651 

Heures d ouverture, lun.. mar., mer de 9h30 a 17h30; 
t*u v e n de 9 h 3 0 à 21 h. sa m de 9h a 17b 

BoucherviUe 
Cnateauguay 
Chomedey 
Duvernay 

641-1240 
691 6920 
687 4811 
668 6600 

LaSade 
St Eustacne 
lacrvne 
Montreal Nord 
Longueuil 

363-8120 
472 6820 
637 5571 
323 9410 
679-1160 

PomteCiaire 
Repentigny* 
Rosemere 
Terrebonne 
FaD'eviiie 

694 4720 
581 7631 
621 0230 
471-2233 
622-6300 

TELE-SHOPPING 

Montreal 333-5811 
StJe'ôme 432-1130 
St-Jean. 349-2611 

Sears 
vous en avez pour votre argent...et plus • 

du g rand publ ic . La 
c a m p a g n e se pour­
suit dans 47 munici­
pa l i tés de la r ég ion 
métropolitaine. 

M . G r o o m e a fait 
r e m a r q u e r que ce 
montant de 
$8,000,000, peut 
s e m b l e r é l e v é à 
p r e m i è r e v u e . Tou­
tefois, après 17 jours 
de c a m p a g n e , ce t t e 
somme ne représen­
te que la m o i t i é de 
l ' o b j e c t i f g loba l de 
$15,000,000. Il ne res 

te donc plus mainte­
nant que 11 j ours 
pour l 'atteindre. Or, 
plus de 160organis 
mes ont besoin de 
cet a rgent afin de 
continuer a venir en 
aide à la population 
du Grand Montreal. 

M. Groome a donc 
invité les solliciteurs 
à poursu ivre coris-
cieusement leur tra­
vai l tout en deman­
dant à la population 
de donner généreu­

sement, s o i l à leui 
lieu de t rava i l , s o i t 

en e n v o y a n t leur don 
dircctemenl a C e n 
11 aide au nu o u e s i 

n u - S h e r b r o o k e 

Montréal, H3A LRfi 
ou encore en ut fît 
sant le c o u p o n q i ; 

sera i m p r i m e toy* 
les jours s u r u n e 
pa.ee du journa l de 
Montréal. 

La c a m p a g n e jsè 

poursuit j u s q u ' a u : I 

o c t o b r e 1980, 

3 ? t 

i 
t 

Salon des métiers d'art Rive sud 
Métiers d'art de la Rive sud dévoilait récemment son sigle. On voit ici 
Mme Madeleine Boisvert, directeur et Louis Perrier, président, le soir du 
lancement. Métiers d'art Rive sud (MARS) tient présentement son salon 
des métiers d'art au mail Champlain d e Ville Brossard, jusqu'au 25 oc­
tobre. MARS est un organisme à but non lucratif fonde avec l'aide du 
ministère des Affaires culturelles en 1979 en vue d e regrouper les arti­
sans de la région et de protéger leurs intérêts. 

i 
i 
t. 
t 
M 

an 
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{ 
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Ê 

} 
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* Gourous et fakirs' 
n'ont rien de plus que 
vous. 

* Vous pouvez égaler 
les grands méditants. 

* Utilisez pleinement 
les forces du cerveau. 

* Pourquoi le succès 
aux autres seulement? 

* C'est à votre portée 
informez-vous sans frais. 

s i ^ : V: 

1 
PLUS HUIT PROGRAMMES: 

•y • 

l 

Découvrez les extraordinaires 
possibilités de 1 électrostimu-
(ation cérébrale associée aux 
t e c h n i q u e s s o p h r o n i q u e s 
p o u r 

Connaître le stress sans pilules 

Échapper aux tranquillisants. 

Hé-. 

Détente / relaxation Allergie Perte de poids Migraine 
Insomnie Tabagisme Training autogène et biofeedback 

Prix: directement du fabricant au consommateur 

Recevez Dar la poste aans quelques jour*; une aoor.aante ûoeumènt i 
tion gratuite en retournant ce coupon 3 

Psychosom Inc 
1151. rue Rolland. CP. 1556 Ste-Adeie J0R 1L0 

(aucune sollicitation par représentant) 
•*•••••"•"•"•"•••"•*•"••*•'•••••'•"•••••••" •• 

N o m P r é n o m 

nie i N o app . . . | 

Local i té C o d e Postal . . 

LE TEST DE GROSSESSE CONFIDELLE. 
PERSONNE N'EST AU COURANT, 

SAUF VOUS. 

Il existe un moyen rapide et diseri't de savoir si vous 
êtes enceinte sans devoir en parlera quiconque. 

C'est Confidelle. Un tes! de gr< esse qu'on fait soi-
même et qui n'est vendu qu'en pharmacie. 

Il consiste en 4 étapes et vous obtenez le résultat < n 
deux heures. 

Dès que vous êtes enceinte, vi >tr<- corps C O I U U H M H V à 
produire une hormone spéciale \J <)t- joui après celui 6u 
vos règles devaient commencer, votre urine devrai! contenir 
suffisamment de cette hormone pour que le résultai du test 
de grossesse soit precis. 

Lorsque le test Confidelle est bien administre les résul 
tats positifs sont precis à 95'«• après 1< 12e jour de retard 
des règles. Si le résultat est négatif mais que vos règles 
n'apparaissent pas au cours des quelques jours qui suivent, 
consultez votre médecin 

Confidelle ne remplace pas le diagnostic de votre 
médecin. Nous vous recommandons 
même de le consulter quelque soit le 
résultat du test Confidelle 

Mais il y a de fortes chances que 
vous connaissiez d ' ia son d iagnost ic 

] 

http://pa.ee
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dfc* A n t o i n e , 
s ix ans 

Le C S S M M veut 
t rouver une 

famil le d ' a c c u e i l 
régulière, habitant 
la métropole. 

Antoine (j ans , est 
un bel enfant à la 
stature délicate, au 
v i sage m i n c e . On 
note chez lui un cer­
tain retard de langa­
ge qui se traduit par 
une articulation dif­
ficile à comprendre. 
A l ' éco le , il est ins­
crit dans une classe 
spéciale. 

Des p rob lèmes 
socio-affectifs nui­
sent à son épanouis­
sement . C ' e s t pour­
quoi cet enfant re­
çoit l'aide de théra­
peutes mûltidiscipli-
naires r a t t a c h é s à 
un hôpital de l'est de 
la ville où la famille 
d ' accue i l devra le 
conduire une fois 
par s e m a i n e . On 

acco rde ra un taux 
spécial pour couvrir 
les frais de déplace­
ments. 

Afin de poursuivre 
la d é m a r c h e théra­
peutique à la mai ­
son, il est essent ie l 
d 'é tab l i r une bonne 
co l labora t ion entre 
les spécialistes et la 
fami l le qui r ecevra 
Antoine. 

L ' i n t é g r a t i o n en 
famil le d ' a c c u e i l 
s ' e f fec tuera de fa­
çon progressive, car 
on prévoit que notre 
petit bonhomme 
prendra du t emps 
avant d ' é t ab l i r une 
relation a f fec t ive 
avec de nouvel les 
personnes. Il faudra 
une grande patienc 
pour répondre à ses 
questions continuel 
les et beaucoup de 
sécur i té pour cal ­
mer ses anxiétés. 

Afin d 'ê t re dispo-

CHRETIENS 
SANS APPARTENANCE 
sont invites a un groupe de discussion et detu-
des organisé par l'Eglise Episcopale de Montréal 

animé par l'Abbé Marc Gudwin 
à l'église Cathédrale du Christ 

( S a i n t e - C a t h e r i n e en t re Eaton et La Baie ; 

LES SAMEDIS À I3h00 
RENSEIGNEMENTS: 2 8 8 - 6 4 2 1 

50% de rabais! 
Prêtez l'oreille à First Lady. 

Prix courant Eaton 12.99 
g o u j o n s i m i t a n t l e s p e r l e s 

Les spécialistes First Lady emploient une mé­
thode rapide et pratiquement sans douleur Vous 
n'avez qu à passer chez Eaton tout simplement, 
sans rendez-vous. 
Les personnes de moins de 18 ans doivent pre­
senter une autorisation écrite d'un parent ou d'un 
tuteur. 
Cette offre est valable du 18 au 25 octobre. 
Eaton Centre-ville, heures d ouverture; Laval et 
Anjou, jeudi et vendredi de 5h a 9h. samedi 9h à 
5h 
Eaton Centre-ville, rez-de-cnaussée et a ou par 
Anjou. Laval Rayon 216 

Achat en personne seulement 

E A T O N 

WEIGHT WATCHER 

à l a d e m a n d e g é n é r a l e 
renouvel le son 

"offre spéciale" 

PAR 

nible aux besoins 
d'Antoine, il ne faut 
pas que la f ami l l e 
d'accueil ait de jeu­
nes enfants à la 
ma i son . La f ami l l e 
na ture l le v i s i t e ra 
l'en tant une fois par 
semaine. 

Les résidants de la 
mét ropole qui dési­
rent s'engager à 
long t e rme auprès 
de cet enfant com­
muniqueront avec le 
Cent re de S e r v i c e s 
Sociaux du Montréal 
Mét ropo l i t a in res­
sources -enfance à 
527-7131. 

FOURRURES 

QUALITÉ 

STYLES 
i 

Sous un 
même 

toit 
chez 

1473, r u i AMHERST 521-2126 

S MO 
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Prenez soin de vous-même avec «Clinique» 

CHANGEZ VOS LIVRES DE SURPLUS . 
EN REMBOURSEMENT 

PLUS VOUS PERDEZ 
PLUS VOUS RECEVEZ 

Oui voici le remboursement pour les livres en 
trop. Les membres Weight Watchers recevront 

$1 par l ivre perdue. 
Pour pouvoir bénéficier du remboursement 
«perte du poids» les membres devront être 
-membres à vie» et ne pas dépasser le poids 
qu'ils se sont fixes a l avance. 
Offre valable seulement pour les livres perdues 
dans la province de Quebec 
Combattez I inflation, st.mulez-vous et économi­
sez en vous joignant a nous. 

Pour renseignements: 

MONTRÉAL 727-3788 
Pour un message d encouragement 

488-0561 
• Aucun contrat • FV.i.s J inscription $7 

• Casse hebdomadaire S.*> 

WEIGHT WATCHERS 
W«gM Wotch . . . du 0 * b « U " *»nl 1 u.of l . t t l .n r . f l .Wf Tout * 0 * 1 * * * * * 

Voix*. pour lo pro*.«<. <*• Q v è b * 

Mme MARYLYN REICH 
DIRECTRICE DE REGION 

TOUT POUR LE TISSAGE 
L'ENDROIT IDÉAL 

OÙ ACHETER 

COURS 
DE 

TISSAGE 
LECLERC 

(Permis de Culture personnelle du 
M i n . de l 'Education 74953S) 

COURS DE 

TAPISSERIE 
SPÉCIAL • INFORMEZ-VOUS 

L 
h 

E 
>ebutanî le 

3 n o v . 

Voici un produit extraordinaire 
Cette lotion aoree fait paraitre la peau plus fraîche, plus 
saine eile désal tère tous les épidermes assoi f fés 
Une seule question se pose comment s en serv.r et 
comûten ae fois Trouver la réponse a cette question fait 
partie aes importantes fonctions de I ordinateur «Clini­
que» En 30 secondes, lordinateur vous révèle com­
ment votre peau bénéficie des granaes qualités de ce 
proouit extraordinaire 

Emulsion hydratante «tellement différente» 
Pnx Simpsons 

60 ml 1 1 5 0 

120 ml 18 6 0 

B O N I 

INSCRIPTION 
DES MAINTENANT 

1[514] 

384-9500 

Boni: 

Avec tout achat de 8.50 ou plus de produits 
«Clinique», vous recevrez en cadeau. I en­
semble «Petits dividendes» contenant: sa­
vonnette faciale douce, crème ultra émol-
liente. fond de teint dissimulant les pores, 
fard en crème « Young Face» et mascara lui­
sant (a brosse). Offre en vigueur a partir du 
lundi 20 octobre jusqu au samedi 1er novem­
bre 1980. sauf s il y a épuisement du stock. 
Un seul boni par client. Si la demande ex­
cède la quantité d ensembles en stock, une 
substitution pourra être effectuée. 

Rayon 204, au rez-de-chaussée, centre-vil le. 
Aussi a Fairview. Anjou. Laval et St-Bruno. 

il 

Vene2, écrivez., 
ou composez 842-7221 jour 

et nuit. 

•36660*60 

SOUMIS A DES 
TESTS 
D ALLERGIES. 
NON 
PARFUMÉ. CLINIQUE 

INVENTAIRE 
SOLDE DE MARCHANDISE MEUBLES NON PEINTS 

ROTIN — MATELAS 

foutes 

matelas 
M A T E L A S — Toutes m o r 

aues, grondeurs c? q u a l i t é * 

o des prix d inventaire 
Des milliers de matelas e t 
sommiers a prix d es­
compte pouvant aller juS; 
qu"à 5 0 % mais |omois en 
bas de 25% d'escompte. 
Tous les matelas peuvent 
être essoyes Le plus 
GRAND CENTRE DE M A ­
TELAS jamais vu au Ca-
n o d o 1 Tou tes g r a n d e u r s , 

marques e t q u a l i t é s p o u r 

ivraison immediate o prix 
défiant toute competition 
Simmons, Sealy. Somme», 
Provincial, United Sigcr, 
Scrto Diament, Louis-Nor­
mand, M é d a i l l o n , l a r g e u r s 

3 0 " , 3ô . 39' , 48" . 54 , 
6 0 " x 80' sur mesure si 
desire 

PAYEZ ET 
EMPORTEZ 

OU 
FAITES LIVRER 

Très beau choix de 
bibliothèques 
pouvant convenir 
à votre goût et 
exigence. 

Livraison 
immediate 

Surplus d'inventaire 
-

de 

ROTIN 
EXEMPLES. 

Panier 

Pm orf 

$ 5.95 

Prii it mit 
Foyer U M j t t l û 

Tapi i toute» grandeurs $ 9.95 
t t p lus 

$115.00 

$ 3.25 

Plusieurs mobiliers 
de chambre a des 
prix défiant toutes 
competitions 

BIBLIOTHÈQUE 

MODULAIRE 

Idéale pour votre 
chaîne stéréo, 
vos disques, 
vos livres, 
etc. 

Miro i r 

Tète de lit 

$239.95 $125.1 
$239.95 $135J 

$ 26.95 

$ 59.95 

DE MOINS QUE TOUS NOS CONCURRENTS POUR LA MEME 
QUALITÉ, POUR LES 3 ARTICLES CI-HAUT MENTIONNÉS 

DE RABAIS Quantité limitée 
Plus de 3,000 différents 

articles en magasin 
• •• c . •' -

MANUFACTURE DE 
ïu^U^JQlL^S MEUBLES NON PEINTS 

m 
I m a s t e r c h a r g e 1 

L U 

Eool M é t r o p o l i t a i n 

9 magasins pour mieux vous servir 

VILLE D'ANJOU PIERREF0NDS MONTRÉAL L'ANNONCIATION SAINT-JERÔME BROSSARD VILLE D'ANJOU PIERREFONDS MONTREAL 

Stat .onn«mom Ut Golffies du Décor 13057 ouest, boul. 7573, rue Saint- TOS sud. rue 2012, rue Saint- 7205, boul 455, rue Saint-Jean 
[J| i ^ ^ ^ 7315.ru«Saint- Go»»in Holmt P r inc ipe O w » » ' Ta»ch«r«w 670-4791-92 j ..." 
0— H Zotique Ctfltr.d'otSoti (Wood» 276-4040 819-275-3438 Ctflti.d'ochohUrfontom. (fotfloctPortottflto) ' ^ • « f * » ( o n f l i e boul sJn, M 0 , H 

[_ LJ=d 352-8800 8806 6 26-2351 - 432-1212-16 676-0241-42 "~9"'" • ' 667-2171-72 
• v . f c M n i - z . H q v . ' lOom ht Gettrmd-AnjoMl 

fvir L A V A L 

BUREAU-CHEF 
1877, bout, labe l l * 

L0NGUEUIL 687-2233-34 

(Foc* oncton 
«oot in LaSoll*) 

http://nr.fl.Wf
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SALON DU SKI 
DE MONTRÉAL 

qui aura lieu en la Place Bonaventure 
du 16 au 19 octobre 1980 

présente le film «Ski People» de Warren Miller 

Depuis 30 ans, Warren Miller filme les meilleurs skieurs 
du monde et aussi, parce que l'humour lui est cher, cer­
tains des moins doués. 

Son film de 90 minutes illustre les joies du ski sur tous les 
types de neige, à travers toutes les difficultés qui se pré­
sentent en montagne et quelle que soit la qualité de 
l'équipement des skieurs. 

«Ski People» enthousiasmera ceux et celles qui rêvent 
de ski dès le mois d'octobre. 

Adultes: 
Étudiants et gens de l'âge d'or: 
Enfants: 

$ 3 . 7 5 
s 2 . 7 5 
$ 1 . 0 0 

Le quotidien... pour toute la famille 
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Le bébé le plus léger du Japon 
T O K Y O ( A F P ) — L e b é b é le plus l é g e r 
que le Japon ait connu, Haruka, a pu quit­

ter son hôpital de Tokyo cette semaine après 
une lut te pour la v i e qui a duré six m o i s , ont 
annoncé ses médecins. 

L e s spéc i a l i s t e s de l 'hôpi ta l u n i v e r s i t a i r e 
Itabashi de Nihon ont déclaré que la petite fil­
le, née en janvier , trois mois avant te rme, pe­
sait a lo rs 517 g r a m m e s ( e n v i r o n une l i v r e ) . 
Son poids atteint maintenant 3,500 g r a m m e s 

(7,7 l i v r e s ) , et elle ne donne aucun s igne d e 

malformation. 
Ils ont ajouté que Haruka est encore petite 

pour son âge mais atteindra un poids normal 
avant de fêter son septième ou huitième anni­
versaire . 

El le a survécu grâce à un poumon artificiel 
pendant les premiers 53 jours de son existence 
en incubateur , mais a pu bo i re son lait e l l e -
m ê m e après 150 jours , ont p r é c i s é les m é d e ­
cins. 

TAPIS 
Métropolitain 

Vente de 

eulement 
PRELART 
100% vinyie , 
sans cirage 
choix de motifs et 
coloris 
Rég. jusqu'à *14.99*c. 

LUNDI SEULEMENT: V . C . 
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Mini-Chic De notre collection de fourrures qui 
flattent les silhouettes petites et sveltes. 

Jamais trop volumineuses . . . toujours aussi luxueuses. Comme le 
magnifique manteau de vison naturel de ton perle illustré ici. 

MComber 
440, OUEST BOUL. DE MAISONNEUVE, MONTREAL. QUE. 845-1167 

Pour v o t r e p u b l i c i t é 

de 

MAISONS 
D'ENSEIGNEMENT 

dans 

c o m p o s e r 285-7234 

e s t - c e 
VOIR 

NOTRE 
ANNONCE 

EN 
PAGE 
D 8 

bien sûr... à 

LES A C C E S S O I R E S D E T H E A T R E 

ON FÊTE L'HALLOWEEN 
Nous offrons: 

MAQUILLAGE: clown — monstre, vampire — indien, chinois, etc. 
— masques de toutes sortes — chapeaux — perruques — mousta­
ches . . 

Aussi 
— léotards, collants, souliers de danse sociale. 

Notez notre nouvelle adresse 

1474, rue Peel a n g l e de M a i s o n n e u v e 844-3221 
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La CUM n'achètera 
pas le boisé de 
Saraguay avant que 
le MAC ne statue 

mm 

• w 

La Communauté urbaine de 
M o n t r é a l ne posera aucun 

geste en vue de l'acquisition ou 
de l'expropriation du boisé de 
Saraguay à la frontière de Mon­
t réa l et de Saint-Laurent tant 
que le min i s t è r e des A f f a i r e s 
culturelles n'aura pas statué sur 
le c a r a c t è r e é c o l o g i q u e de cet 
ensemble. 

JEAN-PIERRE BONHOMME 

> 

3 

t. 
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L e prés iden t de la C U M , M . 
P i e r r e D e s m a r a i s , a fait c e t t e 
déclaration à L A P R E S S E hier 
en réponse à des questions con­
cernant le sort devant être fait à 
ce grand espace naturel qui est 
c o n s i d é r é par les botanis tes 
c o m m e la dernière forêt de Mon­
t r éa l . M . D e s m a r a i s a dit que 
T a c t i o n de la C U M est inut i le 
tant que le ministre Denis Vau-
g e o i s n 'aura pas pris de déc i ­
sion. 

On sait que la ville de Mon­
t réal a d e m a n d é au m i n i s t è r e 
des Affaires culturelles, en juil­
let 1979, qu'il classe la foret d'u­
ne c inquanta ine d ' a c r e s 
« a r r o n d i s s e m e n t n a t u r e l » au 
sens de la loi du ministère. Des 
audiences publ iques ont par la 
suite eu lieu et la C o m m i s s i o n 
des biens culturels a recomman­
dé le classement. 

Le président Desmarais a pré­
c i sé que la part du fonds de $10 
millions destiné à l 'acquisition 
de la forêt de Saraguay et attri­
bué à la C U M par le m i n i s t è r e 
des A f f a i r e s m u n i c i p a l e s pour 

l ' a m é n a g e m e n t des g r a n d s 
parcs régionaux de Montréal , est 
toujours dans les cof f res de la 
Communauté urbaine et ne sera 
pas divert ie à d'autres fins. 

Le leader municipal s'est par 
ailleurs demandé pourquoi la v i l ­
le de Montréal avait demandé le 
c l a s semen t de la forêt puisque 
cette zone avait déjà été incluse 
dans le plan d 'aménagement des 
parcs régionaux de la C U M . I l a 
indiqué que ce g e s t e a pu ê t r e 
posé pour c o u v r i r des e n g a g e ­
ments passés de Montréal selon 
lesquels un lotissement munici­
pal a été tracé. 

M . Desmarais a qualifié toute 
cette histoire « d ' i m b r o g l i o » ; il a 
par contre dit que la C U M n'en­
t reprendra pas de p r o c é d u r e s 
d'expropriation par peur que ce 
ges te ne « d é v a l u e » l ' i m m e u b l e 
qui appar t i en t toujours à des 
intérêts privés. La forêt de Sara­
guay appartient à la compagnie 
V ic to r i a W o o d s D e v e l o p m e n t , 
une filiale de la multinationale 
Kaufman & Broad, une entrepri­
se qui a des bureaux dans 56 vi l ­
les d 'Amérique et d 'Europe. Cet­
te de rn iè re a déjà inscr i t une 
act ion en d o m m a g e s de 
$11,461,967 devant les tribunaux 
en guise de compensa t i on pour 
la perte des revenus. La compa­
gnie avait entrepris de construi­
re 1,200 unités de l o g e m e n t sur 
ces lieux. Entre-temps, ni cette 
compagnie, ni les corps publics 
n'ont établi un système de garde 
pour protéger la forêt contre les 
vandales. 
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Le jou rna l 
« L i a i s o n Saint-

Louis» distribué gra­
tui tement dans le 
quar t i e r du m ê m e 
nom, s ' i n t é res se de 
près aux questions de 
la qualité de la v ie en 
milieu urbain. 

Dans sa d e r n i è r e 
l iv ra i son , il rend pu­
blic certaines données 
du rapport du groupe-
consei ls Ar thu r G o r ­
don E n v i r o n m e n t a l 
E v a l u a t o r s , r é d i g é 
sur les émis s ions de 
r inc inéra teur des 
C a r r i è r e s . On y ap­
prend ce que I o n sa­
va i t un peu — et 
m ê m e beaucoup — à 
s avo i r que le g r a n d 
éléphant blanc à deux 
trompes du parc Lau­
r i e r ( M o n t r é a l p l a c e 
ses incinérateurs près 
des parcs p u b l i c s ) 
pol lue! Ces docu­
ments sont en la pos­
session de la direction 
du service d'assainis­
semen t de l ' a i r de la 
Communauté urbaine 
de Montréal. 

Sauver la 
Méditerrannée 

Une c inquan ta ine 
d e spéc i a l i s t e s des 
pays r i v e r a i n s de la 
M é d i t e r r a n n é e se 
sont réunis à Athènes 
pour tenter de dresser 
les plans de zones 
p r o t é g é e s pour la 
faune et la f lo re de 
ce t t e m e r i n t é r i eu re 
c o n s i d é r é e c o m m e 
l'une des plus polluées 
du monde. La rencon­
tre, qui a duré quatre 
j ou r s , d e v r a i t per­
met t re aux experts de 
m e t t r e au point un 
p r o t o c o l e qui se ra 
soumis à la prochaine 
réunion des pays 
m é d i t e r r a n n é e n s , à 
Cannes, en mars 1981. 
L a con fé rence s 'est 
déroulée sous l 'égide 
du P r o g r a m m e des 
Na t ions unies pour 
l ' e n v i r o n n e m e n t 
( P N E U ) en collabora­
tion avec PUNESCO. 
L'événement a r r ive à 
point. Il se situe dans 
le c a d r e de la décen­
nie de l 'eau et souli­
gne la responsabilité 
des Européens en cet­
te mat ière de protec­
tion de la na ture ; 
ceux-ci ayant tant de 
m o y e n s d e v r a i e n t 
donner l ' exemple . 

Greenpeace 
à l'offensive 

L e g roupe Green ­
peace vient de lancer 
une o f f e n s i v e con t re 
le d é v e r s e m e n t , en 
M e r du nord, de pro­
duits chimiques origi-
nant du nord de l 'Ai le -
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magne. Des membres 
eu ropéens de Green ­
p e a c e ont en e f fe t 
empêché l 'appareilla­
ge , cette semaine, de 
n a v i r e s oues t -a l le­
mands cha rgés de 
produi ts c h i m i q u e s 
devant être déversés 
au l a r g e . L 'un de ces 
n a v i r e s é ta i t c h a r g é 
de 1,000 tonnes d'aci­
de d i lué . Il d e v a i t 
qu i t t e r les quais du 
c o m p l e x e c h i m i q u e 
T i t a n Kronos une fi­
liale de la société Na­
tional Lead Corpora­
t ion. L e s quais de la 
soc i é t é B a y e r , sur le 
Rhin , ont é g a l e m e n t 
é t é b loqués . L e s pro­
tecteurs de l 'environ­
nement ont utilisé des 
canots pneumatiques 
pour b loquer les 
ports. 

Les évêques 
et la forêt 

P o u r la p r e m i è r e 
fois à not re connais­
sance , les au tor i tés 
religieuses québécoi­
ses viennent de pren­
d re une posi t ion 
commune sur un pro­
b l è m e d ' env i ronne ­
ment d ' i m p o r t a n c e . 
L e s six é v ê q u e s de 
l 'Ouest et du N o r d -
Ouest du t e r r i t o i r e 
v iennent en effet de 
publier une lettre pas­
torale sur les dangers 
qui existent à exploi­
ter la forêt n ' importe 
c o m m e n t et à la 
« c o u p e r à b l a n c » , 
c o m m e on dit , pour 
lus seules fins de ren­
tab i l i t é é c o n o m i q u e 
i m m é d i a t e . L e pro­
grès économique, di­
sent les évêques, n'est 
pas un absolu et il ne 
s ' a c c o m p a g n e pas 
a u t o m a t i q u e m e n t 
d'un progrès humain 
et sp i r i tue l . En som­
m e , ils invi tent la 
population à aborder 
la forêt « a v e c un es­
prit nouveau», tenant 
compte du fait qu'el le 
n'est pas inépuisable 
et qu'elle est «confiée 
par Dieu à l ' h o m m e 
c o m m e un j a r d i n à 
cultiver et à g a r d e r » . 
C 'es t un consei l de 
modération destiné à 
tous les p rgmoteu r s 
et , pa rmi eux, à l 'U­
nion des producteurs 
agricoles. 

Les effluents 
de l'Ouest 

Selon le d i r e c t e u r 
du Service d'assainis­
sement des eaux de la 
C o m m u n a u t é urbai­
ne, M . Jean Marcotte , 
les tuyaux in te rcep-
teurs des effluents de 
l 'ouest de l ' î l e , ceux 

de K i r k l a n d , qui se 
jettent dans PAnse-à-
Porme et qui polluent 
si g r a v e m e n t le lac 
des Deux-Montagnes, 
devraient être termi­
nés au p r i n t e m p s 
1982. La fin de ces 
t r a v a u x co r r e spon­
dra i t ainsi à la m i s e 
en fonction de Pinter-
cep teu r de la r i v i è r e 
des P r a i r i e s . L ' e a u 
po l luée de la po in te 
ouest de l ' île sera ain­
si c a p t é e dans le sys­
tème de la r iv iè re des 
P r a i r i e s et r e j e t é e 
dans le chenal du 
fleuve Saint-Laurent 
après a v o i r passé 
sous l ' î le Sainte-Thé­
rèse. 

vous êtes gâtés du lundi 

Avec Lancôme, 
le soin des yeux 
est un art séduisant! 
Faites de vos yeux un magnifique point d'attrait, en leur prodiguant les 
produits de soins et de maquillage Lancôme. Les produits de soins sont 
doux, simples, efficaces; quant aux produits de maquillage, ils sont tout 
simplement merveilleux! 

*Offre spéciale! L'enveloppe «Le Clutch» signée Lancôme, contenant le 
Maâsque no. 10, Absolue (30 ml) et Magie Noire (7ml) pourra être vôtre 
pour 15.00 seulement à l'achat de 8.50 ou plus de produits Lancôme 
(valable jusqu'à épuisement du stock). 

De la collection Lancôme pour les soins et le maquillage des yeux! 
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Gel Effacil, démaquil lante 
pour les yeux. 40 ml. 

9.00 ch. 

Progrès Yeux, crème hydra­
tante. 15 ml. 13.50 ch. 

Adieu Rides, masque antir i­
des. 1 0 m l . 8.00 ch. 

Immencils, 
crème 

mascara en 
9.00 ch. 

Maquicils, mascara fluide. 
8.00 ch. 

Crayon Khol, crayon doux 
pour le tour des yeux. 

5.00 ch. 

L A N C Ô M E ^ 
PARIS 

Téléphoner à 281-4527 (région de Montréal). Rayon 240, rez-de-chaussée, centre-
ville et dans toutes les succursales. 
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VIAINE PROCHAINE 

dimanche 
— La P l a t e des Arts tient une 

séance de «Sons et brioches», le 
19 octobre, à Un, au Piano nobi-
le. Au p rogramme: Ondes Mar-
tenot, piano et percussions, avec 
Johanne Goyette , Michèle Party 
et Raymond Desrosiers. Entrée: 
SI ( b i l l e t s en vente une demi-
heure avant le concer t ) ; café et 
brioche. $1. 

— Du d imanche 19 o c t o b r e à 
9h au vendred i 24 octobre, à 
l'Ermitage Sainte-Croix, 21269 

bou levard Gouin ouest, dans le 
cadre des sessions de l 'Ac t ion 
Mus ica l e Liturgique, le P e r e 
P i e r r e Talec an imera une se­
maine de réflexion et d 'échanges 
sur le thème «Ombres et Lumiè­
res de l 'Evangile». P o u r les in­
scriptions ou d'autres renseigne­
ments, on s'adresse au secréta­
riat de l ' A . M . L . au 277-0857. 

— L e g r o u p e Chanita de l'Or­
ganisation des femmes pionniè­
res t iendra une ven te d 'ob je t s 
usagés le 19 oc tob re , de 1 Oh à 
17h, à la C o n g r é g a t i o n Anshei 
Ozeroff , 5380. avenue Bour re t . 
Entree gratuite 

— Les anciens et anciennes 
élèves des Soeurs de Saints-
Noms-de -Jésus-e t -de -Mar ie 
de toutes leurs maisons d'éduca­
tion sont inv i t é s à une réunion 
g é n é r a l e , au s i ège soc ia l de la 
F é d é r a t i o n des a m i c a l e s , au 
1420, bou leva rd M o n t - R o y a l , à 
Outremont, le 19 octobre, de 13h 
à 18h. Renseignements complé­
mentaires; 273-1271 ou 382-8365. 

— La galer ie Theme à la Fol ie . 
1269. rue Amherst , invite le pu­
blic à un a t e l i e r sur le t h è m e 
«Comment p e u t u r l u r e r ma 
tète» pour l ' H a l l o w e e n . a v e c 
Louise G a g n e , co lo r i s t e , le 19 
octobre, à 1 th. Renseignements: 
522-9030. 

— L'Union française reprend 
ses concours de belote le 19 octo­
bre , à 13h, dans ses l o c a u x . I n ­
scr ipt ions et r e n s e i g n e m e n t s : 
845-5195. 

— Toutes les anciennes é lèves 
des couvents de St-Joseph, Notre-
D a m e - d e s - N e i g e s . B e h t l é e m , 
St -Benoi t . Sco l a s t i c a t . E c o l e 
X o r m a l e d e L a j e m m e r a i s . Notre-
D a m e - d e - L i e s s e et Inst i tut 
F a m i l i a l , sont a t tendues à la 
réunion annuelle de leur amica­
le, au 1185, rue St-Mathieu, le 19 
o c t o b r e , à 13:30 heures . Pour 

renseignements: 277-1894 ou 526-
1887. 

— L'Associat ion des p rofes ­
s e u r s de musique du Québec 
présente une c o n f é r e n c e du 
compositeur français Morel sur 
la musique du 20e siècle/ le 19 
octobre, à I4h30, au co l lège Ma-
r ianopol i s . 3880 chemin de la 
Côte cles-Neiges. Le public y est 
invité et l 'entrée est gratuite. 

— Le Club des collectionneurs 
de Thetford et de Saint-Georges 
de Beauce organise une exposi­
tion r ég iona l e do t i m b r e s , de 
monnaie et de pièces d 'ant i ­
qui té / le 19 o c t o b r e ù l ' éco le 
Mgr-Beaudoin (près du pont de 
Saint-Georges Oues t ) , de 1 Oh à 
18h. Il y aura possibilité d'échan­
ge de t imbres ei de p i èces de 
monnaie. 

— Le peintre Gisèle Leblanc 
expose plusieurs de ses oeuvres, 
des peinture^ a l'huile, les 21. 22 
et 23 octobre, au restaurant Au 
Vieux For t , 120. c h e m i n de 
Saint-Jean. Lapra i r ie . Le ver­
nissage a lieu d e m a i n , 19 octo­
bre , a llh30. I nv i t a t i on à tous 
les amis des arts. Pour informa­
tion, téléphone: 659-0010. 

hindi 
— Le s e r v i c e d ' a n i m a t i o n et 

les services auxiliaires à l'ensei­
gnement du Collège d'Ahuntsic 
présentent du 20 au 24 o c t o b r e 
une série d 'événement qui per­
mettront à tous de se familiari­
ser à l'écologie. Ainsi du lundi 
au vendredi, de 1 Oh a llh30 et de 
13h à 17h on pourra assister a la 
présenta t ion de f i lms et v i d é o 
sur l 'écologie; de I2h à i ihao ce 
sera la période des conférences 
et débats autour du t h è m e cen­
tral; enfin à chaque jour de 8h à 
21 h une exposition permanente 
de documents écologiques sera 
tenue au local B-2130. Les autres 
activités se tiendront au local B-
2175. 

— Des séances de yoga et de 
re laxa t ion sunt o r g a n i s é e s à 
l 'heure du lunch, tous les lun­
dis , a n h et 12h30. à l 'hô te l 
Windsor, salon 1111. Renseigne­
ments: 351-2656. 

— C e c i l i o Anque t i l Co l ind re s 
donnera une c o n f é r e n c e a v e c 
diapositive intitulée «Copan: la 
r é v é l a t i o n des m y s t è r e s 
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A q u a r i u m de M o n t r é a l , La 
Ronde, ile Sainte-Hélène, 872-
4656. P a v i l l o n A l c a n , tous les 
jours de lOh à 22h. 

Cent ra le d ' a r t i s a n a t du 
Québec, 1450, rue Sa in t -Denis 
849-9415); du lundi au mercredi , 
de 9h30 à 17h30: jeudi et vendre­
di, de 9h à 21 h : s a m e d i , de 9h à 
17h. E n t r é e l ib re . Groupes sur 
rendez-vous. 

Centre d'art du Mont-Royal , 
12*>0, chemin R e m e m b r a n c e . 
i ) u \ eri t o u s |e.s j o u r s , de lOh a 

20h. Jusqu'au 26 octobre: gravu­
res de .lean Brodeur. 

Château Duf resne , musée 
des arts décoratifs, à l 'angle du 
b o u l e v a r d P i e - I X et de la rue 
S h e r b r o o k e ( e n t r é e bou leva rd 

; P ie- IX) , ouvert les jeudis, ven-
I dredis, samedis et dimanches, 

de 12h à 17h. 

Château R a m e z a y , musée 
e thnograph ique , 280 es t . rue 
Not re - D a m e , ouver t tous les 
jours, excepté le lundi, de lOh à 
16h30. Démonstration d'artisa­
nat traditionnel et visites com­
mentées en s e m a i n e pour les 
groupes qui en font la demande. 

Égl ise N o t r e - D a m e , place 
d 'Armes (849-1070), tous les 
jours, de 6h à 18h. Entree libre. 

Gesù: Dans le hall de la salle 
du Gesù , 1200, rue B leu ry 
( m e t r o P l ace -des -Ar t s ) , la 
« P o r t e o u v e r t e » a c c u e i l l e ses 
v i s i t eurs de 9h30 a 17h. sauf le 
samedi après-midi et le diman­
che. Organisée par l 'équipe jé­
suite du Gesù et le Centre diocé­
sain du Renouveau charismati­
que de M o n t r é a l , la « P o r t e ou­
ve r t e» c o m p o r t e une salle de 
lecture, un service de librairie 
et des prêtres disponibles pour 
accue i l l i r les personnes qui 
a i m e r a i e n t causer , discuter 
d'un problème, se confesser ou 
s i m p l e m e n t prier a v e c quel­
qu'un (871-1639). 

J a r d i n Botanique, n o i est . 
rue Sherbrooke (872-3455). tous 
les jours de 9h à 18h. E n t r é e li 
bre. 

Jardin zoologique quartiers 
d 'hiver des animaux. 3100. boule­
vard des Trinitaires (872-2815); 
ouvert l es samedis, dimanches 
et jours de fête. Spectacles d'o 
taries. 

Maison de la Poste: une équi­
pe d'animation organise d e s visi­
tes gu idées rense ignan t sur la 
phi la té l ie et le s y s t è m e posta l , 
au 640 ouest, rue Sainte-Catheri­
ne, du lundi au v e n d r e d i , sur 
réservation seulement: 283-4185. 
Entrée libre. 

Maison de R a d i o - C a n a d a , 
1400 est, Dorchester (285-2690); 
visites du lundi au vendredi , à 
9h, lOh, l lh . 13h, 14h, 15h et 16h. 
Réservation nécessaire. 

Ma ison du Ca lve t , meub les 
anciens du Québec , 401, rue 
Bonsecours (845-4596), du mardi 
au s a m e d i , de lOh à I6h45; les 
d imanches , d e midi à 16h45. 
Entrée gratuite. 

Musée d'art contemporain/ 
c i t é du H a v r e (873-2878), du 
mard i au d i m a n c h e , de lOh à 
18h, sauf le j eud i , jusqu 'à 22h ; 
visites commentées pour grou­
pes , du mard i au v e n d r e d i , de 
lOh à 17h. Entrée gratuite. 

Musée d'art de Saint-Laurent, 
615, boulevard Sainte-Croix (747-
7367): co l l ec t ion p e r m a n e n t e 
d'arls anciens et traditions arti­
sanales du Québec: jusqu'au 12 
novembre, exposition itinérante 
du Musée des beaux-arts intitu­
lée « L ' a r t du connaisseur».. 

Musée des beaux-arts, 3400. 
avenue du Musée (285-1600). du 
mardi au d i m a n c h e , de l l h à 
!7h. Frais d'entrée. 

Musée ferroviaire canadien, 
à Saint-Constant : expos i t ion 
pe rmanen t e de l o c o m o t i v e s ; 
tous les j ou r s , jusqu 'à la F ê t e 
du T r a v a i l , puis les week -ends 
en s e p t e m b r e et o c t o b r e . Sur 
semaine, de 9h à I7h; les week-
ends, de lOh à 18h. F r a i s d 'en­
trée. Renseignements complé­
mentaires: 632-2410. 

M u s é e m i l i t a i r e et m a r i t i ­
me. Vieux Fort , ile Sainte-Hélè­
ne (861-6738), tous les j ou r s , 
sauf le lundi, de lOh à 17h; expo­
si t ions ayant t ra i t à l ' h i s to i re 
coloniale canadienne. 

Musée historique canadien 
( M u s é e de c i r e ) . 3715 chemin 
Queen Mary (738-5959). tous les 
jours, de 9h à 17h30. Frais d'en­
trée. 

Musée historique de l'élec­
tricité* 440, chemin C h a m b l y , 
Longueuil. Téléphone: 677-5733. 
Du mardi au vendredi , de lOh à 
17h ( f e r m é de midi à 13h); les 
samedis et dimanches, de l l h à 
17h. F r a i s d ' en t r ée . R é s e r v a ­
t ions pour g roupes et v i s i t e s 
guidées. 

Place des Arts (842-2141, pos­
te 234); v i s i t e s les m a r d i s et 
mercredis , à 13h, 14h, 15h et 16h 
(départs du comptoir de rensei­
gnements dans le hall pr incipal) . 
Groupes sur rendez-vous seule 
ment. 

P l a n é t a r i u m D o w , 1000 
ouest , rue Saint-Jacques (872-
1210): spectacles français, mar­
di et jeudi. I2hl5 et 21h30; mer 
credi el vendredi i Ih 15 M 21 h 30; 
s a m e d i . 1 Ih 15. Min 30, 21 h 30: 
dimanche, i.;h. I5h M). I6h 30 21h 
30. Jusqu'au 30 no\ embre: «La 
planète menacée» . 

m a y a s » , le 20 o c t o b r e , à 20h. à 
la sal le Sa in t -Sulp ice de la Bi­
bliothèque Nationale, 1700. rue 
Saint-Denis. Entrée: $2.50. 

— L e T h é â t r e de P i c c o l o pré­
sente «Le Cirque Pantalon» et 
«Le Crocodile s'est échappé»/ 
au Theatre de Quat'Sous, 100 est, 
avenue des P ins , du lundi au 
v e n d r e d i , à l l h , à pa r t i r du 20 
octobre. Entrée: $2.50. La priori­
té de r é s e r v a t i o n es t a c c o r d é e 
aux groupes des c o m m i s s i o n s 
sco la i r e s de la r ég ion de Mon­
tréal. 

— L e S e r v i c e de l ' éduca t ion 
permanente du col lège Vanier , 
en collaboration avec le Conseil 
de placement professionnel offre 
un s é m i n a i r e en techniques 
d 'en t revue en m a t i è r e d 'em­
ploi (en français) , à l'intention 
des cadres intermédiaires, les 20 
el 21 o c t o b r e . In sc r ip t ions et 
renseignements: 333-4105. 

— L e Centre de pychosynthèse 
tient une s o i r é e popu l a i r e de 
c ro i s sance p e r s o n n e l l e sur le 
thème «Je change maintenant ou 
quand j e serai p rê t» , lundi le 20 
o c t o b r e , de 19h30 à 22h30, au 
cégep Maisonneuve, 3800 est, rue 
She rb rooke , loca l C-6606. En­
trée: $4. Renseignements com­
plémentaires: 845-9529. 

— Graff , 963 est, rue Rache l , , 
o f f re une session de cours en 
sérigraphie et eau-forte, à par­
t ir du 20 o c t o b r e . R e n s e i g n e ­
ments: Michel Lec la i r , 526-2616. 

— La S o c i é t é a m b u l a n c i è r e 
Saint-Jean of f re des cours de 
secourisme, de soins à domici­
le et de soins de l'enfant, à par 1 

t ir de la fin du mois d ' o c t o b r e . 
L e s inscriptions se prennent les 
20 et 21 o c t o b r e , de 17h30 à 20h, 
105 est, boulevard d e Maisonneu­
v e . R e n s e i g n e m e n t s c o m p l é ­
mentaires: 842-4801. 

mardi 
— Une r e n c o n t r e - é c h a n g e 

a v e c le Dr M a r c e l - C h a r l e s 
RoV/ médecin missionnaire dans 
les pays défavorisés, particuliè­
rement en A s i e du Sud-Es t , se 
t iendra le 21 o c t o b r e , à 19h, au 
160, rue Char ron ( s o u s - s o l ) , à 
Vil le Lemoyne , à l 'occasion de la 
publication de son t r o i s i è m e 
o u v r a g e int i tulé « L e s de rn i e r s 
j ou r s de l ' a v e n i r » . R e n s e i g n e ­
ments complémentaires : M m e 
Lise Aubin, 672-1093. -

— Le maître égyptien Anubis 
Schenouda donne une conféren­
ce intitulée: «Le Génie des an­
ciennes c iv i l isa t ions» , à 20h. 
mard i , le 21 o c t o b r e , à la sa l l e 
Christophe-Colomb, 6933-A, rue 
Chr i s tophe -Co lomb ( e n t r é e 
$3.50) et mercredi à l 'auberge La 
Barre 500. 2019, boulevard Tas-
chereau, à Longueu i l ( e n t r é e : 
Si ) . Renseignements c o m p l é ­
men ta i r e s : 334-7268. de mid i à 
14h3()et de 17h à 18h30. 

— L e m a î t r e de soto zen T a i -
sen D e s h i m a r u s é journera 
dans la région de Montréal du 20 
au 27 o c t o b r e . Il donnera une 
c o n f é r e n c e publique» à l ' é c o l e 
polyvalente Fmi le -Ne l l igan , le 
21. à 20h. Renseignements com­
p l é m e n t a i r e s : 524-6101 ou 526-
5691. 

— M . Guy Lapointe, théolo­
gien, professeur à l 'Univers i té 
de Montréal, et M m e Jacqueline 
Fortin, infirmière, présenteront 
des exposés sur la façon d'envi­
sager la m o r t , le 21 o c t o b r e , à 

19h30. au 3200, rue Jean-Brillant. 
— L e phi losophe A n d r é M o -

reau donne dans le c a d r e d 'une 
série de conférences d'introduc­
tion à la vraie vie , à la beauté et 
à l ' h a r m o n i e , le 21 o c t o b r e , à 
20h. à l'hôtel Constellation, 3407, 
rue P e e l , sa l l e Lou i s X I V , une 
cause r i e in t i tu lée : «Du r i r e à 
l 'être par le sourire». Ent rée : 
$5; é tudiants , S3. R e n s e i g n e ­
ments c o m p l é m e n t a i r e s : 277-
6604 ou 279-4808. 

— L'Associat ion montréalaise 
de la f e m m e et le droi t t ient un 
c o l l o q u e sur «le dro i t de la fa­
mille et le débat constitution­
nel», le 21 octobre, de 17h à 22h, 
à l'hôtel Constellation, à l 'angle 
des rues P e l l et S h e r b r o o k e . 
Coût: $20., diner inclus. Inscrip­
t ions: M e I sabe l P a p p e , 1155 
ouest , b o u l e v a r d D o r c h e s t e r , 
local 3900; 395-2839. 

— La Société québécoise pour 
la défense des animaux présente 
le f i lm «The G r e a t B i rd» 
( v e r s i o n ang l a i s e du f i lm « C e 
grand oiseau b lanc») portant sur 
la grue blanche d 'Amér ique , le 
21 o c t o b r e , à 20h, dans la s a l l e 
L 'Evénemen t , hôtel de l'Institut, 
3535, rue Sa in t -Den is . L e D r 
A n d r é P a s h a y a n , de l ' hôp i t a l 
vétér inaire de Westmount répon­
dra aux questions de l 'auditoire 
après la projection. Invitation à 
tous. 

— L a S o c i é t é d ' é tude et de 
conférences présente une cause­
rie de l 'écrivain Gérard Bessette 
in t i tu lée : «Survol de r é v o l u ­
tion du roman canadien», le 21 
octobre, à 14h, à la Bibliothèque 
N a t i o n a l e du Q u é b e c , 1700, rue 
Sa in t -Den is . R e n s e i g n e m e n t s 
complémentai res : 849-0854, du 
lundi au vendredi, de lOh à 16h. 

— Le Y M C A , 1355 ouest, boule­
vard Dorchester, offre à part ir 
du 21 o c t o b r e , un cours ( t r o i s 
m a r d i s c o n s é c u t i f s ) in t i tu lé : 
« P r e n d r e en m a i n sa c a r r i è ­
re», à l'intention des femmes qui 
sont à la recherche d'une orien­
tat ion nouve l l e . L ' o r g a n i s m e 
of f re aussi des cours sur l ' in­
vest issement , à pa r t i r du 23 
o c t o b r e ( l e s j eud i s s o i r s ) ; des 
cours sur la gestion du temps, 
les 24 et 25 octobre. Renseigne-
ments: 866-9911. 

— L e cent re T e i l h a r d de 
Chardin de Montréal invite tou­
te personne intéressée à la vision 
teilhardienne à sa réunion men­
sue l le , le 21 o c t o b r e , à 20h, au 
Gésu, 1205, rue Saint-Alexandre. 
E n t r é e l i b re . R e n s e i g n e m e n t s 
c o m p l é m e n t a i r e s : 523-6966 ou 
270-1472. L e père Jean Langlois , 
s.j. , y traitera de « L a Tro i s i ème 
V a g u e de T o f f l e r dans la pers ­
p e c t i v e de P i e r r e T e i l h a r d de 
Chardin». 

bre, a 20h, à la salle B-2405 du 
Centre Communautaire de l'Uni­
versi té de Montréal , 2332, boule­
v a r d Ë d o u a r d - M o n t p e t i t . Ren­
seignements: 343-6394. 

— Les quatre groupes du Cen­
tre-Sud de Montréal qui oeuvrent 
dans le d o m a i n e du logement 
invitent la population à une soi­
rée d'information sur les servi­
ces qu'ils offrent, le 22 octobre, à 
19h30. à la salle paroissiale Saint-
P i e r r e - A p ô t r e , 1323 est , boule­
vard Dorchester (près de la sta­
tion de m é t r o B e a u d r y ) . Il y 
aura divers kiosques d'informa­
tion. R e n s e i g n e m e n t s c o m p l é ­
mentaires: 522-3151 ou 521-3387. 
Cotisation suggérée: $1. 

— L e C o l l è g e de R o s e m o n t 
présentera un film intitulé: «Les 
puces savantes» (micro-infor­
m a t i q u e ) dans le c a d r e de la 
Semaine des sciences, le 22 octo­
b re , à 13h, au 6400, S e i z i è m e 
Avenue , salle B-537. La projec­
tion sera suivie d'une panel mul-
tidisciplinaire. Renseignements 
complémentai res : 376-1620. 

jeudi 
— Un colloque sur la producti­

v i t é et la qualité de v ie au travail 
se tiendra le 23 octobre à l 'Ecole 
des Hautes Etudes Commercia­
les. Renseignements: 343-3830. 

— L e d i x i è m e col loque Au­
gustin- Frigon se tiendra les 23 
et 24 o c t o b r e sur le t hème « L e s 
mun ic ipa l i t é s v i v e n t - e l l e s à 
l ' heu re de la t e c h n o l o g i e ? Que 
fait-on pour le c i tadin?» à l 'Eco­
l e P o l y t e c h n i q u e de M o n t r é a l . 
Renseignements: 344-4915. 

— L a Soc i é t é h i s to r ique du 
Mar igo t de Longueuil présente 
une série de cours sur les origi­
nes et r é v o l u t i o n de Lon­
gueuil , le jeudi, à 20h, à la salle 
d'accueil de l 'égl ise Saint-Antoi­
ne. Le 23 octobre: « L a Municipa­
l i t é» . Renseignements complé­
mentaires: 670-6169, 670-7650 ou 
670-7399. 

— M . André Moreau, philoso­
phe, écr ivain, humoriste, initié, 
donne dans le cadre de causeries 
en sexologie, une conférence in­
titulée: « M e t t r e la nouveauté au 
serv ice du couple», le 23 octobre, 
à 20h, à l 'hôte l Cons te l l a t ion , 
3407, rue Pee l , salle Louisiane. 
E n t r é e : $5; é tud ian t s , $3. Ren­
seignements complémentai res : 
277-6604 ou 279-4808. 

bre , à 20h, au c a f é - t h é â t r e L e 
Noeud , 2075, b o u l e v a r d Saint-
Laurent. 

— L 'université McGi l l invite 
le public à v i s i t e r ses ins ta l la­
tions du 24 au 26 octobre dans le 
cadre de son «Opérat ion portes 
o u v e r t e s » . E tud ian t s et m e m ­
bres du personnel se j o i n d r o n t 
au public pour i naugure r c e t 
événement par une course à pied 
de 10 k m , à 12h30, le 24. Dans 
l 'après-midi, il y aura des expo­
si t ions et des c o n f é r e n c e s sur 
divers aspects des sciences de la 
santé. On pourra également visi­
ter diverses autres expositions 
au cours du week-end. Des spec­
tacles et films seront présentés 
durant les expositions et chaque 

soir, à 20h. 
— L e C e r c l e de f e r m i è r e s de 

Boucherville tiendra une exposi­
tion de courtepointe, à l'hôtel 
de vil le de Boucherville, 500, rue 
Rivière-aux-Pins, les 24, 25 et 26 
octobre, de lOh à 22h. Des mem­
bres de la Société d'histoire des 
Iles Percées seront à la disposi­
tion des g roupes dés i ran t f a i r e 
une tournée des monuments his­
tor iques de B o u c h e r v i l l e . R e n ­
s e i g n e m e n t s : M m e Y o l a n d e 
Séguin-Pharand, 655-8277. 

— L e Cent re in te rcu l ture l 
Monchanin, 4917, rue Saint-Ur­
bain, i nv i t e le publ ic à une ren­
contre avec Richard Kistabish, 
grand chef du Conseil algonquin, 
le 24 octobre, à 20h. Renseigne­
ments: 288-7229. 

— L e Groupe La Laurentienne 
présente dans le cadre de la sé­
rie « L e s Grands Explorateurs» 
un f i l m - d o c u m e n t int i tulé: 
«Soudan inconnu», au Théâtre 
A r l e q u i n , 1004 es t , rue Sainte-
Catherine, du 24 au 31 octobre, à 
20h30, les lundis, mardis et mer­
credis; à 19h et 211i30, les jeudis, 
v e n d r e d i s et s a m e d i s ; à 13h30. 
16h et 20h30, les d i m a n c h e s . 
Renseignements complémentai­
res: 288-2943. 

samedi 

vendredi 

mercredi 
—- Dans le cadre de Carrefour 

2715, M . Marce l Legault donne­
ra une conférence publique inti­
tu lée: « C o m m u n i c a t i o n avec 
l 'autre: ouverture et accueil», 
le 22 o c t o b r e , à 20h, à l ' Ins t i tu t 
de pastorale. 2715, chemin de la 
Côte Sainte-Catherine. Entrée : 
$2. Renseignements complémen­
taires: 739-3233. 

— M m e M a r t h e L a p i e r r e , de 
D é v e l o p p e m e n t et P a i x , qui a 
sé journé dans plusieurs pays 
d 'Amér ique latine donnera une 
conférence intitulée: «Où s'en 
va le Guatemala», le 22 octo-

— Le Centre de recherche 
f o r e s t i è r e des L a u r e n t i d e s 
o u v r i r a ses por tes au public le 
v e n d r e d i 24 o c t o b r e , de 18h à 
21 h. le samedi 25 octobre, de lOh 
à 17h et le dimanche 26 octobre, 
de 13h à 17h. L e s v i s i t e s por te­
ront principalement sur la pro­
tection des forêts, la sylvicultu­
re , l ' a m é l i o r a t i o n et la cu l ture 
intensive des essences forestiè­
res , la b i o m a s s e f o r e s t i è r e , la 
t é l é d é t e c t i o n et les m o d è l e s de 
simulation c o m m e instruments 
d' inventaire des ressources fo­
restières. Le Centre est situé au 
1080 route du V a l l o n à Sa in te -
F o y . 

— L e Groupe de la pensée 
sauvage présente une conféren­
ce de Janou Saint-Denis, poétes­
se et auteur, intitulée: «Claude 
Gauvreau et l 'anarchisme des 
années cinquante», le 24 octo-

— Un colloque sur le patrimoi­
ne et l ' e n v i r o n n e m e n t de la ré ­
gion du Richelieu se tiendra le 25 
octobre, à l 'école Ozias-Leduc, à 
Mont Saint-Hilaire. Il y aura un 
atelier sur l ' intégration du patri­
moine dans l 'environnement et 
sur l 'action de l 'homme sur son 
milieu; un autre sur l 'archéolo­
g i e de la r i v i è r e R i c h e l i e u L e s 
gens demeurant le long de la ri­
v iè re Richelieu y sont particuliè­
rement invités; on peut s'inscri­
re au Conseil culturel de la Rive-
sud: (514) 651-0694. 

— Dans le cadre de la Semaine 
des sciences, les enfants de qua­
t re à huit ans sont inv i t é s à 
«jouer aux sciences», de lOh à 
16h, le 25 octobre, au Complexe 
Desjardins. Quatre foyers d'ani­
mation utiliseront les jeux de la 
collection «Touche-à-tou» pour 
faire participer les enfants à des 
expériences bien spéciales. 

— L e Groupe féminin de Saint-
Lauren t t iendra une «Journée 
de la femme», le 25 octobre, de 
9h30 à 15h30, au 1745, boulevard 
Décar ie . Les sujets traités sont: 
relations parents-adolescents; le 
v i o l ; la f e m m e et le t r a v a i l ; la 
dépression chez les femmes; le 
s e x i s m e et la p o r n o g r a p h i e . 
Coût: $4 avec se rv ice de garde­
r ie et r epas . R e n s e i g n e m e n t s : 
748-6128. 

13:00 O X O O © — Baseball 
Les Phill ies contre les Royals . 

14:00 o o t G D - — J a n e t t e veut savoir 
Sujet: les transexuels. 

18:05 G 9 O O - Noir sur blanc 
Interview de Jean O 'Ne i l . auteur de «Cap aux Oies» ; débat 
autour du l i v r e « D i s c i p l i n e of Power» de J e f f r ey S impson 
avec l'auteur ainsi que le journaliste André Payet te , Lysiane 
Gagnon de La Presse et M e Michael Meighen (ce l ivre porte 
sur le parti conserva teur ) : entretien de la semaine: Claude 
Morin. minisire des Affai res intergouvernementales du Qué­
bec. 

20:00 QD— «Annie Hall» 
L e film qui a démontré définit ivement au monde que Woody 
Allen avai t du génie. L'histoire d'un couple et de ses problè­
mes de communication. Du grand cinéma. A v e c Woody Allen 
et Diane Keaton. 

20:00 CDCBGD — Cinéma-réal i té 
« L a v ie commence en j a n v i e r » , un documentaire de Michel 
Ke^nier de l ' O N F qui porte sur la vie dans les camps de réfu­
giés du Cambodge . 

20:30 O J — « M a r a t h o n Man» 
Un drame d'espionnage de John Schlesinger dans lequel Dus-
tin Hoffman interprète le rôle d'un étudiant innocent entraîné 
dans une affaire d'espionnage. Heureusement, il court v i te . 
Avec Laurence Ol iv ier et Marthe Kel le r . 

22:30 ( D Q Q — «L'Argent des autres» 
De Christian de Chalonge. le drame d'un employé de banque 
injustement l icencié. A v e c Jean-Louis TrintignaVit, Catherine 
Deneuve et Michel Serreault . 

23:05 O t © — «Les Fous volants» 
Traduction de «Those Magnificent Men In Their Flying Ma­
chine», une comédie qui raconte les débuts de l 'aviation. A v e c 
Siuart Whitman, Sarah Miles et James Fox. 

D I M A N C H E 
20:00 O - — Superspecial 

L'humour canadien-anglais. « R o y a l Canadian Ai r F o r c e » est 
une emission de radio qui fait r ire les Canadiens anglais de­
puis des années. On les verra à la télé pour la première fois. 

20:30 Q I O G K D — Les Beaux Dimanches 
«Jeune délinquant» s'attaque ce soir aux difficultés rencon­
trées par les éducateurs dans les maisons de redressement. 

20:30 Q O O t G D — V e d e t t e s plus 
Pour les fans de Julio Iglesias . 

20:30 ©CDCD — Bouquet de ronces 
La fin d'un excellent téléroman anglais qui porte sur les pé­
rils de la v ie de famille. 

21:00 O — T h e Canadian Establishment 
Excellente série documentaire sur les élites financières du 
Canada. Ce soir: «The Best Job In Canada», détenue par M . 
Ian Sinclair, president du Canadien Pacif ique. 

21:302 (99) — Apostrophes 
Sujet: la guerre des dictionnaires, dont discuteront des repré­
sentants des grands dictionnaires français. 

22:00 O O t G D — Les gens qui font l 'événement 
Marc Laurendeau interviewe le juge en chef Jules Deschènes, 
et il sera sûrement question de « L ' a f f a i r e Coffin » . 

23:15 O — «Complot de famil le» 
D'Alf red Hitchcock, traduction de « F a m i l y P l o t » une comédie 
policière datant de 1976, avec Barbara Harris, Bruce Dern et 
Wil l iam Devane . Une histoire d'hérit ier qui n'a pas la con­
science tranquille. 

00:00 CE)—«LovingYou» 
Pour les fans d 'E lv is Pres ley . 

22:00 GD — The Steve Allen Comedy Hour 
Une émission qui débute ce soir et est animée par un garçon 
par fo is t rès d r ô l e . I n v i t é s : L u c i l l e B a l l , G e o r g e K e n n e d y , 
Steve Mart in, Louis N y e et Bill Saluga. 

LTÉLÉ Changements à l'horaire 

14:00 
D I M A N C H E 
— Second Regard 

15:00 O — Hebdo dimanche 
16:00 O — L a Série Mondiale 
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SUS AUX «INTELLECTUELS» 

Trudeau cédera pas au 
OTTAWA - Le p r e m i e r 
ministre Trudeau est prêt à 

a c c e p t e r des a m e n d e m e n t s de 
dé ta i l à son projet de r é f o r m e 
constitutionnelle, mais il ne veut 
pas reprendre les négociations 
«futiles» de l'été dernier, ni se 
soumett re au «chantage» d 'une 
q u e l c o n q u e p rov ince , si pe t i t e 
soit-elle. 

PAUL LONGPRÉ 
(de notre bureau de d ' O t t a w a ) 

Au cours d 'une entrevue d'une 
h e u r e su r les ondes de T é l é m é ­
dia, hier, le p remier ministre a 
également laissé entendre qu'il 
n ' a l l a i t pas t o l é r e r de manoeu­
vres «obstructionnistes» des par­
tis de l'Opposition, en Chambre , 
et que le 9 d é c e m b r e é t a i t tou­
jours la date cible pour (a fin du 
déba t s u r la r é f o r m e cons­
t i t u t ionne l l e aux C o m m u n e s et 
au Sénat. 

Selon l ' é c h é a n c i e r e n v i s a g é 
tout d 'abord par le parti minis-
l é r i e i . la première p h a s e du 
débat aux Communes aura i t dû 
se terminer h ie r . Le p ro je t de 
résolu t ion deva i t ê t r e ensu i t e 
confie ù l 'étude d'un comité mix­
te du Sénat et des Communes. Le 

premier ministre avait p réparé 
un discours qu'il devait pronon­
ce r h ier d a n s le c a d r e de ce dé­
bat, mais devant la volonté des 
conservateurs et des néo-démo­
crates de poursuivre les discus­
sions sur le p a r q u e t m ê m e des 
Communes, il a décidé de réser-
ver son i n t e rven t i on pour une 
autre occasion. 

Dernier recours 
J u s q u ' à m a i n t e n a n t , le gou­

vernement libéral a laissé enten­
d r e qu'i l a c c e p t e r a i t p e u t - ê t r e 
des a m e n d e m e n t s de l 'oppos i ­
tion sur trois points: le droit de 
p rop r i é t é des p r o v i n c e s s u r les 
richesses naturelles, les droits 
linguistiques des i m m i g r a n t s 
(au Québec) et la r é g l e m e n t a ­
tion qui régirai t d 'éventuels ré­
férendums nationaux sur la con­
stitution. 

Sur ce dernier point, l 'art icle 
12 qui. selon l'opposition, cons­
titue une négation du fédéralis­
me, en ce qu'il pe rmet à Ottawa 
de p r o p o s e r d i r e c t e m e n t aux 
électeurs canadiens sa vision du 
fédéralisme, p a r - d e s s u s la t ê te 
des g o u v e r n e m e n t s l e g i t i m e s 
des provinces. M. Trudeau a in­
diqué qu'il était prêt à amende r 
son projet pour fa i re en s o r t e 

que cet outil ne puisse ê t re utili­
sé que comme dernier recours . 
Le gouvernement acceptera i t un 
amendement qui viendrait faire 
du référendum constitutionnel 
un recours pour débloquer «une 
véritable impasse» ou pour met­

t re le Canada «à l 'abri du chan­
tage» d'une province. 

Quan t au dé la i de deux mois 
que le g o u v e r n e m e n t a i m p o s é 
au P a r l e m e n t pour «d igére r» 
sa réforme constitutionnelle, le 
p r e m i e r m i n i s t r e T r u d e a u se 

té léphoto P C 

«Je ne suis pas là avec une matraque», a déclaré M. Trudeau, 

défend bien d'y voir un quelcon­
que m u s e l a g e de l ' oppos i t ion . 
«Je ne suis p a s là a v e c une m a ­
t r a q u e » , a-t-il d i t , i nd iquan t 
q u ' a p r è s deux s e m a i n e s de dé­
bat en Chambre on commençai t 
à « e n t r e r d a n s l ' ob s t ruc t i on ­
nisme». 

• • • 

Le leader pa r l ementa i re libé­
ra l , M. Vvon Pinard, a pour sa 
par t déclaré à LA PRESSE que 
le t emps pris par les députés de 
l'opposition sur le parquet de la 
C h a m b r e (dont les d é b a t s sont 
télévises) se trouvait u raccour­
cir l 'étude art icle pa r art icle qui 
doit se fa i re en c o m i t é . Mais il 
reste que le gouvernement serait 
mal placé pour imposer «la clô­
ture» ou pour fa i re v o t e r les 
C o m m u n e s et le S é n a t s u r un 
projet de résolution aussi fonda­
m e n t a l dont la m o i t i é des a r t i ­
c les n ' a u r a i e n t p a s é t é é t u d i é s 
par le Comité. 

Contrai rement à ce qui se pas­
se pour un p ro je t de loi, il faut 
comprendre que l 'ensemble des 
d é p u t é s et des s é n a t e u r s n ' au ­
ront pas à se prononcer sur cha­
cun des a r t i c l e s , m a i s ils se re­
trouveront quelque part vers le 
10 d é c e m b r e d e v a n t un 
«rapport» du comité mixte qu'ils 
dev ron t a c c e p t e r ou r e j e t e r en 
bloc. 

E c a r t a n t a v e c b r io les a r g u ­
m e n t s qui lui é t a i e n t a p p o r t é s 
p a r les p a n e l l i s t e s , au c o u r s de 
c e t t e é m i s s i o n r a d i o p h o n i q u e 
d'une heure, le p r emie r min is t re 
s'en est pris à plusieurs repr i ses , 
comme il le fait depuis quelques 
semaines , aux «intellectuels» du 
Québec qui s 'opposent à son pro­
jet de réforme. 

Sans doute sensible aux objec­
t ions fo rmu lée s p a r de nom­
breux éditorial istes et ana lys tes 
politiques à t r ave r s le pays , M. 
Trudeau a ent repr is semble-t-il 
de s 'a t taquer à l 'opposition ex­
t ra -par lementa i re . Après avoi r 
accordé cette semaine une ent re­
vue à la P resse Canadienne et à 
T é l é m é d i a , il a a c c e p t é d e r e n ­
c o n t r e r m e r c r e d i p r o c h a i n , à 
Québec, la Chambre de commer ­
ce. | 

Le premier minis t re reconnaî t 
c e p e n d a n t que le coup de fo rce 
qu ' i l t en t e p r é s e n t e m e n t e s t 
«po l i t iquement d a n g e r e u x » . 
«Mais la population, dit-il (sur la 
foi de sondages faits par le Cen-^ 
t re de l 'Un i t é c a n a d i e n n e ) , n ' a 
pas Pair de t rouver ça si ma l . E t 
quan t aux g o u v e r n e m e n t s pro-, 
vinciaux, ils n 'osent pas a l ler en 
é lec t ion ou en r é f é r e n d u m là-
dessus.» 

Trudeau comprend Lévesque 
d'avoir retardé les élections 

Hatfield appuiera 
le rapatriement 

OTTAWA — Un compliment 
a tou jours plus de v a l e u r 

quand il vient d'un connaisseur. 
Le p r e m i e r m i n i s t r e L é v e s q u e 

PAUL LONGPRÉ 
(de notre bureau de d ' O t t a w a ) 

sera sans doute touché d 'appren­
dre que M. T r u d e a u ne l ' a u r a i t 
pas trouvé t rès malin de déclen­
cher des élections à l 'automne. 

«Je le c o m p r e n d s , a d é c l a r é 
hier le p r e m i e r m i n i s t r e Tru ­
deau au c o u r s d ' u n e e n t r e v u e 

radiophonique, c'est qu'il a jugé 
qu ' i l a l la i t les p e r d r e . . . Si on 
déc lenche (des é l e c t i o n s ) sa­
chan t qu 'on va les p e r d r e , on 
n'est pas t rès malin ! » La remar ­
que vient d 'un l e a d e r po l i t ique 
qui a déjà r e p o u s s é , c o m m e un 
spectre, l 'échéance électorale à 
son délai u l t i m e de cinq a n s , 
s ans toutefois é v i t e r la dé f a i t e 
ignominieuse aux mains de Joe 
Clark. 

Ne voulant cependant pas lais­
ser une mauvaise impression au 
l e a d e r l ibé ra l C l a u d e R y a n , le 
p r e m i e r m i n i s t r e T r u d e a u a 

cependant mis les points sur les 
i: «Je ne suis pas heureux, mais 
je ne suis pas s u r p r i s . . . » 

M. T r u d e a u en a prof i té pour 
rappeler que Robert Bourassa a 
dé jà p a y é c h e r pour a v o i r dé­
clenché des élections sous le pré­
texte que le gouvernement fédé­
ral s 'apprêta i t à forcer le rapa­
tr iement de la constitution con­
tre le consentement des provin­
ces. 

Comme autrefois M. Duplessis 
t rai tai t une certaine élite québé­
coise (parmi laquelle se trouvait 
les Trudeau, Marchand et Pelle­

tier) de «pelleteux de nuages», 
M. Trudeau a reproché hier aux 
«intellectuels» québécois d 'ap­
pe l e r sa r é f o r m e cons t i t u t ion ­
nel le «un coup de force», ? ^ r è s 
53 années d ' impasse . 

Les Québécois, soutient-il, ont 
vo té le 20 mai d e r n i e r pour un 
déblocage constitutionnel. C'est 
pourquoi le ministre de la Just i ­
ce, M. Jean Chrétien s'est aussi­
tôt mis en rouie pour amorce r ce 
qui devait se révéler une mission 
impossible, d'où l 'action unilaté­
rale dont le Pa r l emen t canadien 
est maintenant saisi. 

NOIES POLITIQUES 

FREDERICTON (PC) — Le 
p r e m i e r m i n i s t r e du Nou-

v e a u - B r u n s w i e k , M. R i c h a r d 
Hat f ie ld , s ' e s t e n g a g é h i e r à 
appuyer le gouvernement fédé­
ral sur le « r a p a t r i e m e n t » de la 
cons t i tu t ion m ê m e si O t t awa 
rejet te ses suggestions précises. 

Il a d é c l a r é en c o n f é r e n c e de 
p r e s s e qu ' i l s o u h a i t e q u a t r e 
changements à la résolution que 
discute le Pa r l emen t mais qu'il 
a p p u i e r a i t le pouvo i r c e n t r a l 
m ê m e si ses suggestions étaient 
rejetées. 

M. Hatfield s 'est dit opposé à 
la déc is ion d ' a u moins six pro­
vinces de combat t re devant les 
t r ibunaux les propositions fédé­
rales. C'est là une question poli­
tique, dit-il, qui ne relève pas des 
tr ibunaux et il n 'est pas disposé 
à renoncer à ses responsabil i tés. 

Il a a jou té que les t r i b u n a u x 
n'étaient pas habili tés à décider 
de l'avenir c o n s t i t u t i o n n e l du 
Canada. «Une fois que nous au­

rons d é c i d é de ce que nous vou­
lons, les t r ibunaux peuvent inter­
p r é t e r nos d é s i r s , m a i s ne peu­
vent les dicter». 

Pas de référendum 
M. Hat f ie ld ne v e u t p a s non 

plus de r é f é r e n d u m pour t r a n ­
cher les questions su r lesquelles 
on ne s 'entendra pas . Il a imera i t 
que le g o u v e r n e m e n t fédéra l» 
imposâ t u n i l a t é r a l e m e n t sa 
formule d ' a m e n d e m e n t a p r è s 
deux ans si l 'on ne s ' e n t e n d a i t 
pas deux ans a p r è s le 
« r a p a t r i e m e n t » , m a i s il c ro i t 
que la pression d'opinion publi­
que amènera une entente avant 
deux ans. 

Le p r e m i e r m i n i s t r e du Nou-
veau-Brunswick a aussi l ' inten­
tion de p l a i d e r a v e c é n e r g i e en 
faveur d 'une rédaction différen­
te de celle du gouvernement fé­
dé ra l des a r t i c l e s r e l a t i f s à la 
péréquation et à cer ta ins droits 
fondamentaux. 

REMANIEMENT MINISTÉRIEL À PREVOIR 
PARTI QUEBECOIS 

Couture va se retirer avant Le comité des priorités 

les prochaines élections fixera aujourd'hui 
la date de la session 

» 

! 

« 

: 

Le m i n i s t r e q u é b é c o i s de 
l ' I m m i g r a t i o n , Jacques 

Couture/ n'attendra pas les pro­
chaines elections générales pour 
se r e t i r e r c o m p l è t e m e n t de la 
vie politique. C'est du moins ce 
qu'affirment plusieurs sources 
dont c e r t a i n e - p r o v i e n n e n t 
m ê m e de l ' i n t é r i e u r du Conseil 
des minis t res . Selon celles-ci. M. 
Couture qui a déjà fait connaître 
son in ten t ion de r é i n t é g r e r les 
r angs de la Compagnie de Jé­
sus, s'est vu offrir un poste qui 
l ' i n t é r e s s e v i v e m e n t et qui lui 
permet t ra i t d 'exercer son minis­
t è r e dans un pays du Tiers-
monde/ vra isemblablement en 
Afr ique. P o u r a c c é d e r à ses 
nouvel les fonct ions , l ' a c tue l 
m i n i s t r e d e v r a i t c e p e n d a n t se 
r e n d r e d i spon ib le dès les p re ­
m i e r s mois de l ' année p r o c h a i ­
ne, ce qui r a m è n e r a i t à quit ter 
le gouvernement au plus tard à 
la fin de d é c e m b r e . J o i n t c e t t e 
s e m a i n e p a r LA P R E S S E , M. 
Couture s'est refusé à tout com­
mentaire au sujet de cette infor­
mation en se contentant de pré­
ciser: «Je ne veux pas confirmer 
ce t te nouvel le ma i s j e ne peux-
pas non plus d i r e que j e la dé­
mentis.» 

Une autre démission et 
un remaniement 
ministériel 

De son c ô t é , l ' a u t r e m i n i s t r e 
dont la l e t t r e de démiss ion est 
déjà su r la t ab l e du p r e m i e r 
ministre Lévesque, Guy Joron, 
a d é c l a r e h i e r à LA P R E S S E 
que . s 'il est p rê t à occupe r son 
s iege de d é p u t é de Mille-I les 
jusqu 'à la prochaine élection, il 
souha i t e ê t r e r e l evé de ses res ­
ponsab i l i t é s m i n i s t é r i e l l e s le 
plus rapidement possible. 

Cette volonté des deux minis 
très accroît d 'autant les chances 
d ' a s s i s t e r p r o c h a i n e m e n t à un 
remaniement ministériel à Qué­
bec. Plusieurs observateurs s'at­
tendent m ê m e à voir M. Léves­
que procéder à des changements 
au cours des prochains jours . Ou 
en tout cas avant la reprise de la 
sess ion , i n i t i a l e m e n t p r évue 

pour le 11 novembre , mais dont 
la d a t e s e r a a v a n c é e , se lon ce 
qu'il a déclaré jeudi . 

Le nom le plus f r é q u e m m e n t 
mentionné c o m m e successeur de 
M. Couture à l ' Immigrat ion est 
celui du d é p u t é de M e r c i e r . 
Gérald Godin, qui a à son pal­
marès comme trophée de chas­
se, la défaite personnelle de l'ex-
premier minis t re Robert Bou­
rassa en 1976. 

Sauvegarder l'équilibre 
Depuis q u a t r e ans , M. Godin 

s ' e s t m a i n t e s fois m a n i f e s t é 
comme porte-parole officieux du 
g o u v e r n e m e n t a u p r è s de plu­
sieurs groupes ethniques et lors 
de tournées rie représentat ion en 
dehors du Québec . En o u t r e , 
dans sa propre circonscription, 
M. Godin a é t é a p p e l é à plu­
s i eu r s r e p r i s e s à cô toye r d ' im­
p o r t a n t e s m i n o r i t é s l ingu is t i ­
ques . La p romot ion é v e n t u e l l e 
du dépu t é de M e r c i e r p e r m e t ­
trait en outre au premier minis­
t re de s a u v e g a r d e r le f rag i le 
équilibre régional qui constitue 
un fac teur i m p o r t a n t d a n s la 
fo rmat ion d 'un Consei l des mi­
nistres puisqu'il r emplacera i t un 
a u t r e M o n t r é a l a i s , d é p u t é de 
Saint-Henri. 

On m e n t i o n n e é g a l e m e n t la 
possibilité de voir un aut re dépu­
té de Montréal, Gilbert Paquet-
te, de R o s e m o n t , a c c é d e r au 
g o u v e r n e m e n t à la su i t e du dé­
part de Guy Joron représentant 
lui aussi la région métropolitai­
ne. M. Paquet te n 'hér i tera i t pas 
forcément du porte-feuille de M. 
Joron aux Institutions financiè­
res mais pourrai t ê t re impliqué 
dans un j eu de c h a i s e m u s i c a l e 
qui affecterait également l 'ac­
tuel p r é s i d e n t de l ' A s s e m b l é e 
nationale,Clément Richard. 

Elections selon 
l'ancienne carte 

Des quatre comtés où il y au ra 
des élections part iel les, le lundi 
17 n o v e m b r e , c ' e s t celui d 'Ou-
tremont qui est le plus affecté en 
raison des changements à la car­
te é l e c t o r a l e qui a u r a i t élu en 

vigueur si des élections généra­
les avaient été déclenchées cet 
a u t o m n e . Ce t t e nouvel le c a r t e 
a u r a i t en effet po r t é le n o m b r e 
de comtés à l 'Assemblée natio­
na le de 110 à 122. Le n o u v e a u 
c o m t é a u r a i t eu un peu plus de 
33.000 é l e c t e u r s a lo r s que l ' an­
cien comté en donne 38,500. 

Pour le Par t i québécois, c 'est 
Nicole Boily qui a été choisie à 
l 'unanimité par les mil i tants de 
c e t t e c i r c o n s c r i p t i o n . L 'Union 
nationale n'a pas encore désigné 
son c a n d i d a t . Le P a r t i l ibé ra l 
tiendra pour sa part une réunion 
de mise en candidature , mard i , 
qui met t ra aux prises deux per­
sonnalités du comté, MM. Pier­
re Fortier et Paul-André Té-
t r e au l t . Si les élections avaient 
été tenues selon la nouvelle ca r te 
é l e c t o r a l e , 3,467 é l e c t e u r s du 
c o m t é du Mont -Roya l a u r a i e n t 
alors voté dans Outremont alors 
que le comté de Mercier en récu­
pérerai t 6.09Ô. 

Des comtés inchangés 
D a n s les t ro i s a u t r e s c o m t é s 

où il y aura des élections partiel­
les , soit Johnson, Mégantic-
Compton et Brôme-Missis-
quoi/ la ca r t e électorale n'a pas 
é t é modi f iée . .Ces t ro i s c o m t é s 
étaient détenus par des députés 
de l 'Union n a t i o n a l e , soit p a r 
Maurice Bellemare, Fernand 
Grenier et Armand Russell. 
Ainsi Fernand Grenier/ d a n s 
Mégantic-Compton, a décidé de 
se représenter à nouveau sous la 
b a n n i è r e de l 'UN en vue de re­
trouver son siège à l 'Assemblée 
nationale. Il avai t démissionné 
de son pos te pour se p r é s e n t e r 
aux é lec t ions f é d é r a l e s du 18 
février, sous la bannière du Par­
ti conservateur , tout comme l'a­
va i t fait d ' a i l l e u r s Armand 
Russell. Ces tentat ives se sont 
avérées un désas t re . 

L'UN dans Johnson 
D a n s le c o m t é de Johnson, 

c'est l 'ex-secrétaire de Maurice 
Bel lemare , Marie Charest qui 
tentera de remplacer son ancien 
patron à l 'Assemblée nationale. 

T r è s p r é s e n t e d a n s le c o m t é 
depu i s l ' é l ec t ion de Maurice 
Bellemare en 1971, elle fera une 
d u r e lu t t e au l ibé ra l Camille 
Picard et à la candidate péquis-
te, Carmen Juneau. 

P a r a i l l e u r s , d a n s M é g a n t i c -
Compton , le P a r t i q u é b é c o i s 
s e r a r e p r é s e n t é p a r Richard 
Labelle a l o r s que Fabien Bé­
langer sera le représentant des 
libéraux. 

D a n s Brome-Missisquoi, 
l 'ancien comté de Russe l l , l'U­
nion nationale n 'a pas encore de 
candidat , et cer ta ins tentent de 
c o n v a i n c r e ce t i ndus t r i e l d'ef­
fectuer un retour en politique. 

Pour les libéraux qui sont sor­
tis de la réunion de mise en can­
didature fort divisés, c 'est le jeu­
ne avocat spécialisé en mat iè re 
a g r i c o l e , Pierre Paradis qui 
tentera de redonner ce part i aux 
t r o u p e s d e Claude Ryan. Le 
c a n d i d a t p é q u i s t e e s t le fonc­
t i o n n a i r e p r o v i n c i a l , Gérard 
Comtois, qui avai t connu la dé­
faite lors de l'élection de 1976. 

En fin de semaine 
D i m a n c h e , la C o m m i s s i o n 

jeunesse de l 'aile québécoise du 
Parti libéral du Canada t iendra 
un «brunch» au cours duquel les 
part icipants entendront le minis­
t re f édé ra l J e a n Chré t i en , les 
députés P ie r re Deniger, Marcel 
P r u d ' h o m m e e t A n d r é M a l t a i s 
de m ê m e que le p r é s i d e n t local 
du part i , M. Jean-Claude Danse-
reau. 

Ce soi r , le p r e m i e r m i n i s t r e 
L é v e s q u e p r e n d la p a r o l e au 
b a n q u e t de c l ô t u r e du 39e con­
g r è s de l 'Union des Conse i l s de 
comtés , à Québec, pendant que 
le ministre Claude Morin partici­
pera à l 'émission Noir sur Blanc, 
animée pa r Denise Bombard ie r 
à la télévision de Radio-Canada. 

Demain, le leader de l'opposi­
tion et député de Bonaventure à 
Québec, M. Gérard-D. Lévesque 
fera une brève «apparition...» à 
Fa t ima , aux Iles-de-la-Madelei-
ne à l ' occas ion de l ' a s s e m b l é e 
d ' investi ture l ibérale dans cet te 
circonscription. 

Q U E B E C — Le c o m i t é des 
priorités du gouvernement 

L é v e s q u e est réuni d e p u i s h ie r 
soi r au Mont S a i n t - G a b r i e l , au 
no**d de M o n t r é a l , afin de deci­
der de la date de la convocation 
des députes pour la nouvelle ses­
sion et afin de d é t e r m i n e r les 
grandes lignes du menu législa­
tif. 

PIERRE VINCENT 
(de notre bureau de Q u é b e c ) 

Etant donne que M. Lévesque 
a dé jà prévu de r e n c o n t r e r les 
aut res chefs de parti au cours de 
la s e m a i n e p r o c h a i n e , d a n s le 
but de leur demander leur colla­
bora t ion pour l u t t e r c o n t r e le 
plan de rapa t r iement de la Cons­
t i tu t ion du p r e m i e r m i n i s t r e 
Trudeau, il est fort probable que 
les t r a v a u x p a r l e m e n t a i r e s ne 
reprennent que le mardi 28 octo­
bre. Soit deux semaines plus tôt 
que la date init ialement prévue, 
au m o m e n t de la d i sso lu t ion de 
la Chambre en juin dernier . 

L' idée d'une session spéciale 
pour d é b a t t r e d u n e réso lu t ion 
d é n o n ç a n t le p lan T r u d e a u et . 
possiblement, d u n e loi spéciale 
forçant le retour au travail des 
e n s e i g n a n t s - g r é v i s t e s d a n s la 
Mauricie, aurai t été définitive­
m e n t é c a r t é e , p u i s q u ' e l l e es t 
techniquement difficile de réali­
sation et qu'en fin de compte elle 
ne fe ra i t pas g a g n e r t e l l e m e n t 
de t emps . 

Quant au menu législatif, dont 
d é c i d e r o n t les m e m b r e s du Co­
m i t é des p r i o r i t é s , il es t a s sez 
év iden t m a i n t e n a n t qu ' i l s e r a 
fait en bonne par t ie de questions 
é c o n o m i q u e s . M. L é v e s q u e 
ayant indiqué à plusieurs repri­
ses, ces derniers mois, que «les 
Québécois mangent plus souvent 
d ' é c o n o m i q u e que de cons t i tu ­
tion». Il va sans dire, néanmoins, 
que les députés seront appelés à 
donner la réplique à leurs homo­
logues fédéraux sur le projet de 
rapa t r iement de la Constitution, 
qui s e r a c h a u d e m e n t d i s c u t é à 
Ottawa au moins jusqu 'au 8 dé­
cembre . 

M. Lévesque devrait mettre 
l ' a c c e n t sur les questions 
économiques. 

Les parlementaires péquistes 
annonceront aussi , faut-il pré­
voir, tout un train de m e s u r e s 
soc ia les , visant à amé l iorer la 
qualité de la vie — des mesures 
qui pourront aller d'allocations 
plus généreuses aux personnes 
âgées à la réal isat ion des pro­
messes de prêt-bourse aux étu­
diants, en passant par la lutte à 
la discrimination faite aux 
femmes travaillant au foyer et 
hors du foyer, en matière d'aide 
gouvernementale... 

Font partie de ce c o m i t é res ­
treint, outre M. René Lévesque | 
et son sous-minis tre M. Louis 
Bernard, les ministres Jacques 
Parizeau, Claude Charron, Clau­
de Morin, P ierre Marois , Ber­
nard Landry, Marc-André Bé-
dard, Jacques Léonard, Lise 
Payerre et Camille Laurin. Leur 
réunion doit se t erminer en fin 
d'après-midi, M. Lévesque étant 
attendu au dîner de c lôture du 
39e Congrès de l'Union des Con­
seils de Comté à Québec. 
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À 
r Manifestation monstre des 

travailleurs ueen's Park 

T O R O N T O — Devant l 'ava­
lanche des mises à pied 

permanentes et temporaires, la 
F é d é r a t i o n des t r a v a i l l e u r s de 
l'Ontario ( F T O ) riposte. 

L ' o r g a n i s m e , qui r e p r é s e n t e 
pas moins de 800,000 syndiqués 
de la province la plus industriali­
sée du pays , o r g a n i s e pour au­
jourd 'hui une man i fe s t a t ion 
mons t re d e v a n t Queen ' s P a r k 
pour protester contre le gouver­
nement conservateur de Wil l iam 
D a v i s et con t re son « i n e r t i e » à 
cet égard. 

Selon les données fournies à 
L A P R E S S E par un porte-parole 
de la F T O , Allan Pr izde . quelque 
200 en t r ep r i se s ont dû f e r m e r 
leurs portes de façon permanen­
te ou temporaire depuis le début 
de l 'année, situation qui aurait 
touché pas moins de 30,000 tra­
vailleurs. 

M . P r i z d e soutient toutefois 
qu ' i l s ' ag i t là de données min i ­
males, parce que rien dans la loi 
n'oblige une compagnie d'infor­
mer le g o u v e r n e m e n t on ta r ien 
de ses faits et g e s t e s en ce qui 
touche les fermetures. 

Trop peu 
« I l ex i s t e na tu re l l emen t un 

m i n i m u m de r e n s e i g n e m e n t s 
que l ' en t r ep r i s e doit fournir , 
mais la plupar t passent ou t re . 
La loi est pleine de trous, facile à 
contourner et peu contraignan­
te .» 

Aussi, devant cette f lambée de 
f e rme tu re s dues à la p ré sen te 
récession économique, la majeu­
re partie des décisions sont pri­
ses à l 'extérieur du pays, parce 
qu'il s'agit, dans la majeure par­
tie des cas, de filiales canadien­
nes d ' en t r ep r i s e s é t r a n g è r e s 
i m p l a n t é e s en On ta r io qui sont 
affectées. 

Quoi qu'il en soit, cette mani­
festation promet d 'être l'une des 
plus importantes que la province 

ait connues depuis que les con­
servateurs sont au pouvoir, soit 
34 ans, aff irme M . Pr izde . 

l a F T O jouit dans cette offen­
s i v e de l 'appui de plusieurs au­
tres synd ica t s non a f f i l i é s , 
c o m m e les Teamsters , de m ê m e 
que d 'aut res g roupes de pres ­
sion, dont l ' A s s o c i a t i o n cana­
dienne-française de l 'Ontario. 

Les partis d'Opposition endos­
sent ce t te d é m a r c h e . L e s l ibé­
raux de Stuart Smi th ont dé jà 
d é c l a r é qu ' i l s sont prê t s à dé­
clencher une campagne électo­
rale sur cette litigieuse question. 

Quant aux néo-démocrates de 
Michael Cassidy, qui détiennent 
la balance du pouvoir à Queen's 
Park et qui normalement , selon 
leur philosophie politique, sont 
plus proches des t r a v a i l l e u r s , 
m ê m e s ' i ls contes ten t a v e c 
acharnement l'attitude du gou­
vernement, ils ne sont toutefois 
pas prêts à appuyer une motion 
de non-confiance présentée par 
les libéraux. 

La faiblesse 
Il s'agit encore là d'une autre 

indication que le N P D est en per­
te de v i t e s se et r e t a r d e ainsi le 
moment où il devra se présenter 
devant l ' é l e c t o r a t . On sait que 
M . Smith a annoncé qu ' i l n 'en­
tendait plus a p p u y e r c o m m e il 
l'a fait au cours des t ro is 
de rn iè re s années le g o u v e r n e ­
ment minoritaire de M. Dav i s . 

Ce de rn ie r , sentant la soupe 
chaude , a p résen té , pa r la v o i x 
de son ministre du Trava i l , Ron 
Elg ie , dès la première semaine 
de l 'ouverture de la session, un 
projet visant à répondre aux at­
tentes du mouvement ouvrier . 

L e pro je t in i t ia l , c o n s i d é r é 
c o m m e « t i m i d e » ou encore « d ' à 
m o i t i é r é c h a u f f é » par la F T O , 
les partis d'opposition l'ont car­
r é m e n t r e j e t é . E t m ê m e ap rès 
a v o i r dit ce l a , le N P D a d é c i d é 
d 'appuyer le projet de loi « c a r il 
s ' ag i t d'un pas dans la bonne 
direct ion». 

L e synd ica t soutient qua t r e 
positions bien spécifiques: 

Trudeau ne 
vit pas que 
de politique 

O T T A W A . ( P C ) — C é l é ­
brant aujourd 'hui son 61e 

a n n i v e r s a i r e de na i s sance , l e . 
premier ministre du Canada, M . 
P i e r r e T r u d e a u , e s t i m e qu ' i l 
défend actuellement des choses 
auxque l les il c ro i t pass ionné­
ment : « J e tente d ' a m e n e r les 
Canadiens à croire qu'ils sont un 
pays et non 10 Etats fédéraux», 
a-t-i! dit. 

Au cours d 'une e n t r e v u e à la 
P r e s s e C a n a d i e n n e , j e u d i , M . 
Trudeau s'est empressé d'ajou­
ter que « l a po l i t i que n 'es t pas 
toute ma v i e » . 

« M a i s vous devez comprendre 
que j e peux décrocher, et quand 
j ' a i quitté le bureau, fe rmé mes 
l ivres et terminé mes dossiers, il 
y a autre chose. 

« E v i d e m m e n t , il y a les en­
fants, et il y a ma v ie , la beauté 
chez les femmes, dans les arbres 
et dans les l i v r e s» , confie-t-il. 

R e c o n f i r m a n t qu ' i l c o m p t e 
qu i t t e r son pos te de p r e m i e r 
ministre du Canada avant la fin 

de son manda t . M . T r u d e a u a 
r é c e m m e n t en t r ep r i s la phase 
u l t ime de sa v i e po l i t i que , soi t 
tenter de mettre en place la base 
de la réforme constitutionnelle 
dans les t e r m e s qu ' i l dé fend 
depuis son en t r ée en p o l i t i q u e , 
en 1968. 

Il dit «de ne plus en plus» pen­
ser à s'établir à Montréal après 
avoir quitté son poste, dans cette 
maison de l ' a v e n u e des P in s 
construite en 1930 selon les plans 
de l 'architecte Ernest Cormier . 

A propos de sa f o r m e physi ­
que, M . Trudeau n'en admet pas 
moins qu'il se sentait beaucoup 
mieux , l ' é t é de rn ie r , a lo rs que 
dans l'opposition, il avai t passé 
son temps a v e c ses enfan ts , à 
fa i re de la v o i l e et du canot , et 
qu'il avait v o y a g é au Tibet . 

« L e système par lementaire a 
ça de bon, c 'es t qu ' i l nous per­
met de nous reposer un peu dans 
l ' O p p o s i t i o n » , a conf ié M . T r u ­
deau. 

La mentalité 
a changé face 
à l'alcool 

Q U E B E C ( P C ) — L a men­
ta l i té face à la c o n s o m m a ­

tion des boissons a l coo l iques 
dans notre société a changé, esti­
m e le nouveau p rés iden t de la 
R é g i e des p e r m i s d ' a l c o o l , M . 
Ghislain K . -La f l amme . 

L o r s d 'une opé ra t ion de re la­
t ions publ iques m e n é e hier à 
l'occasion de l 'entrée en vigueur 
de la loi 55, M . K . - L a f l a m m e a 
soutenu que l ' anc i enne loi sur 
l 'alcool «partai t du principe qu'il 
faut l i m i t e r les points de v e n t e 
des boissons a l c o o l i q u e s p a r c e 
que l 'alcool était un produit dan­
gereux dont il fallait essayer de 
restreindre la consommat ion». 

La n o u v e l l e l o i , adop t ée en 
décembre dernier par l 'Assem­
blée nationale, «par t du principe 
que l 'alcool n'est pas un mal en 
soi, qu'il s 'agit d'un produit qui a 
sa place dans une société civil i­
sée et qu ' i l n 'y a pas l ieu de le 
combat t re par la limitation des 
points de ven t e» . i 

Aussi, la nouvelle loi met-elle 

plutôt l 'accent sur la protection 
de la société contre les abus d'al­
cool, a expliqué M . K . - L a f l a m m e 
qui, avant d 'accéder à la prési­
dence de la R é g i e des p e r m i s 
d ' a l c o o l , é t a i t d i r e c t e u r du Bu­
reau des véhicules automobiles 
du Québec. 

M . K . - L a f l a m m e a indiqué que 
la R é g i e serait plus l ibérale dans 
l 'octroi des permis de vente d'al­
cool si les conditions prévues par 
la loi sont remplies par le requé­
rant. 

Toutefois, la Rég ie vei l lera à 
ce que l 'exploitation d'un débit 
de boisson se fasse dans le res­
pect de la «tranquili té publique», 
une n o u v e l l e notion in t rodu i t e 
par la loi. 

De plus, la R é g i e s o u m e t t r a 
b ientô t une r é g l e m e n t a t i o n au 
sujet de la publicité sur les bois­
sons a l c o o l i q u e s , afin que les 
réclames commerc ia les incitent 
à la modération dans la consom­
mation. 

1) que toute compagnie justifie 
sa décision de fermer tempo­
r a i r e m e n t ou de façon per ­
manente son entreprise; 

2) que la pension du t ravai l leur 
affecté par cette décision soit 
t r ans fé rab l e à son nouve l 
emp lo i afin qu ' i l ne soit pas 
péna l i sé et b é n é f i c i e des 
avantages de ce pour quoi il a 
souscr i t pendant p lus ieurs 
années dans ce r t a in s cas . Il 
s'agit en somme de la mise en 
vigueur de l 'universali té des 
fonds de pension; 

3) que l ' indemnité de séparation 
soit équivalente à une semai­
ne de s a l a i r e pour c h a q u e 
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année passée à l ' e m p l o i de 
l 'entreprise; et 

4) que l ' av i s de f e r m e t u r e soit 
de six mois pour les t r a v a i l ­
leurs dont l 'entreprise comp­
te plus de 500 employés et de 
seize semaines pour celle qui 
compte plus de 50 employes. 

La man i f e s t a t i on d 'au­
jourd 'hu i ne cons t i tue que le 
point de départ d'une campagne 
plus vaste. La F T O a fait impri­
m e r un mi l l i on de m a c a r o n s et 
de fo rmules de pé t i t ion . Sur le 
m a c a r o n s on peut y l i re « C a n 
work*. 

Dès lundi, d ' au t r e par t , les 
syndicalistes commenceront la 

tournée des usines pour f a i r e 
signer la pétition qui sera par la 
suite p r é s e n t é e au g o u v e r n e ­
ment on ta r i en . Ce l l e - c i i nv i t e 
Queen's Park à intervenir légis-
lat ivement en faveur d'une plus 
grande reconnaissance du droit 
des travail leurs. 

Stratégie 
M a i s ces d é m a r c h e s const i­

tuent une s t r a t é g i e à court ter­
m e . L e v r a i p r o b l è m e selon la 
F T O . réside dans le courage que 
l 'Ontario pourrait démontrer en 
se dotant d'une vér i table straté­
g i e indus t r i e l l e « a u l ieu de se 
f a i r e d i c t e r ses p r i o r i t é s par 

d 'aut res selon les beso ins des 
autres». 

Mais la réponse, pour l'Onta­
r io , est toujours la m ê m e : les 
principaux outils économiques 
sont à Ottawa et c'est à celui-ci à 
prendre ses responsabilités. 

L'on comprend peut-être plus 
M . D a v i s et son a t t i tude à l ' é ­
gard de la constitution lorsqu'il 
disait mardi à la suite de la con­
férence des premiers ministres 
provinciaux, réunis exception­
ne l l emen t à T o r o n t o , que « l e s 
Ontariens veulent en finir avec 
ce r a p a t r i e m e n t afin que l 'on 
s'attaque aux principaux problè­
mes économiques du pays» . 

JMMS0NS D'ENSMGftEMENT. 

COURS ATEMPS PLEIN/JOUR 
septembre à juin 

• Secrétariat médical 
• Secrétariat juridique 
• Secrétariat de services 
• Steno-dactylo 
• Commis -comptab le 
• Réceptionniste-téléphoniste 
• Commis de bureau 

COURS ATEMPS PARTIEL/JOUR-SOIRSAMEDI 
en tout temps de Tannée 

• Anglais 
• Comptabilité 
• Dactylographie et machine a dicter 
• Français 
• Initiation au droit 
• Procédures juridiques 
• Protocole du téléphone et art de la 

réception 
• Sténographie française 
• Sténographie anglaise 
• Tenue de livres d u n e entreprise 

commerciale l-ll 
• Tenue de livres d'une entreprise 

de services 
• Terminologie médicale 

Sans garantir formellement un emploi, 
plus de 90% de nos diplômés sont placés 
chaque année 

c o m p o s e z 

932-1122 
(9 heures a 21 heures) 

> 

mpfi 
Reconnu par 
le ministère de l'Éducation 
— enseignement professionnel, 
niveau secondaire 

• • » 

• • 

La Commission des écoles 
cathol iques de Mont réa l 

Service de l'éducation des adultes 

Cours intensifs et semi-intensifs de conversation 
française et anglaise 

Jours et soirs 
Centre Père-Marquette 
6 0 3 0 , rue Marquet te 

Durée: 7 semaines dont 2 fins de 

semaine 

Anglais 
semi-intensif: 
lundi , mard i et mercredi 
19:30 à 22:15 

Prochaine session: 2 7 
octobre 1980 

Centre Saint-Pascal-
Baylon 
3715 , rue Car l ton 

Durée: 10 semaines 

Anglais et français 
semi-intensifs: 
lundi , mard i et mercredi 
19:15 à 22:00 . 

Prochaine session: 24 
novembre 1980 

Centre Saint-Paul 
11, chemin de la Côte 

Saint-Antoine (Westmount) 

Durée: 6 semaines 

Français 
intensif: 
lundi au vendredi 9:00 
à 12:00 

Prochaine session: 10 
novembre 1980 

Anglais 
intensif: 
lundi au vendredi 13:00 
à 16:00 

Prochaine session: 
3 novembre 1980 

N.B.: On peut aussi s'ins­
crire en tout temps dans 
d'autres centres de la 
CECM à des cours régu­
liers de français et d'an­
glais (langue seconde). 

tenieignmenti: Centre Saint-Paul, 9 3 1 - 2 4 4 3 
Autres centres: 273 -0481 

PROGRAMME 

POUR L'AUTOMNE 
À L'YMCA CENTRE-VILLE 

DÉBUT DES COURS: 

3 NOVEMBRE 

TESTS DE CLASSEMENT 
ET INSCRIPTIONS: 

Les mardis 14, 21 , 28 octobre 

entre 16h et 19h 

C O N V E R S A T I O N A N G L A I S E 

NIVEAUX DEBUTANTS A AVANCÉS 

Choix d'horaire: Matin — après-midi 
soir 

Inscrivez-vous maintenant! 

__ Y M C A CENTRE-VILLE 
1450, rue Stanley 
Montreal 

Tél.: 849-8393 (71 let 712) 

Pour votre 
publicité de 

MAISONS 
D'ENSEIGNEMENT 

dans 

composez 

ou 

285-7229 
Paulette Fréjeau 

ADMISSION À LA SESSION D'HIVER 1981 

ÉTUDES DE DEUXIÈME ET 
TROISIÈME CYCLES 
• Art dramatique (M. A.) 
• Ans plastiques iM.A.) 
• Biologie (M.Se.) 
• Chimie (M.Se.) 
• Communication (M.A.) 
• Economique (M.Se.) 
• Études des arts (M.A.) 
• Études littéraires (M.A.) 
• Géographie (M.Se.) 
• Histoire (M.A.) 
• Linguistique (M.A.) 

• Mathématiques (M.Se.) 
• Philosophie (M.A.) 
• Sciences de la terre (M.Se.) 
• Sciences de l'atmosphère (M.Se.) 
• Sciences de l'environnement (M.Se.) 
• Sciences politiques (M.A.) 
• Sciences religieuses (M. A.) 
• Sexologie (M.A.) 
• Sociologie (M.A.) 
• Thanatologie (Cert.) 

• Administration (Ph.D.) 
(Programme conjoint avec l'École des Hautes Études 
Commerciales, l'Université McGill et l'Université Concordia) 

• H.stoire (Ph.D.) 
• Psychologie (Ph.D.) 
• Science politique (Ph.D.) 

Les demandes d'admission doivent parvenir au plus tard le 
1er novembre 1980 au: 

Service de l'admission 
Bureau du registraire 
UNIVERSITÉ DU QUÉBEC À MONTRÉAL 
Case postale 8888, succursale " A " 
Montréal, Que. H3C 3P8 
Téléphone: (514) 282-3121 

U n i v e r s i t é du Q u é b e c à M o n t r é a l 
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CENTRE DE 
SUGGESTOPEDIE DU 
QUÉBEC 

Permi» du Mirmlere de l'Education no 74953B 

QUAND APPRENDRE EST UN PLAISIR 

L'ANGLAIS 
par la 

SUGGESTOPEDIE 
(aussi cours d'ESPAGNOL) 

Cette méthode révolutionnaire vous permet de découvrir et 

parler l'anglais rapidement et avec un minimum d'effort. 

Fondée sur le plcisir de la communication dans une atmos­

phere stimulante et détendue, la suggestopédie vous révèle 

des potentiels insoupçonnes d'apprentissage et de créativité. 

Cette nouvelle pédagogie garantit des résultats qu'aucune 

des méthodes traditionnelles n'a atteints jusqu'ici. 

Si v o u s souhaitez participer à cette expérience 
enrichissante, veuillez téléphoner a u : 

738-4954 
DATES DES COURS: du 12 NOV. au 17 DEC 

NIVEAUX OFFERTS: Debutants 

Intermédiaires 
Les cour» ont lieu tous les jours, du lundi ou 
vendredi, 3!/7 heures par jour. 
HORAIRES: matin, après-midi ou soir. 

ADMISSION (temps complet et partiel) 
CHANGEMENT DE PROGRAMME 
Date limite: 1er novembre 1980 

L'Université du Québec a Trois Rivières offre 42 programmes de baccalauréat ei Î8 programmes de certifii .<t 

SESSION D'HIVER 1981 
ÉTUDES DE PREMIER CYCLE 

QUE FEREZ-VOUS 

DEMAIN? 
• PROGRAMMATION 
• KEYPUNCH-KEYTAPE 

Cours du p u r et du soir 
Tes* d'optitude gratuit 
Prêt du gouvernement 

• Coût modique 
• Age: 1 8 a 50 ans 
• Cours eclair 

Pour renseignements - -

APPELEZ 8 4 9 - 7 7 2 6 
Reconnu par I t mm.Here de l Education aux n .v tou i teconda.ntt *» colle-
giol Permit 7 4 9 7 4 5 

Inscrivez-vous 

MAINTENANT 
pour nos cours de novembre 

COMPUTER INSTITUTE OF CANADA 
INSTITUT D ' O R D I N A T E U R ELECTRONIQUE 

201 5, rue D r u m m o n d , suite 550 , Mont réa l 

BACCALAURÉATS ET CERTI 
Arts et sciences humaines 

Baccalauréats 
Arts plastiques 
Education au préscolaire el 
enseignement au primaire* 
Enseignement en adaptation 
scolaire' 
Enseignement en arts plastiques 
Enseignement en études an<j ! ;HM• . 

Enseignement en etudes françaises 
Enseignement en histoire 
Enseignement en musique 
Enseignement en sciences religieuses 
Etudes anglaises 
Etudes littéraires françaises 
Etudes littéraires québécoises 
Linguistique 
Musique 
Philosophie 
Psycho-education * 
Sciences de I education 
Théologie 
Traduction 
Cert i f icats 
Enfance inadaptée 
Histoire 
Langue et littérature anglaises 
Philosophie 
Scences de l'éducation 
Traduction 

FICATS 
Sciences pures, appliquées 
et de la santé 
Baccalauréats 
Biochimie 
Biologie 
Biologie médicale 
Biophysique 
Chimie • 
Enseignement en administration 
Enseignement en biologie 
Enseignement en chimie 
Enseignement en mathématiques 
Enseignement en physique 
Génie électrique 
Génie industriel 
Mathémat iques' 
Physique 
Physico chimie 
Sciences de l'activité physique 
Sciences de la santé 
(nursing) 

Cert i f icats 
Biologie 
Biologie médicale 
Chimie 
Mathématiques* 
Sciences de la santé 
(nursing) 

Sciences sociales et de 
l 'administration 
Baccalauréats 
Economique 
Enseignement en géographie 
Géographie 
Recherche opérationnelle 

Certi f icats 
Administration * 
Géographie 

Unité organisationnelle: 
Programmes spéciaux 
Baccalauréats 
Enseignement professions I 
Enseignement technique 

Cert i f icats 
Gestion de la main d'oeuvre 
Gestion policière 
Enseignement du français 
(primaire) 
Entrainement sportif 
Technicien supérieur 

* Temps partiel seulement 

Condit ions d 'admission 
Posséder un diplôme d'études col légiales (DEC) ou l 'équivalent OU posséder des 
connaissances appropriées, une expér ience jugée pert inente et être âgé(e) d 'au moins 
vingt deux ( 2 2 ) ans 

Pour de plus amples rense ignements veuil lez vous adresser au 

Bureau du registra i re 
Univers i té du Québec à Tro is-Riv ières 
C P 500 . Trois Rivieres. Que G 9 A 5 H 7 
Tel (819) 3 7 6 5 4 5 4 -

Univers i té du Québec à T ro is -R iv iè res 

mm 

Apprenez les éléments 
qui vous permettront 
d'accéder au monde 

de l'informatique 
f 4L Le monde de l ' in format ique est en 

constante m u t a t i o n . 

SESSION D'HIVER 1981 
ÉTUDES DE 2e ET DE 3e CYCLES 

ADMISSION 
CHANGEMENT DE PROGRAMME 
Date limite: 1er novembre 1980 

L'Université du Québec à Trois-Rivières offre 16 programmes de maîtrise et 2 programmes de doctorat 

Il n'y a pos de formule 
magique pour réussir 
en informatique. Mais 
il existe l'INSTITUT 
CONTROL DATA qui 
offre des cours en in­
formatique et des ser­
vices d'aide au place­
ment. (Demandez les 
pourcentages d'enga­
gement). 

La v ie est fa i te de compromis. 
Mais v o t r e carr ière ne do i t pas 
ob l iga to i rement en être un. 

Si vous souhaitez devenir program­
meur, opérateur, technicien, l'INSTI­
TUT CONTROL DATA est en mesure 
de vous aider à réaliser vos objectifs 
de carrière. 

9 

Pour vous aider dans vos choix, venez 
assister à une session d'information. 
Nous répondrons à vos questions, 
vous fournirons une copie de nos rap­
ports de placement et des éléments 

( V À 

m r i ­

l e s cours sont de types profession­
nels de niveau secondaire ou collé­
gial . L'enseignement est sanctionné 
par des examens sous l'autorité du 

qui vous familiariseront avec le monde Ministère de l'Education, 

des ordinateurs. 

ETUDES DE D E U X I E M E CYCLE 

MAITRISES 

Biophysique 
Chimie 
Éducation 
Electronique de 
puissance 
Etudes littéraires 

Études québécoises 
Mathématiques 'orien­
tation enseignemenii 
Philosophie 
Physique 
Sciences de l'activité 
physique 

Sciences de l'énergie 
Sciences de 
lenvironnement 
Sciences des pâtes 
et papiers 
Sciences du loisir 
Sécurité industrielle 
Théologie «3434i (34811 

Condit ions d'admission 
Détenir un baccalauréat specialise ou I equivalent avec une moyenne 
cumulative d au moins 3 0 ou I equivalent 

ETUDES DE TROISIEME CYCLE 

DOCTORATS 

Philosophie Sciences de l'énergie 

Condit ions d'admission 
M.nuise dans la discipline choisie ou l'équivalent. 

Date l imite d'admission 
Le 1er novembre 1980 

Renseignements complementaiies: 
Bureau du registraire 
Université du Québec à Trois Rivières 
C P . 500. Trois Rivières. Q u e . G9A 5H7 
Tél.: (819) 376 5454 

m Université du Québec à Trois-Rivières 

INSTITUT 
CONTRpL DATA 

• cours individualisés 
• formation pratique 
• aide au placement 
9 cours de jour et du soir 

Tél.: 284-8484 
300, rue Léo-Pariseau, suite 400, C P . 999, Station «La Cité» 

Montréal, Québec, H2W 2N1, 
(Coin avenue du Parc) 

/73 cr\î Service éducatif de 
VS S/' CONTROL DATA CANADA LTÉE 

permis 749747 

H O R L O G E R I E 
B IJOUTERIE 
à I k o U à ta m . l t o n 

DÉPLIANTS GRATUITS 
P e r m i t no 7 4 9 6 5 9 

INSTITUT D'HORLOGERIE 
DU CANADA LTÉE 
lOUtt l .ov Kont-loyd 

•tartre* Qai.H2J I I I TAU Sb-7123 

COLLÈGE DU TOURISME 
1117 ouest, rue Sainte-Catherine 
Suite 2 2 0 — Montréa l H3B 1 H 9 

MAÎTRISE EN CHIMIE 
Le programme est offert dans les principaux champs de 
spécialisation du département, soit la thermodynamique 
des solutions et des suspensions, l'électrochimie, la 
synthèse organique, la chimie pharmaceutique, la chimie 
de coordination et l'analyse. 

Une aide financière peut être accordée à l'étudiant qualifié. 

Pour de plus amples renseignements, veuillez vous 
adresser au directeur du programme, au 282-4896. 

Les demandes d'admission doivent parvenir au plus tard 
le 1 e r novembre 1980 au service de l'admission 
du bureau du registraire, R750du pavillon Hubert-Aquin, 
1255, rue Saint-Denis, Montréal, Québec -
Téléphone: 282-3121. 

Université du Québec à Mont rea l 

I 

Pour votre 
publicité de 

D'ENSEIGNEMENT 
dans 

composez 

285-7234 
OU 

285-7229 
Paulette Fréjeau 

Vous vous cherchez 
un emploi? 

Un milieu de travail jeune, 
dynamique et surtout intéressant? 

DEVENEZ 

AGENT DE VOYAGES 
Cours de formation en tourisme 

• 30 heures de cours 
• tarification 

voyages organisés 
assurance, technioues de vente 

• sessions débutant les 3 ou 4 
novembre et les 2 ou 4 décembre 

2 soirs par semaine 18h à 21 h 
ou samedi 1 5 novembre de 1 Oh à 1 7h 

Date limite d'inscription le 31 octobre 

Lundi au vendredi de lOh a 18h 

Permis du Ministère de l'Education 749601 

Pour plus de renseignements ' 

840-9337 

c é g e p 
(enseignement régulier de jour) 

Le 1er NOVEMBRE 1980 
est la date limite pour présenter une demande d'admission pour la 

SESSION «HIVER - 1981» ! 
dans l'un des cégeps suivants 

Ahunts ic 
André-La urendeau 
Bois-de-Boulogne 
D r u m m o n d v i l l e 
Édouard-Montpet i t 
Granby 
J o h n Abbot t 

Jo l ie t te 
L ionel -Groulx 
Matsonneuve 
Montmorency 
Rosemont 
Saint -Hyacinthe 
Saint-Jean-sur-Richelieu 
Saint-Jérôme 

Saint-Laurent 
Sherbrooke 
Sorel-Tracv 
ValU-vfield 
Vieux Montréa l 
Inst i tu t de Technologie 
Agr icole et A l imenta i re 

P O U T obtenir les formulaires, veuillez vous adresse! h l'un de 
cégeps ou au 

Servu «• Regional d'Admission du Montréal Métropolitain 
C P 70 , Succursale Bourassa 

Montreal. Qucbec,H2C il TTél 2 7 1 



F 2 6 L A PRESSE, M O N T R É A L , S A M E D I 18 O C T O B R E 1980 

AVIS LÉGAUX-APPELS D'OFFRES • SOUMÏSSiQNS 
24-25-26 octobre 

E X P O - L I Q U I D A T I O N 

de PEINTRES QUÉBÉCOIS 
Hôte! Quality Inn, Salon Sherbrooke Québec 

4 1 0 ouest, rue Sherbrooke 

de 2 5 % à 7 5 % de réduction 

J. Ahern 
Y. Bousquet 
C. Claudais 
R. Davies 
S. Dubreuil 

«Tout doit être vendu» 

W. Hudon 
H. Lagardère 
M. Millard 
Tex Lecor 
G. Hrabe 

F. Lorion 
G. Boka 
H. Moutier 
P. Boucher 
-r* 65 autres 

Plus de 5500,000 de tableaux 

Vendredi de 1 9h à 2 2 h . 
Samedi et dimanche de 1 Oh à 22h. 

LA VENTE AURA LIEU SOUS LA D IRECTION DE 

L I T E M I N C . 
545, boul. Laur ie r , Saint-Hi la i re i n fo rma t ions : 467-0404 

> 0 X * * S X < A * V * W U J V J v ) 

N e m a n q u e z p a s le seu l e n c a n , c o n d u i t u n e f o i s p a r s e m a i n e , q u i v o u s 
o f f r e u n e l iste c o m p l è t e d e t o u s les i t e m 

OES MARCHÉS EXTRAORDINAIRES . ÉCRIVEZ-LE SUR VOTRE C A L E N D R I E R . . . 

ENCAN COMMENCE A l%C0 V I S I T E 
Mardi 1 2 H 0 0 — 19h00 

EMPIRE INDUSTRIES INC. 
À N O T R E S A L L E D ' E N C A N S 

5 5 0 0 , r u e P a r é 
à l ' o u e s t d e D é c a r i e 

7 3 7 - 5 3 4 3 7 3 7 - 8 6 5 3 
MEUBLES — ANTIQUITÉS — ART — PORCELAINE — BIJOUX DE 

COLLECTION — TAPIS — MONNAIES — ETC. 

Dans l 'atlaire des 
faillites de 

A P P E L S D ' O F F R E S 

R O B E R T D E L A R O C H E 
L I N K - l A M F O R W A R D E R S I N C . 
D É P A N N E U R M A D O I N C . 
M A U R I C E G O S S E U N 
A N D R É P R E F O N T A I N E 
A N D R O N I C O S V A S S I L I O U 

D e s MU missions -ont demandée:» pour les actifs décrits, 
lesquels peuvent être vendus par lot. 

D E S C R I P T I O N D E L ' A C T I F 

R O B E R T D E L A R O C H E 

I 

L O I 1 Camion C M C 1974 
•* 

• 
É V A L U É A 

L O T 2 . - Oldsmohile 88 1974 

i f.V M L'f: \ 

L I N K - L A M F O R W A R D E R S I N C . 
- . L O T 3 . - Pont:ac Grand Le Mans 

19"**) isujet à lien) 
É V A L U E À 

L O T 4 - Mobilier de bureau 

0 É V A L U E À 
LOT 5 Marchandise. 43 > vestons et 20 

• p j . res de pantalons 
i 
t f V A L U E A 

LOT 6.— Equipement , support à linge 

y 1 E V A L U E À 

D É P A N N E U R M A D O I N C . 
LOT 7 . Caisse enregistreuse de marque 

TEC MAC 140 
s* É V A L U É À 

1.500 

5.000 

2.485 

11,275 

105 

M A U R I C E G O S S E U N 
1 o r H Bu!ckCentur \ 1976 

1.500 

É V A L U É À 3.000 

A N D R E P R E F O N T A I N E 
" L O I s» Appareil photo Canon AE-I et 

un flash électronique 155 A 
É V A L U É À 200 

A N D R O N I C O S V A S S I L I O U 
LOT H ) Oldsmohile Tc ronado Brougham 

1978 (sujet a lien) 
É V A L U É A 6.200 

Les soumissions doivent être envovees au syndic. J E A N -
G U Y D A O U S T . c i . a es bureaux. 6. boul Desaul­
niers. bureau 108. S t L a m b e r t P.Q J4P IL3. lequel les 
recevra jusqu 'à 1400 heurcv le 3 l i c m c jour d 'octobre 
1980. 

1 es soumissions doivent être scellées et doivent porter au 
; recto de l 'enveloppe et lisiblement inscrit € S O U M I S ­

S I O N S R O B E R T DL : LA R O C H L ET OU LINK-
LAM F O R W A R D E R S INC ET OU D É P A N N E U R 
M A D O INC. ET Ol MAURICE-: GOSSF.L1N 
ET OU A N D R É P R E F O N T A I N E h T OU A N D R O -
M< OS V A S S I L I O U -

( haque soumission doit démontrer clairement la valeur 
attribuée a chaque lot. 
Les soumissionnaires sont invités à une assemblée qui 
sera tenue au bureau du syndic. 6. boul. Desaulniers. bu­
reau 108. St-Lambcrt. P.Q., le 3 h e m e jour d'octobre 
1980 à 14:00 heures. Cette assemblée aura pour objet 
d'ouvrir c! annoncer lc% soumissions revues. 

A V I S E S T P A R L E S P R É S E N T E S D O N N É 
À T O U S L E S S O U M I S S I O N N A I R E S 

1 Que les soumissions doivent être accompagnées d'un 
cheque vise fait a l 'ordre du syndic et Jont le montant 
représente au moins 15 pour cent du montant de la 
soumission. 

; 2. Que le depot sera remis au vmmissionnaire si sa sou­
mission est rejetée: 

3 Que le dépôt sera confisque a titre de dommages inté­
rêts payés au syndic par k soumissionnaire si ce uer-
rucr retire sa soumission avant qu'il ail reçu l'avis 
dont il est question au paragraphe [t i J e l'article 114 
des Règles régissant la faillite 

4. Le syndic et les inspecteurs se réservent le droit de 
n'accepter ni la plus haute ni aucune des soumissions. 

A V I S E S T D E P L U S D O N N E 
A T O U S L E S A D J U D I C A T A I R E S 

Que le soumissionnaire dont la soumission a été acceptée 
perdra son depot a titre de dommages intérêts, s'il ne 
conclut pas la vente 

I N S P E C T I O N D E L ' A C T I F 

Les lots I, 2, 3,8 et 10 pourront être visites en se rendant 
au 1050 Victoria. Ville Lcmoyne. le 24 octobre 1980 en­
tre 10 00 heures et 12:00 heures 
Les lots 4. 5 et 6 pourront être visités en se rendant au Air 
Cargo Building «C» luite 202. Aéroport International 
de Mirabel le 24 octobre 1980 entre 10 00 heures et 12:00 
heures 

Les lots 7 et 9 pourront être visités sur rendez-vous en se 
rendant au 6. boul Desaulniers. bureau 108. St-Lam­
bcrt. P.Q. 
Des copies de l ' inventaire pourront être obtenues du syn­
dic sur demande au préalable ou sur les lieux, aux frais 
de la personne intéressée 
Le détail des conditions et reserves se rapportant à la 
vente des éléments de l'actif pourra être obtenu au bu­
reau du syndic ou sur les lieux lors de l 'inspection. 
Ces conditions et réserves font partie intégrante de la de­
mande de soumissions. 

J E A N - G U Y D A O U S T , C . A . 

DAOUST Si ASSOCIES 
6. bout Desaulniers 
bureau 108 
S t L a m b e r t P.Q. 
J 4 P I L 3 

I c i (S |4)465-5385 '875-4204 

T R E S I M P O R T A N T 

ENCAN PUBLIC 
S A N S R É S E R V E 

E Q U I P E M E N T D E 
C O N S T R U C T I O N E T 

D E C A M I O N N A G E 
M O D E R N E E T E N T R E S 

B O N É T A T 

M I S S I S S A U G A , O N T . 
J«vdi 30 oct. a 9 htwrtt 30 du matin 

P r e j d e T o r o n t o 
(A iu fonc t ion d « 0.» r R o o d & 

C o w r t n * y P o r k D n » « ) 

o . nom de A n t w CoulMf 'Jtt. qt , 
s p r « 25 an* d e n I I d o n c / * se : 
conirxTxn, zeue e» ooKO'onj se a 
: ' won (GoMtVCfiOfla £XX' * E m f a 
oui u n i o n de -ocC'C •G'moi'», 
3onf *\ oçwrcrori * pOtfSUNMf 

f* epaWnenf ou .xxn 6e i i £ Sm;-
mAitr u n . f e » . 31». . < w d > une p a r r « 0c 
ion e o u p e n e n * C V e r p l o r , très o*r. 

PB1E M É C A N I Q U E A C H E N l U f S 7 7 
Ctf 2a5 o»« gode" o dec^crg«'-e1 ,  

nfiraw - <8j R H R C C A V E U S E S MY-
M A U U O o t S A CrtENIuMS (3) Cet 78 
US*[1.76 e- 73 225 — ( 4 ) Koeh-
•r»j 74 ' jôC ttiJ 74 tU tt 7 3 
8660 — 73 lieorerr R 925 - (2) go­
tten roclevr; ut chen.ilet ( D R A G L I N E ) 

(2) 8. E 64 308 et 57 388 — (12) 
CMAilGÉUSES SUR CHENILLES) (3) 
Cor (2) 79 e- 75 9 7 7 L 4 73 955L -
(7) J D. |3) 7 7 - 7 6 et 74 555. .2, 7A et 
72 4508. 75 4 5 X et 75 350C - 75 
Ca»e ' 450 - 72 Iwu D 7 5 S -
(16) T R A G E U R S a Cn iN l l i cS 76 K> 
.-non», 0 3 U - 1 6 — (10) Cot. [2| 76 
D4D. 75 D6C 75 08K 75 03. 74 D5 
[2] 74 r 73 D T P . 73 06C - [4] 74 . 
[2) 65 e» 59 Dèn e-69 0 9 G - . 
D 75 450C. 75 350C & (2) 72 3508 
( i )LGP — 7 2 F. A i U M . D 218 — (6) 
G U n o . R S a y O T É ' J * (1) 75 et (4) 
7 4 C o t . 5218 - E x l 12 «g — 5 
GRATT0.RS * TIRER Cat 435 - (3) 
Cot 80 — Cet 70 (0W o» Conv o 
\(Â) N IVEL tUSE A M 0 T E U R 59 Cot 
1 4 8 - C H A R G E U R S SAJ3 » G - E S 
* < r : 758 - 79 J D 5448 - i 

Retroco»e..et dtaigwn M roue» (2. 
Coie 78 4 8 0 C e ' 7 5 5 8 C 8 - ( 4 ) , D. 
7 7 3 !0A. 7 7 410 , 76 510et 73 <00C 
- ( 3 ) M . F. 73 7 0 . 69 30 et 7 1 1 8 
(Skid S * * ] - EQUIPEMENT OE C 0 N -
C a S S a G E 70 Poneer 356S. Broyeur 
tecc/ôo e w , *octo>ret ' 2 " « 36", 
roUeob tr oie 30 • 24 , cribU 5 * 1 2 
2 ^ <cbl«u —, b r o / K ' leconoore 
port 70 Cedorco-di 896, nocr-o-res 
12 i 4 2 .rou!e«M double 41" i 3 6 ' , 
cnbie 5 « 14 3 • o W t — C O M -
P a G a G E C o n p o c e v ae terre 80̂ 09 
74 O 0 0 — (2) cor.pocttwr de -e^e 7\ 
r 71 Ce 815 — V ^ aiev.- ouo-co-
pulte o >edt de mouton Dynooc< 
CA25PC — louwov / nb ro tM au»> 
yoou.ie 73 8onog 8 W 2 ' C A — Rou-

73 l o M f l IW90SL - 73 v Hm 
2Cm 10 — ok Jotevr M 'ouei 13 — 

(3) C a m j O N S a 1 E R R E [3] 73 Cet 
7698 - (14) D E C H A R G E U R S T A N ­
D E M (14) M o u , (2; ' 9 e- : 
D O M M 6 J 5 . (2) 79 Dm6c5, [3 *: 
0M6I5 , 74 0MA85 c*t< àèm >se 
X — 73 R D 6 1 o»ec cNiiv.» typt X et 
'3) 72 DM600 o>ec diàuû "ype X — 
J7) MALAXEURS. (2) Ford 76 LTWOO 
artt London i 2 *gei e' 75 o»ec Lon-
don 9 «oes — (2) Fo? d 7 LTS9OÛ0 w c 
8 *7* ieogef - (31 Mort 69 DM607S 
o m condor! ê »get — T R A C T E - 5  

f A i D » « C O M B I N E S M a i 80 1 7 4 5 
et 79 C ĝ 50 tornet o e i i«u f pie — 
TlACTEUR T A N D E M Cfe» 7 7 i v y 
— F A K X E R S X ^ g 61 40 tonnei ten-
deei — Tort 80 12 tonne» doutie ton-
àm - A U T O S ET PlCX-UPS DE M O ­
DELÉS RECENTS — E Q U I P E M E N T D A-
1 b £ R P«ei»e * w e Co* 3*e< oteev-
tores - ACCESSOIRES DE M A O » 
N E t : E (2) Godet» Coi 225 e* 235 -
(3) Gode*» Co i * 480 - Gode» ICoen-
rmç 505 — Den* de dt'onceute Xoe 
666 — Drogue 966 — (7) W » 8 o 
den 20 e» 30 tonne» — Gode 1 de 
r*nne bo*u i cn * 9 7 7 H — (2) Trewet 
HfUm D89 I - Treu : -,»«e# D6C -
R O U G H ! Gxvne Gen 10 i 46 — 
Dorto* Gen. ' .0 i 40 —Sohe o mon-
gar G e t 1 0 « 40 — Sol* de to*letit 
Gen. 10' i 40' — - ~-- Gen. 10 i 
40' — loutott* oe toyooe Troveliner 
I ' i 16 ' — V x TrvobJ» 40' — Von 
CorvCor 36 - Mercede» 1975 
450SE 

Nur phi ompiet detaili vewder ap-

hnm Wémém o « 
( 4 1 4 ) 2 7 0 4 0 2 2 ou 
( 4 1 4 ) 4 7 1 - 2 7 5 2 (Lie* 4e le ewrtt) 

WMpfcmi, eotvei ou fciefreeAwi 

WILSON INDUSTRIAL 

H AUCTIONEERS LTD 
l O O M o r e e t D H v t . M i i t t * 

M a r i o U T 2f 2 Tu (418)2711122 

AVIS DE VENTE PAR SOUMISSIONS 
D A N S L ' A F F A I R E D E L A F A I L L I T E D E : 

L E S B E R Ç A N T E S M A N D E V I L L E I N C . 
7 9 8 , 20e A V E N U E 
S T - C H A R L E S - D E - V A N D E V I L L E , P . Q . 

Dcb soumissions, nous enveloppe scellée, et devant porter 
au recto de l 'enveloppe c: Lisiblement écrit le mot 
« S O U M I S S I O N * ou le mot • T E N D E R * de même q u e 
le nom de la faillite pour laquelle les soumissions sont 
demandées, seront reçues au bureau du syndic. J . -Guy 
Si-Georges. 401 est. boul. St-Joscph. Montreal . Province 
de Quebec, jusqu ' à mercredi le 29-10-80 a I4h30 pour 
l'achat en bloc ou en lots sépares des actifs u - a p r è s men­
tionnés 

L o t 

L o t 

A. 

L o t - C - : 

L o t « D » : 

Bois SI.195.0X) 

Équipement-machinerie 

Scies .sableuses ,compresseur ,e tc $ i v 2 o u o u 

Équipement de bureau S 5 4 5 " K J 

Accessoires S5î»u(i 

I N S P E C T I O N D E S A C T I F S : M e r c r e d i l e 22 o c t o b r e 1 9 8 C 

d e l O h O O à 1 6 h O O 
a u 7 9 8 , 20e A v e n u o 
S t - C h a r l e s - d e - M a n d e v i l l e , P . Q . 

C O N D I T I O N S D E V E N T E : 

1) Seules les enveloppes scellées p o n a n t la mention 
• S O U M I S S I O N I F S B E R Ç A N T E S M A N D E V I L L E 
INC » seront acceptées 

2) Un dépôt de 15 ' ' au moins, à titre d 'arrhes, par che­
que viNC a l 'ordre du syndic, devra accompagner chaque 
soumission, le solde devenant dù et exigible sur accepta­
tion OU à tels termes acceptables au syndic et aux inspec­
teurs, qui se réservent le droit de rejeter toutes les sou­
missions. Le dépôt scia remis au soumissionnaire si N . » 
soumission n'est pas acceptée. 

3) Tout soumissionnaire qui retire sa soumission avant 
consideration par le» inspecteurs, et signification par le 
syndic a cet effet, verra s o n dépôt confisque a titre de 
dommagcs- in terc i . 

4) Le soumissionnaire dont la soumission aura été accep­
tée verra son depot «.oi.ti-que. a l i f e de dommagCS>inté a 

rets, s'il ne conclut pas la vente. 

5) Toutes taxes découlant de la vente de ces actifs seront 
j !a charge de l 'acquéreur, en plus du prix d'u< hat. 

6) Les prix d'inventaire prévaudront , les plu*- et les 
m o i n s a être ajustes sur cette base. 

7 ) Copies de la liste d'inventaire seront disponibles sur 
demande, au préalable, a.ix I r a i s du soumissionnaire. 

8 ) Lci soumissions seront acceptées en assumant que les 
acquéreurs auront examine les biens et litres et aucune 
garantie ou conditions sous quelque forme que ce soit, 
ne pourra être fournie quant a la description, classifica­
tion, qualité et condition mécanique 

9 ) Les acquéreurs devront prendre possession des actifs 
a leurs frais, sans aucune garantie de 'a part du syndic 

I N V I T A T I O N : 

OBJET DJ L 'ASSEMBLÉE O U V E R T U R E E t 
A N N O N C E S D E S S O U M I S S I O N S RI Ç l LS 

Les soumissions seront ouvertes mercredi, le 29 oc tobre 
19SG a M h 3 0 a u e u - d u syndic soussigné Les soumis­
sionnaires sont invités a assister à l 'ouverture des sou­
missions 

D a t c d c M o n t r c a l . e e U» octobre NSO. 

J . - G U Y S T - G E O R G E S , C . A . , 

syndic-
Bureau 

ST-GEORC.ES. H É B E R T & Cil 
4 0 1 est. boui. St-Joseph 
Montreal. H2J IJ6 
T e l : Ô 4 4 - 1 0 4 4 

A P P E L D ' O F F R E S 

D A N S L'AFFAIRE DE 

L E S M E U B L E S N O R C A - R U F ( C A N A D A ) I N C . 
3 7 , D o l b e a u 
C P . 1 3 5 6 , M a r t « D > » 
P l a c e B o n n v e n t u r e 
M o n t r é a l , Q u e b e c 
H 5 A 1 H 2 

Une banque à charte, en vertu des pouvoirs q u e lui con­
fère l'Article M de la Loi sur les b a n q u e s et le fiduciaire, 
en vertu d'un acte de fiducie exécute par Les Meubles 
Norca -Ruf (Canada) Inc. .dont la garantie créée par ledit 
acte est devenue exécutoire, font appel a des offres par 
l'entremise de leur agent, pour la vente des biens ci-après 
décrits en bloc ou en lots sépares. 

D E S C R I P T I O N D E S B I E N S 

IMI — 1 Mobilier de chambre à coucher 
et pieces de fabrication Evalués à $ 9 0 0 0 

Lot — 2 Machines à coudre de marque Singer, l'faff. 
Yamato . Union Special. C handler 

Evalués a $17 750 

Lot ~ 3 Chariot élévateur automat ique , modèle R S -
40-13C-MN3. capacité 4 ( K A I |b 

s Evalues à S8 000 

L o t - 4 Machine a bouton, machines a remplir les 
coussins, presse hydraul ique, brocheuses et 
cloucuses pneumatiques , couteaux droits cl 
rotatifs, .oudeuses électriques, levier électri­
que pour rouleaux capacité I U O U 1b. tables à 
couper, chariots convoyeurs, ensemble d'éta­
gères, compresseurs, e t c . . Evalués a $65 946 

Lot s 5 Compacteur électrique, brocheuse pneumat i ­
que, machine a coudre, chariot élévateur 
marque Yale capacité 3 000 1b. etc.. (sujet à 
lien) i values • *" 1 

\M\ = 6 Dactylo,calculatrices, classeurs, bureaux, e t c . . 
Evalués à $2 900 

Les olfres accompagnées d'un dépôt de 15* I par cheque 
visé, devront parvenir au bureau de l'agent avant l 'heure 
limite de 11.00 heures .AM. le 29 oc tobre 19X0. 
I c depot sera remis au soumissionnaire si sa soumission 
est rejetee. 

L'agent se reserve le droit de rejeter toutes les soumis­
s i o n s . 
Les offres doivent être scellées et porter au recto de l'en­
veloppe et lisiblement inscrit « S O I M I S S I O N — L E S 
MF. l 'BLLS NORCA-Rl K (CANADA) INC.» 

I N S P E C T I O N 

L'inspection des biens pourra être laite à l 'entrepôt de la 
compagnie, au 9 lh0 boulevard Viau, St-Léonard, CJué-
bec le 22octobre 19X0 de lo .ooa 17:00heures. 
Des copies de l'inventaire pourront être obtenues au bu­
reau de l'agent sur demande au préalable ou sur les lieux 
lors de l 'inspection, aux frais de la personne intéressée. 

C O N D I T I O N S E T R É S E R V E S 
Le detail des conditions cl reserves se rapportant à la 
vente des biens pourra être obtenu au bureau de l 'agent 
ou lors de l'inspection Les condit ions et réserves font 
partie intégrante de l'appel d'offres et il est de la respon­
sabilité du soumissionnaire d'en obtenir copie. 

D A O U S T & A S S O C I E S , A G E N T 
6 , b o u l e v a r d D e s a u l n i e r s 
B u r e a u 1 0 8 
S a i n t - L a m b e r t . Q u é b e c 
J 4 P 1 L 3 
T é l . : ( 5 1 4 ) 4 6 5 - 6 7 3 0 / 8 7 5 - 4 2 0 4 

E N C A N 
de mobilier et accessoire» ménagers 

en bon état 

L U N D I , LE 20 O C T O B R E 1990 À 9H30 

Grand chou d'orticles plaques comprenor.t *oses, pots o eou, 

service à thé victorien de 5 morceoux et autres, grand ploteau 

victorien, etc. — petite vitrine marquetée ovec tablettes en verre 

— oncienne couverture piquée, faite a la moin — oncien châle 

fait o !a main — mobilier de chambre à coucher de 6 morceoux, 

style provincial fronçois, panneaux frontoux incrustés de fleurs 

— table roulante o thé et boissons en ocojou — sofe moderne 6 

3 places et chaise longue — ancien buffet en acajou o dessus de 

marbre — étogeres en chêne — cuisinière à ga i — lessiveuse 

electr'que — climatisateurs d air — coffres en cèdre, e*c 

D e l a s u c c e s s i o n M . J E A N - R E N E L A U Z O N : 
Ancien buffet en nover et autres — motviitr de vivou de 3 mor­

ceaux en bombou, et outres — tobleaux à l'huile, grovures, 

aquarelles, etc. — berceuses — chaises victoriennes — assorti-

menî de chaises de salle a manger — bureaux, consoles, vitrines, 

tobies, lampes — radios — meubles de parterre — vitraux — 

lits, sryte provincial froncois — lit à colonnes — iit » Sheraton t 

~ oncien lavabo en pin, etc. etc 

E X P O S I T I O N : S a m e d i , le 1 8 o c t o b r e 1 9 8 0 d e 
9 h 3 0 à 1 6 h , e t j us te a v a n t l a v e n t e d e l u n d i . 

î u t t mircJuafist » r doc j ne s encans est sujette a une sriini de 1 0 S 
uyablc oar tiat acitteir it la iu i t (urtie de i m d'achat 

U pooruntoot rtgolwr chargé out conwçmjteun t t t de 1 $% hit towti 
vtntt dt moins 6t $500.00 tt dt 10% ou det tut dt $500 00 

FRASER BROS. LTD. 
Encan htbôomodair? 8010 Devonshire, angle hrritr. 

Téléphone: 342-0050 
' * n c o n l » c j r t . é v a l u o U u r » « t l i q u i d a t e u r i d # p u u 1 M O ) . 

AVIS DE VENTE PAR SOUMISSIONS 
I 

D A N S L ' A F F A I R E D E L A F A I L L I T E D E : 
N o r m a n d F r a p p i o r A N i c o l e V a c h o n 
( L e M a i t r e d u M a U l a s E n r g . ) 
( L e M a i t r * d u M e u b l e E n r g . ) 
4 2 0 1 t e t i O n t a r i o , M o n t r é a l , P . Q . 

Des soumissions, sous enveloppe scellée, et devant porter 
au recto de l 'enveloppe et lisiblement écrit le mot 
« S O U M I S S I O N , ou le mot - T E N D E R , de m ê m e que 
le n o m de la faillite pour laquelle les soumissions sont 
demandées , seront reçues au bureau du syndic. J . -Guy 
St-Georges. 401 est. boul. Si-Joseph. Montréal . Province 
de Québec, jusqu ' à vendredi le 24 octobre 1980 à 14:30 
nies, pour Tachai en bloc ou en lois séparés des actifs ci-
apre* mentionnés: 

L o t « A » : Matelas, sommiers, etc. 
Prix de vcnie suggéré: S5.282.00 

L o t « B » : Ensemble de cuisine et salon, bahuts , etc. 
Prix de vente suggéré: S10,162.00 

I N S P E C T I O N D E S A C T I F S : M a r d i l e 2 1 o c t o b r e 1 9 8 0 
d e 1 0 : 0 0 h r o i a 1 6 : 0 0 h r e s a u : 
4 2 0 1 o i t , O n t a r i o , 2 c é t a g e 
M o n t r é a l , P . Q . 

C O N D I T I O N S D E V E N T E : 

1 ) Seules les enveloppes scellées por tant la meniioi 
« S O U M I S S I O N N O R M A N D F R A P P I E R ET NI­
C O L E V A C H O N . » seront acceptées. 

2 ) U n dépôi de I5 ' t au moins, à litre d 'arrhes, par chè­
q u e visé à l 'ordre du syndic, devra accompagner chaque 
soumission, le solde devenant dû cl exigible sur accepta* 
lion ou à tels termes acceptables au syndic et aux inspec­
teurs, qui se réservent le droil de rcjcier touies les sou­
missions. Le dépôt sera remis au soumissionnaire si sa 
soumission n'est pa* acceptée. 

3) Tou t soumissionnaire qui relire sa soumission avant 
considération par les inspecteur^ et signification par le 
syndic à cet et Ici. verra son dépôt confisqué à titre de 
dommages- intérêts. 

4 ) Le soumissionnaire dont la soumission aura été accep­
tée veira son dépôt confisque, à titre de dommages- in té-
réis. s'il ne conclut pas la vente. 

5) Toutes taxes découlant de la vente de ces actifs seront 
a la charge de l 'acquéreur, en plus du prix d 'achat . 

6 ) Les prix d ' inventaire prévaudront , les plus et les 
moins à être ajustés sur cette base. 

7 ) Copies de la liste d ' inventaire seront disponibles sur 
demande , au préalable, aux frais du soumissionnaire . 

8) Les soumissions seront acceptées en assumant que les 
acquéreurs auront examine les biens et titres et aucune 
garantie ou condit ions sous quelque forme que ce soit, 
ne pourra être fournie quant à la description, classifica­
tion, quali té et condit ion mécanique. 

9 ) Les acquéreurs devront prendre possession des actifs 
à leurs frais, sans aucune garantie de la par t du syndic. 

I N V I T A T I O N : 

O B J E T D E L 'ASSEMBLÉE - O U V E R T U R E ET 
A N N O N C E S D E S S O U M I S S I O N S R E Ç U E S 

Les soumissions seront ouvertes, vendredi , le 24 octobre 
1980 à 14h30 au bureau dy syndic soussigné. Les soumis­
sionnaires son; invités à assister a l 'ouverture des sou­
missions. 

Daté de Montréal , ce 16ièmc jour d 'octobre 1980. 

J . - G U Y S T - G E O R G E S , C . A . , 
Svndic 

Bureau: 
S T - G E O R G E S . H É B E R T & CIE 
401 est. boul. St-Joseph 
Montréal . H2J 116 
Tél . 844-1044 

C I T E D E S H A W I N I G A N 

DEMANDE DE SOUMISSIONS 
R E A M E N A G E M E N T D E L A B I B L I O T H È Q U E 

La Cité de Shawinigan. comté St-Maurice . Québec , de­
mande des soumissions à forfait pour réaménagement de 
la bibl iothèque. 
A R C H I T E C T E S : 

B O L D U C . G E R V A I S . D E R Y 
839. avenue Cascade. 
Suite 201. 
Shawiniean. Quebec 
G 9 N ICI 

I N G É N I E U R M É C A N I Q U E 
É L E C T R I C I T É : 

LES C O N S U L T A N T S P L U T I T E C LTÊE, 
585, Des Cèdres. 
Shawinigan, Québec 

Seules sont autorisées à soumissionner pour l 'exécution 
des travaux les entreprises dûment qualifiées par la Régie 
des Entreprises en Construct ion du Québec et ayant leur 
principale place d'affaires dans la Province de Québec. 
Les plans, devis et documents contractuels et autres docu­
ments pourront être obtenus au bureau de l 'Architecte, à 
compter du 10 octobre 1980 contre un dépôt de S 100.00 
dollars remboursable si les documents sont retournés en 
bon état dans les trente (30) jours qui suivront l 'ouverture 
des soumissions. 

Les plans, devis et documents contractuels pourront égale­
ment être consultés au bureau de l'Association de la Cons­
truction de T rois-Rivières. 
Les soumissions devront être accompagnées d 'un cheque 
visé à l 'ordre du Propriétaire équivalent à 101 du montant 
de la soumission ou d 'un bon de soumission établi au 
même montant valide pour une période de trente (30) jours 
de la date d 'ouverture des soumissions. Cette garant ie de 
soumission devra être échangée à la signature du contrat 
pour un caut ionnement d'exécution et un caut ionnement 
des obligations pour gages, matériaux et services, chacun 
égal à c inquante pour cent 50 > du montant du contrat . 
Les soumissions des entreprises générales ( l 'ohginal et 
deux copies) adressées au soussigné, seront reçues au bu­
reau du Directeur Généra l à l 'Hôtel de Ville de Shawini­
gan, C P . 400. 550, avenue de l 'Hôtel de Ville, Shawinigan. 
Québec , jusqu 'à 17 heures, heure en vigueur localement, le 
lundi 3 novembre 1980 et seront ouvertes le soir même, a la 
séance du Conseil, à vingt (20) heures. 
Les Entrepreneurs soumissionnaires sont responsables du 
choix des Sous-traitants, tan: pour leur solvabilité que 
pour le contenu de leur soumission, et doivent s'assurer 
qu'ils détiennent les licences exigées de la Régie des Entre­
preneurs en Construction. 

Le Propriétaire ne s'engage pas à accepter la plus basse ou 
que lqu 'au t re des soumisions reçues. 

Robert l ava l l ée , I n g . 
Directeur Généra l . 

A V I S A U X C R E A N C I E R S 
D E L A P R E M I E R E A S S E M B L É E 

i ) . u t s l 'adaifre de la faillite de 
R I C H A R D • ? S U Z A N N E ( S I R O I S ) R I O U X 
( D é p a n n e u r Sirois Enrg | 
2313 Iberville, 
Montréal . P . Q 

\ \ l i I i s 

A V I S est par les présentes donné que Richard et Su­
zanne Ri»»u\ ont fail cession Je leurs biens le l " octobre 
ci q u e la premiere uvieniblée de> créanciers ser.i tenue le 
3Même j o u r d 'octobre 1980 j heures de l'avant* 
midi uu bureau du syndic. 5007 St-Denis. Montréul. 
I» Q 

Date de Montreal ce 15 octobre I9W) 

J. G U Y S T - G E O R G E S . 

Bureau de s > n d , c 

s i G E O R G I S HEBERT & C O 
401 est. boul. St-Jo>cph. 
Montréal P Q 
Tel K 4 4 1 0 4 4 

Ne manquez pas ce bel encan 

ENCAN DE 2 JOURS 
d ' o q u i p e m e n t d e g a r a g e e t b e a u c o u p d e p i è c e s 
n e u v e s p o u r a u t o m o b i l e s . 

P o u r G é r a r d C o l i n 

4 8 4 , r u e M e i g à 

Farnham 
V e n d r e d i t o i r l e 2 4 o c t o b r e 1 9 8 0 à 1 8 H O O s e r o n t 
v e n d u : Q u a n t i t é d e pieces d au tomobi les et au t r e s . 
L 'encan se continuera* le samedi 2 5 oc tob re 1 9 8 0 a 
9 h 0 0 t o u t e la journée . S e r o n t v e n d u s g r o s é q u i p e m e n t 
d e g o r o g e pour o u v r a g e g é n é r o l j é q u i p e m e n t com­
plet pour d e b o s s e l n g e , équ ipemen t complet pour 
peinture,- soudeuses a o*yg»»ne, e l ec tuques , macrvne 
r é c e n t e pour c h a n g e r p n e u s , r e m o r q u e u s e F o r d 1 9 6 9 
a v e c é q u i p e m e n t ; e tc . 

C o n d i t i o n s : a r g e n t c o m p t a n t 

P o « / r r e n s e i g n e . m * n f , 

Joan-Guy G o / i n o a u , « n e . Ile. 
2 4 7 , r u e G r a n b y . B r o m o n t 

T é l . : 5 3 4 - 2 4 1 4 

DOUANES ET ACCISE 
CANADA 

Nous avons été autorisés par M. H. J. 
Gilles, receveur régional, Douanes et 
Accise, pour la région de Montréal, à 
vendre les marchandises non récla­
mées, abandonnées et saisies, par 

E N C A N P U B L I C 
AUX ENTREPÔTS D'EXAMEN 

105. nia McGill, Montréal, Québec 
Le mardi 21 octobre 1980 

de 9h30 a.m. à 12h30 p.m. et dès 13h30 
Cet encan devait originalement se 
tenir le 3 0 septembre 1 9 8 0 . Une 
quantité limitée de catalogues sera 
disponible le matin même de l'encan 
seulement au 105, rue McGill , Mont­
réal, Q u e . 

Les catalogues des prochains encans 
sont disponibles par la poste. Le prix 
de l 'abonnement pour tous les en­
cans tenus à la Maison des Douanes 
de Montréal jusqu'au 31 mars 1981 
est de $ 1 0 . Faites parvenir votre 
chèque à l'ordre de Bissell & Bissell 
Ltée, 1 0 1 0 ouest, rue Sainte-Cathe­
rine, Suite 5 0 1 , Montréal, H3B 1G5. 

Condit ions d e la vente: un minimum 
de 2 5 % sera exigible à l'adjudication 
de chaque lot. balance payable 
comptant dans les 4 8 heures, après 
la journée de vente. Pas de livraison 
la journée de la vente. Chaque lot 
vous sera montré séparément la 
journée de la vente. 

BISSELL et BISSELL LTÉE 
E N C A N T E U R DE L A R E I N E 

AVIS DE VENTE PAR SOUMISSIONS 
D o n t l ' o f f o i r e d e : 

V I N C E N T M A C D O N A I D P A T T O N E N T R E P R I S E S L T E E 
7 9 9 A v e x a , 
D o r v a l , Q u é b e c . 

André Giroux. en sa qualité d 'agent pour le fiduciaire 
Compagnie Montréal T r u s t en vertu d 'un acte de fiducie 
exécuté par Vincent MacDona ld Patton Entreprises Ltée 
en laveur de Compagn ie Montreal Trust , demande des 
soumissions pour la vente des actifs ci-après mentionnés: 

D E S C R I P T I O N D E S A C T I F S 

L o t n o 1 F o u r n i t u r e s de g a r a g e te l les q u e 
p e i n t u r e , p a p i e r s ab l é , e t c . d ' u n e 
v t l eu r approximat ive de 54,026 

L o t n o 2 Mobilier de bureau et équipement 
de garage d 'une valeur approxima­
tive de S31.683 

L o t n o 3 Comptes à recevoir d 'une valeur aux 
livres approximative de $13,269 

L o t n o 4 1975 Ford Granada d 'une valeur 
aux livres approximative de 52,100 

L o t n o 5 Droits, titres et intérêts, s'il en est, 
que la compagnie peut avoir dans 
un contrat de «franchise». Tacha-
landage. la raison sociale, les baux, 
les contrats et tous autres actifs in­
tangibles — 

Les soumissions seront reçues au bureau de l'agent, An­
dré Giroux, suite 2800. 630 ouest, boul . Dorchester, 
Montréal , Québec, jusqu 'à 1 IhOO, vendredi le 24 octobre 
1980. pour l 'achat en bloc ou en lots séparés des actifs ci-
dessus énumérés . 

I N S P E C T I O N D E S A C T I F S 

On pourra inspecter les actifs en prenant rendez-vous 
avec le bureau de l 'agent (514) 878-9204. 
Une liste de l ' inventaire est disponible sur demande . 

C O N D I T I O N S D E V E N T E 

Les conditions de vente seront fournies avec la liste de 
l ' inventaire lors de l'inspection des actifs. Toutes les con­
ditions de vente qui sont mentionnées seront applicables 
à toute soumission présentée et c'est la responsabilité de 
chaque soumissionnaire de se procurer une copie de ces 
conditions de vente. 

O U V E R T U R E D E S S O U M I S S I O N S 

Les soumissions seront ouvertes vendredi le 24 octobre 
1980 à 11 hOO au bureau de l'agent. 

A N D R É G I R O U X 
Agent de Compagnie Montréal Trust 

Bureau de: 
C O O P E R S A LYBR A N D 
630 ouest, boul . Dorchester 
Suite 2800 
Montréal . Québec 
H3B 1W7 
878-9204 

Mallette. 
Benoit 
cV Compagnie / Y M 3 C O 

L O I S U R L A F A I L L I T E 
A V I S A U X C R É A N C I E R S D E L A 

P R E M I È R E A S S E M B L É E 
DANS L 'AFFAIRE DE LA FAILLITE D E : 

M A R O U N A K O U R Y . importateur-exporta­
teur, ayant déjà fait affaires sous les noms et rai­
sons sociales de Article en cuir Micha enrg. et 
Overseas Trading Center Rcg'd. domicilie et ré-

. sidant au 6150. rue Despreaux. St-Léonard 
(Québec) H I S 1E6 

AVIS est par les présentes donné que M Maroun 
Akoury a fait cession de ses biens le 8 octobre 1980 et 
que la première assemblée des créanciers sera tenue le 29 
octobre 1980 à 9h30 au bureau du Séquestre officiel. 10 
est, rue Not re -Dame. Montréal (Québec). 

M O N T R É A L , 
le 16 octobre 1980 

P A U L D E S C H Ê N E A U X 
Syndic 

L r t s e p o s t a l e 1 8 0 . I C o m p l e x e D e s ^ r d m s . M o n t r e a l . Q u é b e c 
H 5 B I B 3 — ( 5 1 4 ) 2 8 1 1 8 6 5 

A V I S D E L A P R E M I È R E A S S E M B L É E 
(Article 80(4)) 

Dans l'affaire de 1a faillite de: 
H O N O R I U S H A R R Y P E L L E T I E R E T 
J A C Q U E L I N E R A I L P E L L E T I E R , 
demeurant au 6395, 23e avenue. Rosemont. P.Q. 
H I T 3N2 et ayant fait affaires de mars 1977 à 
août 1980 sous les nom et raison sociale de Tapis 
de L'Entrepôt Harry Pelletier Enrg.. au 6501. 
24e avenue, Montréal. P.Q. 

FAILLI 

A v i s est par les présentes donné que H O N O R I U S 
H A R R Y P E L L E T I E R ET J A C Q U E L I N E RAIL PEL­
LETIER fait cession le 8e lour d 'octobre 1980 et que la 
première assemblée des créanciers sera tenue le 28e jour 
d'«Ktobre 1980. à 13 00 heures, au bureau du Séquestre 
OlTiciel, 10 est. rue Notre-Dame dans la ville de Mont­
réal dans la province de Québec. 

Date de S t L a m b e r t ce 15e jour d 'octobre 1980 

J E A N - G U Y D A O U S T , c.o. 
D A O U S T A A S S O C I É S 
6 boul. Desaulniers, #108 
St -Lambert. Q u e 
J 4 P I L 3 

Tél. :(514)465-53h*»75-4204 | 

Dans l'affaire de la faillite 

de: 

C. R. C R O W L E Y LI­
M I T E D , corps politi­
que et incorporé, dû­
ment constitué selon 
la loi et ayant son 
siège social et sa prin­
cipale place d'affaires 
dans les cité et district 
de Montréal . Province 
de Québec, au 1396 
ouest, rue Sher­
brooke. H3G 1J5. 

AVIS AUX 
C R É A N C I E R S D E LA 

P R E M I È R E 
A S S E M B L É E 

AVIS est par les présentes 
donné que C R. Crowley 
Limited, de la Cité et du 
District de Montréal . Pro­
vince de Québec, a fait 
une cession de ses biens le 
10e jour d 'octobre 1980, et 
que la première assemblée 
des créanciers sera tenue 
le 3 le jour d 'octobre 1980. 
à lOhOO. au bureau de M. 
André Giroux. 630 ouest, 
boulevard Dorchester, 
suite 2800. Montréal . 
Québec. J 

D A T É à Montréal , ce 
15e jour d 'octobre 1980. 

A N D R É G I R O U X , c.o. 
syndic 

Bureau de. 
C O O f B S A l T I t A M O , 
6 3 0 « m t , k w ( . D w d t t f * r 
S w t t S t O O 
Mofi t rnl , O v t o c 
H 3 S 1 W 7 
171-9204 

V I L L E D E S A I N T E - J U L I E 
P R O V I N C E D E Q U É B E C 

APPEL D 'OFFRES 

A S S U R A N C E S D E 
D O M M A G E S ( I . A . R . D . ) 

La Ville de Sainte-Juuc de­
mande des soumissions pour 
ses Assurances Générales. 
Toutes les conditions du pré­
sent appel d'offres sont conte­
nues dans un document (Ca­
hier de Charges) qui est dispo­
nible et qu i peut être obtenu 
contre le paiement non rem­
boursable de S25 par chèque 
visé, argent comptant ou man­
dat de poste, payable à l 'ordre 
de la Ville de Sainte-Julie à 
compter de 10 heures, mer­
credi le 22 octobre 1980 à l'en­
droit suivant: 

Bureau du Greffier 
Hôtel de ViUe 
93. boul . des Hauts-Bois 
S A I N T E - J U L I E . Que. 

SeuU sont admis à soumis­
sionner les courtiers d'assu­
rance qui sont membres en rè­
gle de l'Association des Cour­
tiers d 'assurances de la Pro­
vince de Québec et qui repré­
sentent directement et sans 
autre intermédiaire les assu­
reurs identifiés dans les sou­
missions présentées et autori­
sés à transiter au Québec les 
assurances de dommages . 
Toute soumission devra être 
remise avant 15 heures, mardi 
le 4 n o v e m b r e 1980. au b u ­
reau de la soussignée, à l 'Hô­
tel de Vil le de S a i n t e - J u l i e 
sous enveloppe scellée. 
Toutes les soumissions reçues 
seront ouvertes publ iquement 
le même jour à compter de 
15:05 heures à la même 
adresse 

La Ville de Sainte-Julie ne 
s'engage à accepter ni la plu% 
basse, ni aucune des soumis­
sions qui seront présentées. 

D e n i s * B l a i n 
Greffier 

C I T É D E S H A W I N I G A N 

D I M A N D I 
D l SOUMISSIONS 

D I V I S I O N D E L A 
MUNICIPALITE 

E N D I S T R I C T S 
É L E C T O R A U X 

La Cité de Shawinigan rece­
vra des soumissions sous en­
veloppes scellées pour la divi­
sion de la Municipal i té en dis­
tricts électoraux, soumission 
no. DA-80-176. 
Les soumissions seront reçues 
au Bureau du Directeur G é ­
néral de la Cité. M. Robert 
Lav allée, local 105. Hôtel de 
Ville, j u squ ' à 17.-00 heures, 
lundi le 3 novembre 1980. Les 
soumissions seront ouvertes ce 
même j o u r à 20:00 heures 
dans la salle des délibérations. 
Les soumissionnaires pour­
ront obtenir les documents re­
latifs à cette demande au Bu­
reau des Achats de la Cité de 
Shawinigan. au Garage Muni­
cipal, Chemin de la Fonderie , 
de M. Gilles Durocher. tél.: 
537-6252. 

La Cité de Shawinigan ne 
s'engage à accepter ni la plus 
basse m aucune des soumis­
sions. 

Signé: Claudet te Doucet , 
Gre/ ï îer 

P R O V I N C E D E Q U É B E C 
V I L L E D E S A I N T E - J U L I E 

DEMANDE DE SOUMISSIONS 
La Ville de Sainte-Julie de­
mande de* soumissions pour 
la cueillette des ordures ména­
gères. 

Le cahier de* charges et la for­
mule de soumissions pourront 
être obtenus à compter du 21 
octobre 1980 4 l'hôtel de ville. 
93. boul. des Hauts-Bois à 
Ville de Sainte-Julie. 

Les soumissions seront reçues 
par Madame Denise Blain. 
greffier, à l'hôtel de ville j u s ­
qu 'au lundi 10 novembre 1980 
à 15 heures et ouvertes le 
même jour a la même heure. 
La Ville ne s'engage à accep­
ter ni la plus basse ni aucune 
des soumissions reçues. 

D O N N E A VILLE DE 
SAINTE-JULIE , 

• le 18 octobre 1980 

D E N I S E B L A I N 
Graffiw 

L E S 

A N N O N C E S 

C L A S S É E S 

285-7111 
4 
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LA PRESSE, M O N T R É A L , S A M E D I 1 8 O C T O B R E 1 9 8 0 

AVIS LÉGAUX -APPELS D'GFFHES • SOUMÎSSiONS 
ENCAN PUBUC JNCANPUBUC, 

X GS/Ho 

COU. 
WObwL 

K312M9 I 
1514)017.7171 " 

DANS L'AFFAIRE D€ LA FAILLITE: 
B. MORTIMER & SON LTD. 

(PENNSYLVANIA OIL PRODUCTS CO.) 
PA1 OftMf DE HAIRY NCK SYNDIC OU CEI" D'AUTRES PARTIES 
SUR l£$ LIEUX AU: 

1501 rue ST-GREGOIRE, 
MONTREAL - QUÉBEC 

LI MARDI a i OCTOBttI 1 9 8 0 
1 0 t 3 0 A . M . 

ÉQUIPEMENT DE MANUFACTURE 
Comprtutwr 0 » Vfett • Pomp. VAmç. Pompt Lftytond • Rnewr 0 ff^tongt* 
250 3c1 o*c parpe tt dwievr • Ré*fvo« 450 gd. sm pompe et choie* • 
RwtTOrfWçol.OJfJltfpow 14 litre *it bovitilln dt pioshque • Eitmdeun 
• moch.ne 0 coner cm con»0)reuf • MOCMM 0 coner de lovcl mod: |6 forets • 
10 pieds de rouleovi en méto.. Bi«kmor pompe et motevif • Brocheuse Rosetîj 
modc<t de plonch* . Drum doilf • Hand Cfonk lifter for drums. Keg 210 seolV 
26 échelle e*fe«s.ble en dkmkim • Hond truck • Poflet liffer • J-12,000 gal­

ions 0.1 tonk W/fitf 7-2,000 gailons oil tank W/fHt. 14,000 gallons ai »onk 
W/îitt. • 2-250 go! reservenr horiiontot. 

INVENTAIRE: 
Nettoyeur 0 corburoteuf • Eon oil D-20 G-90 Harness oil • Alcool • Huile 0 
p.ed • MP geor 0.1 • Tecr/M 65 g • Tecty 1151A • Huile et groisse Volvolir* pour 
mochmt à neige • Light grease 1 5 Volvol.ne • Volvoline Mulfilube lithium i no 
606 croisse - Shield croisse • X 5 gro-sse reg • croisse 24 • G'CiSse Kendoll I 
42 • Croisse C 915 • Voi»ohne hu.le reg. 70 • 20 • 50 • Sound Penp 5 2 30 • Su-
peno • Rég 20 • Cutmg oil • knit 0 frems nogne» • Hy.* 0 p«d • Mined geor 
tube • IPA/99 Alcohcl • Vdvdnt Tectyt 506 • 511M. 435 • 127B - 400C • 890 
506G 353 ifedeonDy>-Ell Ol • MP geariube soe 90 • Guif Ruide & iube-

cote 12A8E • Esso More»-! huile 70 • Gaust< sode flckes drum. Ornei agent. 
huile Anglomoi • Methanol • Ortho Do* . Petroleum Sulpko • Courercles Ass. 
grasse ijrn**.q* ul*on • Filtres Host̂ içs 803A.P353-f.Hrei c hwle oss. pour 

* * * Equiptmorrti de bureau: 
Bureaux ossl. • Colc-jlot'<es • Doctylcs • Photo copie • Filière - Pos-
toqe base • Electro Vo« intercom système • N.C.R. mochine 0 con-p-
rabd'îé • Choises osst. Oedenio. 

Miteriel roulent 
INSPECTION. 
Lundi 20 octobre 1980 de 10 heures 1 4 heures 
Condi t ions de vents: 
Comptant ou cheque vite 
Chèque vise de préférence 
et selon conditions affichées: 
Dépôt comptant 25% 

ENCAN PUtlK ENCAN PUBLIC ENCAN PU BllC 

SANS RESERVE " 

encan public 
AVIS DE FAILLITE DE LA 

C O M P A G N I E OE V Ê T E M E N T S GONTI I N C . 
CONTRACTEES DE COUTURE 

RICHTER & ASSOCIÉS INC. 
SYNDICS AUTORISES SUR LES LIEUX 

1 0 2 1 1 , a v e n u e Armand Lavergne 
Coin boul Industriel, a Ici» de Pie IX 

Pour être vendu morceau par morceau en lots de detail 
*ans aucune reserve. 

D A T E : le mardi 21 octobre 1 9 8 0 
à 1 0 h 3 0 a . m . précises 

72 machines a coudre — 10 machines a vapeur 
— Machines a boutonnières — AAachines a poser 
boutons — Plieuses de fournitures de poches — 
Fil — Glissière* — Cintres — Articles du bureau 
— Machines a étiqueter — 34 opparei 's d'éclai­
rage fluorescent — Rail d alimentation — Rayon 
nage Pendule enregistreuse I B M . — Com­
presseurs — Aspirateurs — Chaudière Ho? Shot 
— Un grand nombre d autres articles. 

INSPECTION: lundi toute la |Ournee 
TERMES Choques 

encan fait par M | 

A L E X D A V I S 
& Associées Inc. • 
3300 BOUL CAVENDISH. 8 290 

MONTREAL. QUE H4B 2M8 
TEL (514) 482-3875 

ENCANTEURS LICENCIES 1 
N O U S S O M M E S 

E N C A N T E U R S 
L I Q U I D A T E U R S 
ÉVALUATEURS 

NOUS SOMMES OUVERTS A TOUS LES 
GENRES D'ENTREPRISES SÉRIEUSES POUR 
FAIRE LA LIQUIDATION DE LEUR COMMERCE 
OU DE LEUR SURPLUS,«SUCCESSION>> ETC. 

NOUS ENCANTONS POUR NOTRE COMPTE 
OU CELUI DES AUTRES 

NOUS SOMMES DES LIQUIDATEURS DE FAIL­
LITES DEPUIS PLUSIEURS ANNÉES. MAINTE­
NANT NOUS AVONS DÉCIDÉ DENCANTER 
POUR LIQUIDER LES STOCKS AUX MEILLEURS 
PRIX DANS UN TEMPS MINIMUM 

M . F O R G E T L T E E 
£H 3 8 2 - 8 6 8 1 ^ 

F Commissaire- ^ 
P r i s c u r - L i q u i d a t c u r 

C A M A O A 

AVIS 
CHAMP DE TIR DE MONT-BRUNO 

Des exercices de tir auront lieu jour et 
nuit jusqu'à nouvel ordre, au champ de tir 
de Mont-Bruno. 
La zone de danger circonscrite par les li­
mites du camp de Mont-Bruno près de 
Saint-Basile-le-Grand (Québec), et sise 
dans la paroisse de Sainte-Julie (cin­
quième) concession et la paroisse de 
Saint-Bruno. 
Tous les chemins, routes et voies d'accès à 
la zone du camp sont indiques par des affi­
ches libellées en français et en anglais, in­
terdisant l'entrée dans la zone. 

MUNITIONS ET AUTRES 
EXPLOSIFS EGARES 

Les bombes, grenades, obus et autres ex­
plosifs analogues constituent un danger 
qui peut causer des blessures ou entraîner 
la mort. Ne ramassez pas ces objets et ne 
les gardez pas comme souvenirs. Si vous 
avez trouvé ou conservez en votre posses­
sion un objet que vous croyez être un ex­
plosif, prévenez la police de votre localité 
qui verra à en disposer. 
Personne ne peut pénétrer dans la zone 
sans autorisation, et l'accès en est interdit. 

PARORDRE 
Ottawa, Canada 
17B30 77 

CHARLES R. NIXON 
Sous-Ministre 
Ministère de la Défense Nationale 

Office 
d e la construct ion 
du Québec 

O C Q 
APPEL D'OFFRES PUBLIC 

A S S U R A N C E 
L'Office de la Construction du Québec demande 
des soumissions pour la couverture des employés 
de l'Office de la Construction du Québec en ce qui 
a trait à: 

• l'assurance vie 
• l'assurance salaire 
• l'assurance maladie 

Toutes les conditions du présent appel d'oflres sont 
contenues dans un document (cahier de charges) 
qui peut être obtenu en s'adressant à l'endroit sui­
vant: 

Office de la construction du Québec 
Services auxiliaires et achats 
a/s Monsieur Simon Gauvin 
3530 Ouest, rue Jean-Talon 
Montréal, Québec 
H3R 2G3 

Pour être validement reçues, les soumissions 
devront être déposées au bureau du directeur des 
Services Auxiliaires et Achats, au 3530 ouest, rue 
Jean-Talon. Montréal, Québec au plus lard 12h00 
le 14 novembre 1980 et devront être scellées. 

Les soumissions seront ouvertes à 14h00 le même 
jour en présence des responsables de cet appel d'of­
fres. 

L'Office de la Construction du Québec ne s'engage 
à accepter ni la plus favorable, ni aucune des sou­
missions et n'encourt aucune obligation envers les 
soumissionnaires. 

Le secrétaire 

\ 
j L Q Commission Scolaire Les Ecores 

COMMISSION SCOLAIRE LES ECORES 
3 1 0 0 , boul . d e la Concorde 

Duvernay , Laval 

A V I S P U B L I C 
HOMOLOGATION DU RÔLE DE PERCEPTION 

1980-1981 

Avis public est par le présent donné à tous les propriétai­
res de biens-fonds de cette municipalité, que le rôle de 
perception pour l'année 1980-1981 des taxes scolaires fi­
xées par les commissaires d'école de cette municipalité, 
au taux de 0.19 S du 100 S d'évaluation imposable, est dé­
posé a mon bureau, où il peut être examiné par les inté­
ressés pendant quinze jours à compter de cet avis. Du­
rant ce temps, tout contribuable intéressé peut porter 
plainte, par écrit, au sujet de ce rôle qui sera pris en con­
sidération et homologué avec ou sans amendements à 
l'assemblée régulière du conseil des commissaires qui 
aura lieu le 17c jour de novembre 1980. à 19h30, au heu 
ordinaire des séances, situé au centre administratif de la 
Commission. 3100. boul. de la Concorde, Duvernay, La­
val. À compter de ce jour, le role de perception sera en 
vigueur et tout contribuable est tenu de payer le montant 
de ses taxes au soussigné, à son bureau, sans avis ulté­
rieur dans les vingt jours qui suivront celui de l'homolo­
gation du rôle de perception. 

DONNÉ À VILLE DE LAVAL 
LE 17e JOUR D'OCTOBRE 1980 

ACHILLE CORBO 
DIRECTEUR GÉNÉRAL 

D O I T LIQUIDER I M M E D I A T E M E N T 

CAMIONS (20) GMC 1979— 
' Crew Cab, Flat Bed. boites 6 et 10 roues, modèles Géné­

ral Brigadier, etc. 

CHARGEURS Cat. 950 
Fiat-AUis 645B 
M-F6500 

GRUES P & H Omega 20 tonnes 1978 
Viva 7000 7 tonnes 
Hiab 18 tonnes 

REMORQUES 40' et 45* Ram 
Fruchauf 
Dolley 

TRAILER Hystcr 25 tonnes comme neuf. 
RADIOS MOBILES (5) Marconi CH 100 
Chariot élévateur M-F 3 tonnes diesel 
Aussi disponibles générateurs, pompes, compresseurs, outil­
lage, câbles nylon, etc. 

TÉL.: (514) 337-6700 
Soir: (514) 331-2572 

AVIS JUDICIAIRE 
AVIS est par les présentes donné, en vertu de l'article 31 de la 
Loi des pouvoirs spéciaux des corporations (L.R.Q. 1977 C.P.-
16) que la garantie créée par l'acte de fiducie d'hypothèque entre 
Produits de Caoutchouc Marquis Inc. et La Compagnie de Fidu­
cie Canada Permanent en qualité de fiduciaire passé le 25 avril 
I W devant Conrad Li/cc. notaire, et enregistré aux bureaux des 
divisions d'enregistrement ci-après nommés et sous les numéros 
suivants. 

Arthabaska 2231 II 
Beauce 325742 
Frontenac 126995 
Matane 104878 
Montmagny 111898 
Québec 984863 
Saguenay 114708 
Sept-Iles 40066 
Sherbrooke 254123 
Stc-Anne-dcs-Monts 44758 
Temiscouata 227515 
Thétford 94551 

est devenue exécutoire. 
A M S est aussi donné que la garantie créée par l'acte de fiducie 
d'hypothèque entre Les Pneus Métivier Ltée et la Compagnie de 
Fiducie Canada Permanent en qualité de fiduciaire passe le 18 
juillet 1979 devant Jcan-R. Miquelon. notaire, et enregistré aux 
bureaux des divisions d'enregistrement ci-après nommés et sous 
les numéros suivants: 

Arthabaska 217316 
Beauce 316947 
Frontenac 132042 
Matane 102260 
Montmagnv 109578 
Québec 957994 
Saguenay 110482 
Sherbrooke 266777 
Ste-Anne-des-Monts 42968 
Scpt-llcs 37625 
Temiscouata 235778 
Thetl'ord 91430 

est aussi devenue exécutoire. 

De plus. Produits de Caoutchouc Marquis Inc. et Les Pneus Méti­
vier Liée ont été fusionnés sous le nom de Groupe P C M . M . 
Liée par lettres patentes émises sous l'autorité de l'article 18 de la 
Loi sur les compagnies (Québec) le 1er septembre 1979. 

André Giroux, c.a. 
Agent de la Compagnie de Fiducie. 
Canada Permanent en sa qualité de 
fiduciaire pour le détenteur 
d'obligation de Produits de 
Caoutchouc Marquis Inc. et 
Les Pneus Métivier Ltée 

Bureau de: 
Coopers A Lybrond 
630 ouest, boul. Dorchoifcr 

Bureau 2800 

Montréal, Quebec 
H3B 1W7 
878-9204 

C J \ J Rail 
A P P E L D ' O F F R E S 

Pouf l'enlèvement de la neige sur la propriété de la compagnie 
du Marché central métropolitain Limitée pendant l'hiver 198(1 
SI 

Nuturc des travaux louer la machinerie et fournil la main d'ocu-
\ rc et les matériaux devant servir .i l'enlèvement de la neige .i des 
endroits prccjs sut la propriété du Marché central métropolitain 
Limitée 

Les soumissions cachetées seront acceptées jusqu'au mardi 28 
octobre 1980 à midi 

Les documents pertinents aux soumivions seront lournis vans 
traii sur demande au bureau de l'ingnieur Entretien I M I H H -

real), W . boul Ste-Croix. Si-Laurent. II4N 21 } 

Pour lotis renseignement cvmpicmentairev lélcphonei a M 
Bernard Aquin (514) 744-635* 

I a C itmpagnic se réserve le droit de rejeter toute «'lire, M basse 
soit-clle. 

Bureau du vice-président 
Région du Saint-Laurent 
CN Rail 
Montréal, Québec 

P O U R Q U O I ACHETER? 

P B R C O f s ) 
LOUE T O U T 

Plus de 5,000 pièces d'équipement 
TOUT POUR: 

•l'industrie • la construction • le bricoleur 

r ^ 
s % ^ ^ • 

Chariot 
élévateur 

Compresseur 
d'air 

Machin* à 
souder 

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLÉE 
(Article 80(4)) 

Dans 1'afiaire de la faillite de: 
CAROLE CROTEAU, 
gérante, demeurant et résidant au 2005. Saurn I. 
Ahuntsic, P Q. et faisant affaires sous la raison 
sociale de MONTJEANS ENRG. à St-Sauveur 
des Monts. P Q 

FAILLIE 

Avis est par les présentes donné que CAROLE CRO-
TEAll a fait cession le 8e jour d'octobre 1980 et que la 
première assemblée des créanciers sera tenue le 23e jour 
d 'octobre 1980 à 10 00 heures, au bureau du syndic. 
6. boul a Dcsaulniers. bureau 108. dans la ville de St-
I.ambcrt. dans la province de Quebec. 
Date de Si-Lambert, ce 15c jour d'octobre 1980. 

JEAN-GUY DAOUST, c.a. 
Syndic 

DAOUST & ASSOCIÉS 
6. boul Desaulniers, «108 
St-Lambert. Que. 
J4P 1L3 
Ici (514)465-5385 875-4204 

SERVICE H A HEURES pour l'industrie 

D'URGENCE: L*1 et la construction 

M O N T R E A L : 

3185. boul. Pirfield 
Saint-Laurent, Quebec 

3 3 1 - 7 5 5 0 

et la construction 

LONGUEUIL: 
2275. rue de la Métropole 

longueuil. Quebec 

6 7 0 - 5 6 0 0 w 
CJNJRai l 
A P P E L D ' O F F R E S 

Pour la location de matériel de dëneigcmcni J cire utilisé Mir l'île 
de Montreal pendant l'hiver 1980-XI 

Nature des travaux: louer ia machinerie et fournir la main d'oeu­
vre ei les matériaux devant servir ù l'enlèvement de la neige a de* 
endroits precis sur l'île de Montréal 

Les soumissions cachetées seront acceptées jusqu'au 28 octobre 
|U80à midi 

I es documents pertinents aux soumissions seront fournis sans 
trais sur demande au bureau de l'ingénieur l.uitcticn tMont­
réal) 397. boul Sic-Croix. Sl-I.aurcni II4N2I t 

Pour tous renseignements complémentaires, télèphonei a M 
Bernard Aquîn(5l4) 7444*358 

La compagnie se reserve le droit de rejeter toute offre, si Kasn,' 

«sit-eiie. 

Bureau du vice-président régional 
CN Rail 
Montréal, Québec 

AVIS DE VENTE PAR SOUMISSION 

DANS L'AFFAIRE DE 8 5 7 9 3 C A N A D A LTD. 

Des soumissions cachetées seront reçues au bureau de Sydney H 
PfeiOèr. C.A-, syndic, jusqu'à lOh a.m.. le jeudi 30 octobre 1980. 
pour l'achat de l'actif suivant «en bloc» ou en lots sépares 

DESCRIPTION DE L'ACTIF 

Cafétéria et machines distributrices en exploitation à divers en­
droits, sous réserve des droits du syndic sur les baux, tels quels, 
sans garantie. 

C O N D I T I O N S DE VENTE 

1. Toutes les soumissions devront être cachetées et porter sur 
l'enveloppe la mention: «Soumission DISTRIBUTRI­
CES». 1 

2. Toutes les soumissions devront être accompagnées d'un chè­
que visé au montant de 2u'r de l'offre, lequel sera retourné si 
la soumission n'est pas acceptée. Si une otïrc est retirée en 
tout temps par son soumissionnaire avant la réception par 
celui-ci de l'avis d'acceptation ou de refus de son offre ou si 
une soumission avant été acceptée, la vente n'est pas conclue 
par le soumissionnaire choisi en dec,à de trois jours, le dépôt 
sera confisque à litre de dommages intérêts 

3. La plus haute soumission m aucune autre ne seront nécessai­
rement acceptées. 

Toutes les taxes exigibles devront être payees en sus 

Tous les soumissionnaires sont invites à assister à l'ouverture 
des soumissions qui aura heu au bureau du syndic, le jeudi 
30 octobre 1980. à lOham. 

Les soumissionnaires doivent mentionner le montant de loi 
Ire pour chaque lot. 

Les soumissions seront acceptées sur la base que le soumis 
sionnatrc choisi a examine l'actif et en est satisfait quant a 
son état , ne compor tan t ni garant ie ni condit ion quelle 
quelle soit. 

Des copies de l'inventaire peuvent être obtenues du syndic 
moyennant frais minimes. 

L'actif pourra être examine après entente avec le syndic 

4. 

5. 

6 

7. 

8. 

9. 

SYDNEY II. PFEIKKER, C.A. 
lyndfc 

Bureau de. 

Dr JULIUS PFEIFFER &. SONS 
2015. rue Drummond. ch. 950 
Montréal. Québec 
H3G IW7 

Tél. (514) 842 5246 

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLEE 
l Article 80 (4)) 

Dans l'affaire de la faillite de 
CLAUDE LEVESOUE. 
vendeur, demeurant et résidant au 2090 Pane du 
I er a Cheval. App. 16. Ste-Julie. P Q 101 2C0 

FAILLI 

Avis est par les présentes donne que ( I M'DI I I 
VESQUE a fait cession le l<k jour d'octobre 1980 et 
que !a premiere assemblée des créanciers sera tenue le 4e 
jour de novembre NSOj 10.00 heures,au bureau du svn-
du. 6. boul Desaulniers, Bureau 108 dans la ville de Si 
Lambert dans la province de Québec 

Daté de St-Lambert. ce 15e jour d'octobre Iv8() 

JEAN-GUY DAOUST, c.a. 
s\ rtdic 

DxOl M \ ASSOCIÉS 
6. boul Desaulniers. s 108 
Si-Luinberl. Que 
J4P II * 
Tel (514)465-5385875-4204 

VILLE DE MONTREAL 
SERVICE DE L'APPROVISIONNEMENT 
Appareils servant au déneigement des rues 

I es propriétaires de camions, désirant oflnr leurs véhicules 
en location à la Ville de Montréal, pour le transport de la 
neige, sont invités à faire enregistrer leurs camions en se pre 
tentant a l'entrepôt de la Division des magasins de la Ville de 
Montréal, au ^55 est. rue De Louvain. Montréal, à compter 
du 3 novembre l*>80. de 09:00 heures a 16KM heures, du 
lundi au vendredi inclusivement 

Les propriétaires de tous autres types d'appareils, désirant 
offrir leur équipement en location a la Ville de Montreal, 
pour les travaux de déneigement, sont inv nés a faire enregis 
trer leurs appareils en se présentant aux ateliers municipaux. 

701. Des C arriéres, à compter du 3 novembre 1980, de 09 00 
heures a h» («i heures, du lundi au vendredi inclusivement 

On pourra obtenir tous les renseignements supplémentaires 
en téléphonant au 872-3884. 

HOTEL DE VILLE LE G R E F F I E R DE LA VILLE 
MONTRÉAL MatxBoyer. 

AVIS DE LA PREMIÈRE ASSEMBLEE 
(Article 80(4)) 

Dans l'affaire de la faillite de: 
ROGER LANDRY ET CHRISTINE (JUNEAU) LANDRY, 
demeurant cl résidant au 3167 Lareau. B.G. » 176. 
Carignan. Québec J3L 3P9 

FAILLIS 

Avis est par les présentes donné que ROGER LAN­
DRY ET CHRISTINE JUNEAU LANDRY ont fait 
cession, le 10e jour d'octobre 1980 et que la première as­
semblée des créanciers sera tenue le 31e jour d'octobre 
1980 à 10:00 heures, au bureau du syndic Jean-Guy 
Daoust. c.a. dans la ville de St-Lambert dans la province 
de Québec. 

Daté de St-Lambert, ce 14c jour d'octobre 1980 

JEAN-GUY DAOUST, c.a. 
Syndic 

DAOUST & ASSOCIÉS 
6. boul. Desaulniers, 5*108 
St-Lambert. Que. 
J4P IL3 
Tel : (514)465-5385875-4204 

AVIS AUX CREANCIERS 
DE LA PREMIÈRE ASSEMBLEE 

Dans l'affaire de la faillite de: 

LES BERÇANTES MANDEVILLE INC. 
798.20e Avenue. St-Charles de Mandeville. P.Q 

FAILLI 

AVIS est par les présentes donne que la compagnie -1 es 
Berçantes Mandevillc Inc.» a fait cession de ses biens le 
s iKtohre 198(1 ci que la premiere assemblée des u e . i n -

ciers sera tenue le 29iemejoui d'octobre 1980 a 9 <MI heu­
res de l'avant-midi au bureau du syndic. rueSf De­
nis. Montreal. P. Q 

Date de Montréal, ce M) octobre 1980. 

J. GUY ST-GEORGES, 
Syndic 

bureau de: 
ST C.f.ORCil S. HEBERT \ v O 
401 est. boul. St-Joseph. Montreal. P.Q. 
lël 844-1044 

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLÉE 
(Article 80 (4j) 

Dans I'aflaire de la faillite de 
GUY CLOUTIER, 
d e m e u r a n t e t rés idant au 2 1 2 5 Place Nobel , 
a p p . 4 , Brassard, Québec J4Y 1S1 

FAILLI 

Avis est oar les présentes donné que G U Y CLOU­
TIER a fait cession, le 8e jour d'octobre 1980 et que la 
première assemblée des créanciers sera tenue le 29c jour 
d'octobre 1980 à 9:30 heures, au bureau de Jean-Guy 
Daoust. c.a.. dans la ville de St-Lambert dans la provin­
ce de Québec. 

Date de St-Lambert. ce 13e jour d'octobre 1980. 

JEAN-GUY DAOUST, c.a. 
Syndic. 

DAOUST & ASSOCIÉS 
6. boul. Desaulniers, » 108 
St-Lambert, Que. 
J4P IL3 
Tél.: (514) 465-5385875-4204 

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLEE 
(Article 80(4)) 

Dans l'affaire de la faillite de: 
LINK-LAM FORWARDERS INC., 
corps politique et corporation dûment incorpo­
rée par la Loi et ayant sa principale place d'affai­
res à Air Cargo Edifice «C». suite 202. Aéroport 
International de Mirabel, dans la ville de Mira­
bel, dans la Prov ince de Québec 

FAILLI 

Avis est par les présentes donné que LINK-LAM 
FORWARDERS INC. a fait cession le Séjour d'octo­
bre 1980 et que la première assemblée des créanciers sera 
tenue le 29e tour d'octobre 1980 à 10 00 heures, au bu­
reau du Séquestre Officiel. 10 est. rue Notre-Dame dans 
la ville de Montreal dans la province de Québec. 

Date de St-Lambert.ce 15e jour d'octobre 1980 

JEAN-GUY DAOUST, c.a. 
Syndic. 

DAOUST & ASSOCIÉS 
6. boul. Desaulniers, «108 
St-Lambert, Que. 
J4P IL3 
Tél.: (514) 465-5385875-4204 

V O U S 

C O U V R E Z 

B I E N 

V O T R E 

M A R C H É 

AVEC 

LES 
ANNONCES 
CLASSÉES 

DE 

2 8 5 - 7 1 1 1 

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLÉE 
(Article 8 0 (4)) 

Dons l'affaire de la faillite de: 

ANDRONICOS VASSILIOU, s ans emplo i , d e ­
meuran t et rés idant au 8 6 6 7 , D 'Ar tagnan , 
St-Léonard, P.Q. H1R 2W6, an té r i eu remen t 
au 8 5 0 3 Albanel , St-Loonard, P.Q. 

Faillie 

Avisest par les présentes donne que ANDRONICOS 
VASSILIOU a fait cession, le 14c jour d'octobre 1980 et 
que la premiere assemblée des créanciers sera tenue le 
30e jour d'octobre 1980 à 10:30 heures, au bureau du 
Séquestre Officiel. 10 est. rue Notre-Dame dans la ville 
de Montreal, dans la prov ince de Quebec 

Daté de St-Lamben.ce 15e jour d'octobre 1980 

JEAN-GUY DAOUST, c.a. 
Syndic. 

DAOUST & ASSOCIES 
6 , boul. Desaulniers, ~ 108 
St-Lambert, Que . 
J4P 1L3 
Tel.: (514) 4 6 5 - 5 3 8 5 / 8 7 5 - 4 2 0 4 

A V I S LÉGAL 
AVIS est par les présentes 
donne en vertu de l'article 26 
de la Loi des Pouvoirs Spé­
ciaux des corporations 
(S.R.Q. 1964. C hapitre 275) 
maintenant (L.R.Q. 1977. 
P 16, art. 31) que la garantie 
créée par l'acte de I ideicom-
mis consenti par LES ÉDI­
TIONS DU JOUR INC.. en 
faveur de Yves Perigny. de­
vant Me Jacques Péngny. no­
taire à Montréal le 27 août 
1976 et enregistré au bureau 
d'enregistrement de la divi­
sion de Montréal, sous le nu­
méro 2,710.767. est devenue 
exécutoire. 
Daté de Montreal ce 
Mièmejour d'octobre 1^80. 

YVES PÉRIGNY. en sa 
qualité de fiduciaire pour 
le détenteur d'obligations 
de LES ÉDITIONS DU 
JOUR INC 

Bureau. 
5705 est, rue Sherbrooke, 
MontréaL Que, H1N 1A7 
259-2567 

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLEE 
(Article 8 0 (4)) 

Dans l'affaire de la faillite de: 

AUBERGE LA VIEILLE LORRAINE INC., cor­
porat ion légalement const i tuée, a y a n t sa 
place d 'affaires au 5 6 9 , rue Principale, La-
chute, P.Q. 

Faillie 

Avis est par les présentes donné qu 'une ordonnance de 
séquestre a été rendue contre AUBEROI I V VIEILLE 
LORRAINE INC.. le 7e jour d'octobre 19*0 et que la 
première assemblée des créanciers sera tenue le 28e 
jour d'octobre 1980 a 10:30 heures, au bureau du Sé­
questre Officiel. 10 est. rue Notre-Dame dans la ville de 
Montréal, dans la province de Québec 

Daté de St-Lambert. ce 15c jour d'octobre 1980 

JEAN-GY DAOUST, c.a»» 
Syndic. 

DAOUST A ASSOCIÉS 
6, boul . Desaulniers, - 108 
St-Lambert, Que . 
J4P 1L3 
Tél.: (514) 4 6 5 - 5 3 8 5 / 8 7 5 - 4 2 0 4 

MISE AU POINT 
Dans notre circulaire «Devancez la Cohue» en 
vigueur jusqu'au 25 octobre 1980. veuillez 
noter les changements suivants 

À la page 20: Pour les articles No: 34R 072 
S40. 34R 063 514 et 34R 062 560 on aurait 
dû lire «valeur» au lieu de «rég» 

De plus l'article no 34R 063 530 aurait dû se 
lire $12.98 ch. 

À la page 22: Les illustrations des articles 217 
448 422 et 217 448 420 ont été inversées et 
veuillez accorder un délai de livraison de dejjx 
semaines pour les articles 217 410 291 et 
217 413341. 

À la page 18: l'article numéro 32929 est non-
illustré. Le numéro 32984 correspond à l'illus­
tration «» et le numéro 32969 correspond à 
l'illustration «B». 

Nous nous excusons de ce confrefemps. 

I » 

| 
j 

M I S E A U P O I N T 
Dans notre annonce parue à la page H 9 de 
l'édition du 15 octobre de La Presse, veuillez 
noter que les articles No 40100 et 80100 ne 
sont offerts qu'en blanc seulement. 

Nous nous excusons d e ce contre temps. 

M I S E A U P O I N T 
Dans notre annonce parue a la page J7 de I é-
dition de La Presse du 15 octobre, veuillez no­
ter que pour le canapé on aurait dû lire 
S749.98 au lieu de S739.98. 

Nous nous excusons de ce contre temps. 

S e a r s 

E R R A T U M 
D a n s not re earner publ ic i ta i re publié a u j o u r d hui 
d a n s c e j o u r n a l , l 'ar t ic le e n p a g e c o u v e r t u r e 

« Batterie de cuisine 8 pièces Le Creuset » 
aurait dû se lire, g 0 7 
Économie de « S S I / B W / 

En page couver ture l 'article: 
«Jeu de douilles 40 pièces » 
aurait dû se lire: $ ^ rx'j 
Économie de 
Nus I O I S eiciuns aigres de us clieits 

O J 

PASCAL 

ERRATUM 
ENCAN PUBLIC SAMEDI LE 18 OCTOBRE 
D a n s n o t r e a n n o n c e d e s a m e d i le 1 1 -10-80, 

l ' a d r e s s e a u r a i t d û se lire 

4950 est, Sherbrooke (coin Viau) 
ENCAN LAVAL INC. 

CORRECTION 
Dans notre circulaire «Jour K» dans La 
Presse d'aujourd hui v e u i l l e z no te r e n p a g e 
7 , que notre repas, à la mode Bavaroise 
n'est pas disponible. Il sera remplacé par un 
repas de saucisses précuites avec légumes, 
pommes en purée, sauce, petit bain et 
beurre. Prix K mart $1.77. 

Nous nous excusons des inconvénients que ceci 
pourra vous causer. 

FAITES PASSER 
VOTRE MESSAGE 
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LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 18 OCTOBRE 1980 

pLE MONDE DU TRAVAIL 
PAR LAVAL LEBORGNE ET PIERRE VENNAT 

Hallowe'en reggae au Campus 
Le conflit opposant les emplovés autogé­
r é s du r e s t a u r a n t b a r Café C a m p u s et à 

leur p r o p r i é t a i r e Se rv ice Cam pur (les étu­
diants de l 'Université de Montréal) a pris fin 
hier dans la bonne humeur. 

Au plus ta rd d ' ici à cinq mois ( p e u t - ê t r e 
avant si tout va bien), les employés prendront 
possession du t r è s popu la i r e é t a b l i s s e m e n t 
qu'ils ont acquis pour $175,000, tel que convenu 
il y a quelques mois. 

D'ici là, le Café Campus reprend ses activi­
tés n o r m a l e s ; du cô té «au to-spec tac le» , p a r 
.xemple , la ren t re r se fera lundi le 27 octobre. 
Un orchest re j amaïca in viendra faire sautiller 
les c l i en t s c o s t u m é s à l ' occas ion du bal de 
['Hallowe'en! La yrève est finie... 

fre aux p a t r o n s une P M E , «Les éd i t ions du 
chef d 'entrepr ise inc.», P M E de M. Roger-J . 
Bédard qui publie les oeuvres de M. Bédard et 
qui organise ces colloques. 

Scabs au siège social 
d'Hydro-Québec? 

L'Union des employés de service (FTQ, sec­
tion locale 298) croit que les 35 préposés à l'en­
t r e t i en du s i ège soc ia l d ' H y d r o - Q u é b e c , à 
Montréal, ont été remplacés pa r des scabs . Ils 
sont en grève depuis le 6 octobre dernier . 

Ces g r é v i s t e s ne sont p a s des e m p l o y é s 
d'Hydro-Québec, mais d'un sous-trai tant , la 
firme ontarienne Services d 'entret ien consoli­
dés . «Hydro-Québec ne s a u r a i t d é c e m m e n t 
p r é t e n d r e à une q u e l c o n q u e n e u t r a l i t é d a n s 
ce t t e g r è v e , a l o r s que le Code du T r a v a i l es t 
violé de façon é v i d e n t e à l ' i n t é r i e u r de se s 
murs par son sous-traitant», affirme le syndi­
cat. Le 298 attend toujours la visite d'un enquê­
teur du m i n i s t è r e du T r a v a i l au s i è g e socia l 
afin de déterminer s'il peut poursuivre devant 
le t r ibuna l du t r a v a i l le s o u s - s t r i t a n t e t /ou 
Hydro-Québec. 

Papier et forêt: 
pourparlers en vue 

Après plus de trois mois de grève, après un 
vote p r i s la s e m a i n e d e r n i è r e r e j e t an t dans 
une proportion de (>7 p.c. les propositions d'Abi-
tibi-Priée, les négociations touchant quelque 
5,000 t ravai l leurs du papier et de la forêt affi­
liés à la CSN sont sur le point de reprendre. 

D a n s le c a s d e s 2.200 p a p e t i e r s des us ines 
Abitibi-Price de Kénogami. Jonquière et A l m a r 
(ceux qui ont pris un vote la semaine dernière) 

réprésentants syndicaux sont convoqués ài 
une rencontre avec la part ie patronaledemain. 
I ne première rencontre concernant les 1,500» 
forestiers de la CIP-La Tuque s'est terminée 
jeudi; les 150 forestiers de la Scierie des Outar-
, . ( p r o p r i é t é conjo in te de Rexfor et de la 

Quebec North Shore) tiendront une séance de 
négociations le 21 octobre (mard i ) . Enfin, les 
550 forestiers de la Quebec North Shore se pro­
noncent pour ou contre les offres patronales 
aujourd'hui lors d'une réunion qui se déroulera 
s imultanément à Haute-Riveet à Matane. 11 est 
trop tôt pour savoir si cet te reprise de pourpar­
lers à différentes tables peut amene r un règle­
ment de ce conflit, le plus important de cette 
industrie au Quebec. 

Pas de syndicat pour 
$185 ou pour $7.50! 

Les employeurs qui en ont assez d'un syndi-
c ut ou qui désirent en éviter la formation ont le 
choix ent re par t ic iper à un colloque à ce sujet 
le 21 octobre prochain, au coût de $185, ou ache­
ter le tout dernier livre de M. Roger-J . Bédard 
(son troisième) intitulé «Mieux que la présence 
des syndicats». C'est la «marchandise» qu'of-

5 f000 étudiants 
en congé forcé 

P l u s de :U)00 étu-

diants d 'une éco­
le secondaire de Gati-
neau ont bénéf ic ié 
d 'un congé i m p r é v u , 
hier, lorsque les insti­
t u t e u r s ont re fusé de 
t r a v e r s e r un piquet 
de grève mis en place 
par :*ô o u v r i e r s de 
soutien. 

Les c l a s se s ont é t é 
fiullées à plusieurs 
prises dans les éco-
- sous la juridiction —, 

de la Commission sco­
la i re de l ' O u t a o u a i s , 
depuis décembre , du 
fait des p r é p o s é s à 
l ' e n t r e t i e n qui dé­
b r a i e n t s p o r a d i q u e ­
m e n t pour a p p u y e r 
l eu r s d e m a n d e s de 
h a u s s e s s a l a r i a l e s . 
Hier, ce fut la polyva­
lente N ico la s -Ga t i -
neau qui fut la c ib le 
des g r é v i s t e s . Quant 
aux i n s t i t u t e u r s , ils 
sont p a s s i b l e s de 
m e s u r e s d i sc ip l ina i ­
res . 




